
Les armes de la survie
OPINION

Lorsqu 'on été dernier, f ace à la terrible détresse des Somaliens,
Bernard Kouchner, tremblant d'une colère impuissante, avait parlé
de «droit d'ingérence», son cri avait ému le monde.

U avait manif estement quelque peu agacé nombre de
f onctionnaires internationaux et de diplomates des diverses
chancelleries. Pour eux, remettre en cause le sacro-saint tabou de
la non-intervention dans les aff aires intérieures d'un Etat souverain,
f ût-ce pour d'honorables raisons humanitaires, paraissait
apparemment un inacceptable sacrilège.

Le dossier f ut donc objectivement «oublié».
Depuis, en Somalie, des dizaines, des centaines de milliers peut-

être, d'innocents sont morts. Parce qu'aucune aide n'a pu les
atteindre dans un pays mis à sac par des dizaines de bandes
d'assassins sans f o i  ni loi.

Un pays qui depuis des mois n'a plus rien d'un Etat et où p r è s  de
80 % des aliments envoyés d'Occident sont impunément rackettés
par les pillards.

Dans ces conditions, on ne peut que saluer la proposition des
Etats-Unis d'envoyer sur place 30.000 soldats, armés et prêts à se

battre, pour permettre à l'aide humanitaire d'atteindre enf in ses
buts: sauver de l'anéantissement les rescapés d'un peuple martyr.

On a souvent accusé les Américains de vouloir jouer les
«gendarmes du monde» à leur seul p rof i t .  Aujourd'hui pourtant,
f o r c e  est d'admettre que dans ce coin pourri du globe, il y  a plus de
probabilités de récolter des orions que d'engranger des bénéf ices.
Les diverses organisations engagées sur place ne cachent en eff et
pas  que la tâche de la f o r c e  de protection sera diff icile et qu'il lui
f audra probablement reconquérir méthodiquement un terrain
solidement déf endu par des desperados dont le vol et l'extorsion de
f onds sont les seules ressources et l'unique credo.

La France ayant déjà manif esté son intérêt pour cette opération,
il est probable que le souhait US de ne p a s  se lancer seuls dans
cette aventure soit rapidement exaucé.

Ce qui inquiète p lus, c'est le peu d'empressement et
d'enthousiasme de M. Boutros-Ghali à qui certains reprochent en
coulisse sa prudence extrême en ex-Yougoslavie.

Or, à Mogadiscio, plus encore qu'en Bosnie, les retards ne se
comptent pas en heures ou en jours, mais en morts.

Roland GRAF

Washington à la rescousse
Somalie: jusqu'à 30.000 soldats américains pourraient intervenir

Pour faire cesser le pil-
lage de près de 80% de
l'aide alimentaire inter-
nationale en Somalie, les
Etats-Unis ont .proposé
mercredi à l'ONU l'en-
voi de 15.000 à 30.000
hommes pour y assurer
la sécurité de la distribu-
tion des vivres.

Cette proposition américaine,
adressée par le secrétaire d'Etat
par intérim Lawrence Eaglebur-
ger au secrétaire général de
l'ONU Boutros Boutros-Ghali,
prévoit que cette force aura la
possibilité de riposter en cas
d'attaque.

Si M. Boutros-Ghali n'a pas
encore fait connaître sa réponse
dans l'immédiat, il devrait pré-
senter un plan d'action la se-
maine prochaine au Conseil de
sécurité des Nations Unies. Se-
lon un haut responsable de
l'ONU qui a requis l'anonymat,
ce plan viserait à étendre la
gamme des moyens d'actions de
l'ONU en Somalie. Le respon-
sable a refusé de dire si M. Bou-
tros-Ghali avait accepté la pro-
position américaine.

Ainsi, André Erdos, président
en exercice du Conseil de sécuri-
té, a fait savoir que «la situation
a été trop loin pour que l'on
puisse la tolérer plus longtemps,
et trop loin pour que l'on utilise
les mêmes méthodes que par le
passé». Pour le diplomate hon-
grois, l'ONU a besoin d'un
«plan d'action concret: com-
bien, où, que faire, comment re-
formuler notre mandat».
COALITION
D'après des sources gouverne-
mentales, les Etats-Unis sont
prêts à prendre la tête d'une co-
alition de plusieurs pays afin de
mener une opération d'enver-
gure pour mettre fin au pillage,
sans exclure le recours à la force
pour protéger les vivres. Même

en cas de refus, Washington se-
rait prêt à fournir lui-même jus-
qu'à 30.000 soldats.

Peu avant, le Département
d'Etat avait annoncé que les
Etats-Unis acceptaient d'orga-
niser le transport par avion de
3000 Casques bleus en Somalie,
comme l'ONU l'avait demandé
il y a un mois.

A Paris, Daniel Bernard,
porte-parole du Ministère fran-
çais des Affaires étrangères, a
estimé que «si la proposition
américaine venait à être confir-
mée, il va de soi qu'elle mérite-
rait un examen sérieux dans le
cadre des réflexions qui sont ac-
tuellement conduites aux Na-
tions Unies». Il a rappelé que la
France sera amenée à se pro-
noncer sur le rapport remis au
Conseil de sécurité par M. Bou-
tros-Ghali. .

Sur place, de nombreuses or-
ganisations humanitaires ont
constaté que la situation s'était

dégradée au cours des deux der-
niers *?ois. De 70 à 80% de
l'aide; alimentaire et médicale
internationale est détournée par

les différentes factions rebelles;
le port de Mogadiscio est fermé
depuis le 7 novembre. Enfin, un
obus tiré par des rebelles a tou-

ché mardi un navire de l'ONU
au moment où il entrait dans le
port pour y décharger une car-
gaison de blé. (ap)

Caritas se «décarcasse»
L'œuvre d'entraide suisse Caritas prépare un nou-
veau programme d'aide d'urgence à la Somalie.
Deux millions de francs y seront consacrés qui
permettront d'assurer la distribution d'aliments
tout comme la prochaine récolte, a indiqué hier
Caritas dont une délégation, de retour de Somalie,
a constaté que la situation est toujours critique
dans l'arrière-pays.

Selon Yves Audeoud, de Caritas, l'aide interna-
tionale a amélioré l'état d'approvisionnement gé-
néral de Mogadiscio, la capitale. Par contre, l'ap-
provisionnement reste difficile dans les régions où
se concentrent les réfugiés de la faim et les per-
sonnes déplacées par la guerre, dans l'arrière-pays
notamment. Pas moins de 410.000 personnes ont
émigré vers les régions limitrophes du Kenya.

Caritas-Suisse a soutenu un pont aérien mis en
place par la Fédération luthérienne mondiale qui a
permis d'acheminer 102,5 tonnes de biens de se-
cours quotidiennement, soit 8.000 tonnes jusqu'au
1er octobre. Depuis mi-mai, des vols transportant
des vivres sont organisés à partir du Kenya voisin à
destination surtout des villes de l'ouest de la So-
malie.

Début octobre, Caritas a lancé un deuxième
programme d'une ampleur d'un million de francs.
Il s'agissait de poursuivre la distribution d'ali-
ments dans l'arrière-pays somalien et, d'autre
part, de livrer des semences et des outils pour re-
lancer la production agricole à l'orée de la petite
saison des pluies, (ap)

GATT

En panne depuis
deux ans, les négo-
ciations de l'Uruguay
Round ont été for-
mellement réactivées
hier à Genève par les
principaux négocia-
teurs du GATT.
Ceux-ci se sont en-
gagés à tenter de
conclure d'ici à la fin
de l'année un accord
politique sur les
grandes lignes de
cette ambitieuse libé-
ralisation du com-

1 merce mondial.
•
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L'Uruguay
Round réactivé

•Skis Authier

L'industriel Pierre-
; Alain Blum a cédé en

septembre dernier
déjà la majorité du

'capital de la fabrique
de skis vaudoise Au-
thier à la société zou-
goise Emeski prési-
dée par Kurt Rudolf
i que Pierre-Alain

Blum connaît bien
if pour avoir collaboré

avec lui au sauvetage
ide Portescap.
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Ebel a vendu

Porrentruy

Le procès de Walter
Sturm, surnommé le
«roi de l'évasion», et
de son complice pré-
sumé Eduard Riet-
Imann, s'est ouvert

hier devant la Cour
• criminelle du Jura à

Porrentruy.
i:
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Le procès
des muets

Le Locle
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Au Locle, le com-
plexe des Trois-Rois,
du moins en ce qui
concerne sa partie
restaurant et hôtel, a
failli tomber sous le
poids des dettes. De
nombreuses rumeurs
en faisaient état.
Mais il n'en sera fort
heureusement rien.
La nouvelle S.A. re-
preneuse s'engage
sur de nouvelles
bases et affiche sa
confiance.
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Nouveau mage
pour
les Trois-Rois
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Dossier EEE

Dans moins de dix
jours, le peuple suisse
va se prononcer sur
l'accord instituant
l'Espace économique
européen. Dans notre
dossier, un regard ré-
gional sur cette vota-
tion historique.

On va
marcher
dans
l'Espace
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De Klerk
annonce
des
élections

Afri que du Sud

Le président sud-africain
F.W. de Klerk a annoncé hier
qu 'il espérait organiser des
élections multiraciales dé-
bouchant sur la constitution
d'un gouvernement intéri-
maire au début de Tannée
1994. C'est la première fois
qu'un président sud-africain
fixe une date précise mar-
quant la fin d'un pouvoir
blanc, jusqu 'ici sans partage.

Le Congrès national afri-
cain (ANC) a pourtant jugé
ces propositions «totale-
ment inacceptables» en esti-
mant que le calendrier pro-
posé était beaucoup trop
lent. Dans un communi qué,
l'ANC estime que «l'Afri-
que du Sud ne saurait tolé-
rer aucun retard dans ^pro-
cessus».

Lors d'une conférence de
presse à Pretoria, M. de
Klerk a proposé un calen-
drier précis fixant - presque
mois par mois - les dates des
accords auxquels devront
parvenir d'ici là Blancs,
Noirs et métis, accords qui
permettront pour la pre-
mière fois à quelque 30 mil-
lions de Noirs de partici per
au processus démocratique.

Si les négociations repren-
nent et progressent calme-
ment, «il devrait être possi-
ble de former le gouverne-
ment d'unité nationale»
avant même le premier se-
mestre 1994, a même espéré
M. de Klerk , dont le mandat
prend fin en septembre
1994.

CALENDRIER
Selon le calendrier présenté
par le président, l'année
1993 devrait être marquée
par: la conclusion et le suc-
cès des pourparlers bilaté-
raux avec toutes les parties
(février), l'ouverture d'une
conférence multi partite
(mars) et la promulgation
d'un constitution de transi-
tion (septembre), ouvrant la
voie à des élections.

Bien que ces propositions
soient en deçà de ce que
l'ANC réclame depuis plu-
sieurs mois, les observateurs
estiment que les deux parties
ont fait beaucoup de chemin
l'une vers l'autre et qu 'un
accord définitif est proche.
Les militants anti-apartheid
souhaitent l'instauration
d'un gouvernement de tran-
sition dans les neuf à douze
prochains mois. Ils ont affir-
mé qu'ils rencontreront M.
de Klerk le plus vite possible
pour évoquer ce sujet, (ap)

U Uruguay Round réactivé
GATT: les négociations pourraient reprendre après deux ans de panne

En panne depuis deux
ans, les négociations de
l'Uruguay Round ont été
formellement réactivées
hier à Genève par les
principaux négociateurs
du GATT. Ceux-ci se
sont engagés à tenter de
conclure d'ici la fin de
l'année un accord politi-
que sur les grandes lignes
de cette ambitieuse libé-
ralisation du commerce
mondial.
Selon le calendrier établi , les
gouvernements des 1,08 pays et
puissances participant à ce pro-
cessus ne pourront toutefois se
prononcer sur les résultats de
ces négociations que fin février -
début mars 1993. A ce moment,
le «paquet» (Acte final), qui de-
vrait comporter au moins 28 ac-
cords, aura reçu une forme juri-
dique, a indiqué le directeur gé-
néral du GATT M. Arthur
Dunkel lors d'une conférence de
presse.

M. Dunkel a estimé que la
position prise par la France, qui
juge «inaceptable» le compro-
mis intervenu entre Washington
et la Commission de la CE sur la
réduction des exportations agri-
coles subventionnées commu-
nautaires ne mettait pas en dan-
ger le calendrier défini , «autre-
ment nous n'aurions pas eu au-
jourd'hui une réunion du
Comité des négociations com-
merciales» (TNC) a-t-il dit en
rappelant que les Douze avaient
confié à Genève leurs pouvoirs

Arthur Dunkel
Le directeur général du GATT a estimé que la position prise par la France ne mettait pas
en danger le calendrier défini. (Keystone-AP)

de négociation à la Commission
de Bruxelles.
MENACE DE VETO
Le gouvernement français me-
nace toujours de mettre son veto
à un accord qui serait «contraire
aux intérêts fondamentaux de la
France». Il a cependant admis
qu 'il ne serait en mesure de se
prononcer qu'une fois l'Uru-
guay Round terminé.

La tâche qui attend les parties
à l'Uruguay Round reste extrê-
mement difficile dans un aussi
cours laps de temps. EtTvttJ^ijri

kel a souhaité vivement que les
capitales envoient de hauts res-
ponsables à Genève, capables de
prendre des décisions politiques
dans le grand marchandage pla-
nétaire que constituera cette
dernière étape des négociations
engagées il y a six ans à Punta
del Este (Uruguay).

Le représentant du Japon,
l'ambassadeur Minuro Endo, a
donné devant le TNC un avant-
goût de ces difficultés en récla-
mant aux Etats-Unis et à la CE
les détails précis de leur accord,
et des précisions sur les change-

ments qu ils entraîneraient dans
le projet d'acte final du Round
présenté il y a un an.

Dans l'immédiat, les pourpar-
lers ne devraient redémarrer
vraiment que vers le 7 décembre,
le GATT (Accord général sur les
tarifs et le commerce) tenant la
semaine prochaine sa session
annuelle des parties contrac-
tantes, estime-t-on dans les mi-
lieux diplomatiques. A cette
date, les négociateurs commen-
ceront à dévoiler leurs batteries.

(ats , afp)

BRÈVES
Angola
Négociations
Des représentants du gou-
vernement angolais et
l 'UNITA se sont rencontrés
hier dans le cadre de négo-
ciations décisives visant à
empêcher la reprise de la
guerre civile tandis que le
nouveau parlement se réu-
nissait dans la capitale mais
sans les élus de l'UNITA.

Elections à Madagascar
Ratsiraka à la traîne
Albert Zafy, candidat à
l'élection présidentielle à
Madagascar, est passé sous
la barre des 50%. If aurait si-
non éliminé dès le premier
tour. M.. Didier Ratsiraka,
selon des résultats partiels
publiés hier soir par le minis-
tère malgache de l'Intérieur.
Ces résultats portent sur un
quart des bureaux de vote,
soit 2,1 millions d'électeurs
sur un total de quelque 5,5
millions. M. Zafy demeure
cependant très nettement en
tête avec 49,5% des suf-
frages. Le président Ratsira-
ka atteint 27,2%, alors que
M. Manandafy Rakotonirina
arrive loin derrière avec 8,4%
des voix.

Pollution
dans l'Himalaya
Les alpinistes
à la caisse
Les participants aux expédi-
tions de l'automne dernier
dans l'Himalaya ont été les
derniers à bénéficier d'un
système plutôt souple. Dès
l'an prochain, le coût d'es-
calade des cimes népalaises
va nettement augmenter. Le
gouvernement de Katman-
dou a mis en place un train
de mesures pour lutter
contre l'accumulation de
déchets sur les pentes hima-
layennes.

Mitterrand ménage Israël
Deuxième jour de visite pour le président français

Le président François Mitter-
rand a fait preuve hier de beau-
coup d'humour et de verve au
cours de sa conférence de presse à
Jérusalem mais il a laissé sur leur
faim les journalistes qui le pres-
saient de questions sur le pro-
blème palestinien, pourtant au
centre de ses discussions avec les
dirigeants israéliens.

M. Mitterrand a paru soucieux
de ménager ses hôtes. D a refusé
de passer pour un donneur de
leçons et a exposé ses positions.
«Je n'ai pas à me mettre à la
place des Israéliens. La mienne
me suffit». Sur le problème de
l'OLP, le président n'a pas varié.
Il ne s'agit pas pour lui de choi-
sir un interlocuteur , mais de
faire avec ce qui existe. «Jus-
qu 'ici, je n'ai pas aperçu de force
en mesure de s'exprimer au nom
des Palestiniens autre que
l'OLP. Jusqu 'à nouvel ordre, il

n'y a pas d'autre force réelle. S'il
en est d'autres, on appréciera,
c'est un constat de la réalité».

PAS DE REJET
Toutefois, M. Mitterrand s'est
gardé de rejeter les élections pro-
posées par Israël pour désigner
des représentants élus. «Ici com-
me ailleurs, je ne connais pas de
meilleure méthode. Alors, on a
devant soi, si ces élections sont

honnêtes (...), un processus dé-
mocratique. Les gens élus sont
des représentants indiscuta-
bles». Si le principe est bon, il re-
marque que dans la pratique
cela pourrait poser des pro-
blèmes entre les différents repré-
sentants palestiniens des terri-
toires occupés et l'OLP de Yas-
ser Arafat.

Interrogé sur la création d'un
Etat palestinien, M. Mitterrand

a fait preuve de lassitude. Il s'est
dit peu enclin «à s'épuiser à
convaincre un gouvernement
sur un sujet où peu de progrès
ont été accomplis». Mais il a ob-
servé qu 'il est difficile à un peu-
ple de «vivre sans patrie, sans
structure qui lui soit propre.
Mais il n'est pas demandé à la
France de trancher ce problè-
me».

(ap)

Entre humour et humour noir
Un échange de questions-réponses a provoqué l'hi-
larité générale à la conférence de presse du prési-
dent Mitterrand hier à Jérusalem.

«Il y a dix ans, vous étiez en visite officielle et
s'est écroulé devant vous M. Menahem Begin. Au-
jourd'hui, dix ans plus tard, un autre ex-premier
ministre , \Itzhak Shamir a un malaise. Que se

passe-t-il? Pourquoi des hommes de droite tom-
bent auprès de vous?», a demandé un journaliste
israélien.

«J'en suis très fâché et d'un certaine manière un
peu navré que cela ne se produise pas du tout dans
mon propre pays (...). Enfin sans vouloir de mal à
personne», a répondu le président Mitterrand sous
les rires, (ap)

27.11.602 - L'empereur
byzantin Maurice et ses
cinq fils sont décapités en
Chalcédoine, en Asie '
mineure.
27.11.1926 - Soulève-
ment communiste à Java.
27.11.1950 - Les forces
des Nations Unies battent
en retraite en Corée.
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AU LOCLE À LOUER
POUR DATE À CONVENIR

MAGNIFIQUE APPARTEMENT
DANS LES COMBLES

composé de coin à manger, cuisine
agencée de cuisinière, frigo et hotte,
salle de douche - W.-C, 2 chambres à
coucher, séjour sous le toit.

BEAU LOGEMENT
de 2 chambres, coin cuisine agencée ou-
vert sur salon, salle d'eau, très bien mo-
dernisé, loyer de Fr. 780 - charges com-
prises.

LOGEMENTS
de 1 et 2 pièces, chauffage central, salle
de bains, service de conciergerie, loyers
de Fr. 321 .-et Fr. 511.-

APPARTEMENT RÉNOVÉ
de 3 chambres, chauffage central, salle
de bains, suisine, loyer de Fr. 792.-
charqes comprises.a r 470-119

V L IMMOBlUER DEPUIS 100 ANS S

Porrentruy, à louer disponibles im-
médiatement ou sur rendez-vous au
rez-de-chaussée d'un immeuble
d'habitation et de commerce, situé
centralement et bien desservi, entre la
gare et le centre ville, les surfaces sui-
vantes:

2 x 146 m2
1 x 66 m2
1 x 46 m2
Ces espaces peuvent convenir à l'ins-
tallation d'un local de vente - bou-
langerie/pâtisserie, boucherie
/charcuterie, etc.. ou d'une en-
treprise prestataire de services,
d'un cabinet de physiothérapie,
de f itness, etc..
Ils sont louables séparément ou réu-
nis, à des conditions intéres-
santes. Accès facile en voiture, par-
king disponible.
Pour plus de précisions, téléphoner au
066/66 18 14: M. Hubert Piquerez se
fera le plaisir de vous informer.

44-1282

NEUCHÂTEL
A proximité de toutes

commodités

Bel appartement de 4 pièces
iç Rue des Battieux 7
¦£ Libre à convenir
-£ Loyer Fr. 1240 - + charges

LIVIT ï
LIVIT S.A. RÉGIE IMMOBILIÈRE

RUE ST-PIERRE 4
I003 LAUSANNE _1 021/31228 15

A vendre AUX PONTS-DE-MARTEL
en cours de construction

VILLA FAMILIALE
de 5 chambres à coucher, séjour-salle
à manger, cuisine habitable fermée, 3
salles d'eau, excavation complète.
Fr. 390000.-. p 038/24 77 40 28 40
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l\ %**' à cov^ - 1_^
Publicité intensive,

Publicité par annonces

A vendre à Cressier 

I VILLA JUMELÉE |
| DE «% PIÈCES |

•J Parcelle 750 m2,
Fr. 535000.-

Atelier Imarco S.A.
Gare IO, 2074 Marin
Tél. 038/33 55 55
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de broderies et dentelles Arpège, Clair de Jour
• agréable à porter et doux à votre corps, réputé depuis longtemps comme protection efficace contre: 0 JOURDAN i
• douleurs dans le dos • pour le SPORT et le TRAVAIL L'Insolent 1
• rhumatismes • sciatiques/refroidissements 1

• WEIL-KIPLING pour hommes I
MEDIMA-HOP. dernière nouveauté m ROGER-GALLET 1
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©VOYAGES-EXCURSIONS

ÏTTWER 
^ET SI ON FÊTAIT LE

RÉVEILLON AU BORD DE LA MER?
Voyage de 7 jours

NOUVEL-AN À ROSAS

COSTA
BRAVA
pension complète g

Fr. 938.- *
, Renseignements et inscriptions:
^V_ auprès de votre agence de voyages /̂  j

MODÈLE DE TRAIN envoi directement de I Allemagne. Deman-
dez la liste de prix. Spielwaren Lauterwasser. D 7/00 Singen,
Ekkehardstr. 30, Fa» 0049 77 31/6 89 26. 230-150018

MATCH AUX
CARTES KREUZ

Vendredi soir 27 novembre à
20 heures. Fr. 22-avec collation.

Brasserie Bâloise
Gilles Montandon,

1er-Mars 7a, 2300 La Chaux-de-Fonds
Inscription sur place ou par téléphone

au 039/28 28 32 132.12i7o

i ÉGLISE V I ~Z DU PLEIN

"̂ Sc||__ ^=— ÉVANGILE

Rencontres autour de
la Bible avec prière

et imposition des mains
pour la guérison des malades

et autres problèmes
Mercredi à 20 h, dimanche à 9 h 30

à la chapelle du Flambeau
Rue du Manège 24 (angle rue du Grenier)
2300 U Chaux-de-Fonds, p 039/230 230
Ces réunions n 'ont rien en commun avec les sectes

132-507114
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Le stratège des reformes limoge
A quelques jours de l'ouverture du Congrès russe, Eltsine opère un repli tactique

Son influence sur le pré-
sident russe lui valait
d'être comparé à Riche-
lieu. Ancien professeur
de philosophie marxiste
converti aux vertus du li-
béralisme économique,
Guennadi Bourboulis
est, avec le premier mi-
nistre Egor Gaïdar, le
principal stratège des ré-
formes. C'est aussi l'une
des personnalités les plus
critiquées par l'opposi-
tion qui réclamait sa dé-
mission depuis long-
temps.

Moscou ___
Patrick CHABOUDEZ W

A quelques jours de l'ouverture
du Congrès des députés russes,
Boris Eltsine a donc opéré un re-
pli tactique, en supprimant la
fonction de secrétaire d'Etat
qu'occupait Guennadi Bour-
boulis.

Mais ce dernier ne disparaît
pas de la scène politique puis-
qu'il va prendre la tête des
proches conseillers du président
russe. Un changement prévu de
longue date, a affirmé Boris Elt-
sine, qui a par ailleurs démenti,

sans pour autant convaincre
personne, que les remaniements
en cours étaient des concessions
faites à l'Union civile. Depuis
plusieurs semaines, ce bloc de
conservateurs modérés mon-
nayait ouvertement son soutien
à Boris Eltsine en prévision du
Congrès.

Début novembre, lors d'une
rencontre au Kremlin, l'Union
civile plaçait la barre très haut ,
en demandant la démission de
plusieurs ministres et une ré-
orientation du programme de
réformes économiques. «Des
exigences inadmissibles», avait
alors clamé Boris Eltsine. Dans
les coulisses toutefois, les tracta-
tions sont allées bon train et le
président russe s'est résolu à
quelques concessions aussi bien
au plan politique qu'économi-

MODESTE REMANIEMENT
La mise à l'écart de Guennadi
Bourboulis succède au limo-
geage mercredi du ministre de
l'Information Mikhaïl Poltora-
nine, connu pour ses déclara-
tions peu flatteuses à rencontre
de l'opposition. Une autre «vic-
time» désignée par la rumeur, le
chef de la diplomatie russe, An-
drei' Kozyrev semble pour sa
part avoir échappé à la démis-
sion.

Dans leur édition d'hier soir,
les «Izvestia» doutaient cepen-
dant que ce modeste remanie-

ment suffise à assouvir l'appétit
des dirigeants de l'Union civile.
«Le président sera vraisembla-

blement dans l'obligation de sa-
crifier les personnalités les plus
controversées», estime le grand

Guennadi Bourboulis
Le Richelieu russe a été «remercié». (Keystone-AP)

quotidien du soir. Et de citer no-
tamment les ministres de l'Eco-
nomie et des Relations économi-
ques extérieures.
INTERVENTION DE L'ÉTAT
Par ailleurs, le premier ministre
Egor Gaïdar a présenté hier de-
vant le parlement un pro-
gramme économique élaboré à
la suite des discussions avec
l'Union civile. Un document qui
ne constitue pas une «alternati-
ve» aux réformes, mais plutôt
leur «supplément», a expliqué
Egor Gaïdar. Reste que le libé-
ralisme économique préconisé
par son équipe ne fait plus re-
cette. Pour tenter de ralentir la
chute de la production , une
intervention conséquente de
l'Etat dans les secteurs clé de
I économie est désormais pré-
vue: 500 milliards de roubles (2
milliards de francs) vont être in-
jectés dans les entreprises
d'Etat.

Mais le compromis a des li-
mites. Le retour à l'économie
planifiée est exclu et il n'y aura
ni émission monétaire massive,
ni gel généralisé des prix et des
salaires, a prévenu Egor Gaïdar.
Signe de la fragilité des «ac-
cords» passés avec l'Union ci-
vile, Arkadi Volski, son princi-
pal leader, a déjà fait savoir que
le programme exposé par Egor
Gaïdar ne correspondait pas à
celui qui avait été préparé en
commun. P. C.

Percée des travaillistes
Elections législatives en Irlande

Au lendemain des élections légis-
latives organisées en Irlande le
même jour que le référendum sur
une libéralisation partielle de
l'avortement, les premières esti-
mations diffusées hier permet-
taient au Parti travailliste (La-
bour) d'espérer jouer un rôle cen-
tral au sein de la nouvelle coali-
tion gouvernementale.

S'il faudra attendre au moins
vendredi pour connaître les ré-
sultats définitifs, les estimations

des partis politiques sont venus
confirmer les craintes du pre--
mier ministre Albert Reynolds:
le Fianna Fail (centre-droit au
pouvoir) ne pourra atteindre
l'objectif de 83 sièges qu'il s'était
fixé pour obtenir la majorité ab-
solue au parlement.

Tout en restant le premier
parti irlandais en terme de re-
présentation, le Fianna Fail de-
vrait même perdre plusieurs de
ses 77 sièges. Tout comme l'au-
tre grande formation de centre-
droit, le Fine Gael (opposition),

mn comptait jusqu'à présent 55
sièges: En revanche, le Labour
pourrait effectuer une spectacu-
laire percée en doublant le nom-
bre de ses représentants au Dail,
qui n'étaient que 16 avant ces
élections.

Compte tenu de la lenteur des
opérations de dépouillement,
due en partie au nombre excep-
tionnellement élevé des bulletins
(un pour les législatives et trois
pour le référendum), tous les
moyens étaient bon pour tenter
d'en savoir plus. Réputé bon

analyste politique, l'ancien pre-
mier ministre Garret Fitzgerald,
a ainsi été réquisitionné pour
donner ses propres estimations:
selon lui, le Labour devrait ob-
tenir de 29 à 32 sièges.

Ces chiffres ne concernaient
que le scrutin législatif. Aucune
estimation n'était disponible
hier sur le référendum en trois
questions, dont la troisième -
sur une libéralisation de l'avor-
tement - promettait de diviser
les électeurs de la très catholique
Irlande, (ap)

Un convoi du HCR atteint Gorazde
Bosnie-Herzégovine: en marge de la Conférence d'Istanbul

Un convoi humanitaire des Na-
tions Unies a réussi hier à attein-
dre la ville musulmane assiégée
de Gorazde en Bosnie-Herzégo-
vine. A Istanbul, les participants
à la conférence sur la Bosnie-
Herzégovine ont appelé les Na-
tions Unies à déployer rapide-
ment des forces armées en Bosnie
afin d'éviter toute extension du
conflit.

Le convoi humanitaire à desti-
nation de Gorazde, qui trans-
porte 80 tonnes d'aide sous la
protection de parachutistes

français, est enfin arrivé dans la
ville musulmane. Selon les mem-
bres des précédentes missions,
les habitants sont dans un état
désespéré et les hôpitaux doi-
vent opérer sans les équipements
médicaux de base.

L'autre convoi du Haut com-
missariat pour les réfugiés
(HCR) en direction de Srebreni-
ca est toujours bloqué à la fron-
tière entre la Serbie et la Bosnie
en raison d'une querelle entre les
Serbes de Bosnie et l'ONU.
C'est la troisième fois que les
Serbes bloquent une tentative
d'acheminer l'aide à Srebrenica,

où 40.000 habitants et 70.000 ré-
fugiés sont coupés du monde de-
puis sept mois.

A Istanbul , les dix pays bal-
kaniques ou voisins, participant
à la conférence sur le conflit en
Bosnie-Herzégovine, ont mis en
garde contre une extension du
conflit dans l'ex-Yougoslavie à
l'ensemble d'une région «extrê-
mement explosive». Ils ont una-
nimement appelé l'ONU à dé-
ployer des forces pour prévenir
une «éventuelle guerre régiona-
le» et «non pour défendre la
paix qui n'existe déjà plus dans
la région.» (ats, reuter, afp)

Elizabeth casse sa crousille
Des impôts pour la reine d'Angleterre

La reine Elizabeth II, critiquée
par la presse et des hommes poli-
tiques parce qu'elle ne paie pas
d'impôts, a proposé d'en payer
sur son revenu personnel, a an-
noncé hier le premier ministre
John Major à la Chambre des
Communes.

Plusieurs membres de l'opposi-
tion s'étaient insurgés contre le

fait que la reine ne payait pas
d'impôts après l'annonce par le
gouvernement qu 'il payerait -
autrement dit les contribuables!
- les réparations et travaux de
restauration du château de
Windsor, endommagé par un in-
cendie la semaine dernière.

La reine a soumis cette pro-
position avant la fin de la ses-
sion parlementaire le 16 juillet.
«Elle m'a demandé d'envisager

la base sur laquelle elle pourrait
payer volontairement des im-
pôts sur le revenu et a ensuite
suggéré qu'elle pourrait prendre
à sa charge certaines sommes
qui figurent actuellement sur la
liste civile», a annoncé John
Major.

Le prince Charles a lui aussi
manifesté l'intention de payer
des impôts sur la même base que
sa mère, (ap)

Chypre

La Turquie «est prête à retirer»
ses troupes de Chypre mais à
condition que les «garanties né-
cessaires soient données» quant
à la sécurité de la population
turque de l'île, a annoncé hier à
Ankara le premier ministre turc
Suleyman Demird.

Cette annonce est la première
réaction d'Ankara à la résolu-
tion du Conseil de sécurité de
l'ONU adoptée mercredi. Cette
résolution désigne la partie tur-
que de Chypre comme étant la
responsable du manque de pro-
grès aux négociations sur Chy-
pre et demande une «diminution
sensible» des forces étrangères à
Chypre en première étape d'un
retrait total des troupes non
chypriotes.

Les troupes turques, estimées
à 35.000 hommes selon les Na-
tions Unies , partagent Chypre
en deux depuis 1974. (ats, afp)

Turcs prêts
au retrait

*

L'enquête
avance

Violences en Allemagne

Un homme de 25 ans a été inter-
pellé et placé en garde à vue dans
le cadre de l'enquête sur l'incen-
die criminel de Moelln, a indiqué
hier le parquet de Karlsruhe. Une
nouvelle manifestation antira-
ciste pour dénoncer l'incendie de
Moelln a eu lieu mercredi soir à
Brème.

Trois Turcs avaient péri di-
manche dans l'incendie criminel
de leur maison, revendiqué par
un coup de téléphone à la police
conclu par le cri: «Heil Hitler».
Un militant d'extrême droite,
Michael Peters, a été inculpé de
«tentative de meurtre» dans le
cadre de cette enquête et dans
deux autres pour des attaques
contre des foyers de deman-
deurs d'asile.

Le parquet a également ou-
vert une enquête contre dix au-
tres membres de l'organisation
conduite par Michael Peters.

Par ailleurs, environ 350 mili-
tants d'extrême gauche ont af-
fronté la police allemande mer-
credi soir à Brème, où 4000 per-
sonnes défilaient contre la vague
actuelle d'agressions racistes en
Allemagne, (ats, afp)

Belgique

Huit personnes ont été contami-
nées par des produits radioactifs
à la suite d'un accident dans une
usine nucléaire de traitement de
plutonium en Belgique, a an-
noncé hier le ministre du Tra-
vail, Miet Smet, devant le Parle-
ment.

Sept employés de l'usine de
Dessel ont été légèrement conta-
minés extérieurement. Un autre
employé souffre d'une «conta-
mination interne». Il a été placé
sous observation médicale pen-
dant trois semaines, a précisé un
porte-parole du ministère.

Mardi, la société franeo-belge
de Fabrication de Combustibles
International, qui gère l'usine,
avait fait savoir qu'un accident
s'était produit dans l'établisse-
ment. Mais elle avait précisé
qu'aucune contamination de
l'environnement n'était à crain-
dre, (ats, reuter)

Accident
nucléaire

27 novembre 511 -
Chef des Francs salien,
Clovis hérite de son père
Childéric 1er, un pays sis
entre la mer du Nord,

j l'Escaut et je  Çambrésiss»*
dont Tournai était la
capitale. Il vainquit en
486, à Soissdns,

\]SYagrius,te dernier chef
> roman, puis lesAlamans
\à Tolbiac. Il fut baptisé à
Reims par saint Rémi et
devint le premier souve-
rain chrétien d'Occident,
fl f acquit ainsi à sa caUse _
tout1 l'épiscopat et
l̂égitima son pouvoir en " !

Ï/Gaule. A sa mort, en 511/
) ses quatre fils se déchirè-
rent pour son royaume.

__.
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Trafic d'uranium
Nouveau cas en Bavière
La police criminelle de Ba-
vière a annoncé hier un
nouveau cas de trafic d'ura-
nium en provenance de
l'ancien bloc soviétique. Un
Allemand d'origine rou-
maine a été arrêté en pos-
session de 21 pastilles de
métal radioactif d'un poids
total de 307 grammes.

Tempête en Allemagne
Six morts
La tempête qui a balayé le
nord de l'Allemagne dans la
nuit de mercredi à jeudi a
entraîné la mort de six per-
sonnes et en a blessé des
dizaines d'autres, ont an-
noncé les autorités.

Pologne
500 millions de dollars
Sept pays, dont les Etats-
Unis et le Japon, se sont
engagés mercredi à fournir
500 millions de dollars à la
Pologne pour l'aider à pri-
vatiser sor) système ban-
caire. Le projet de restruc-
turation du système ban-
caire a reçu le soutien du
Fonds monétaire interna-
tional (FMI) et de la Ban-
que mondiale.

Port de Dunkerque
Naufrage
d'un cargo brésilien
Un cargo brésilien, le «Frota
Humanita» coulait hier soir
dans le port de Dunkerque
(Nord), après avoir heurté
vers 3 h 50 du matin une
écluse du port à la suite
d'un fort coup de vent. Les
29 hommes d'équipage
sont sains et saufs.

Aide humanitaire
La CE premier de classe
La Communauté euro-
péenne (CE) est devenue le
premier donateur mondial
du Haut commissariat des
Nations Unies pour les ré-
fugiés (HCR), a indiqué
Mme Sadako Ogata, haut
commissaire, à l'occasion
d'une visite à l'exécutif des
Douze. Avec 205 millions
de dollars pour 1992, la CE
a assuré 22% des contribu-
tions dont bénéficie le
HCR. Ce pourcentage
passe à 41% si l'on addi-
tionne les contributions de
la Commission et celles que
versent les Etats membres à
titre bilatéral. Jusqu 'ici, la
place de premier donateur
mondial du HCR revenait
aux Etats- Unis.

BRÈVES
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Prêt personnel
ORCA
Conseil compris

Le mieux: passez nous voir. Sinon, appelez ou envoyez-nous le
coupon réponse.

Confidentiel i
Faites-moi parvenir une offre pour un prêt personnel de Fr 
Je peux rembourser environ Fr par mois.
Nom Prénom gp|j|||| Illllllllllllll

Date de naissance Profession i f a-nue ARCA
Rue NPA/Localité I ilfe____________________i
Banque ORCA '̂ IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIH
Av. Léopold-Robert 53a, 2300 La Chaux-de-Fonds. Tél. 039/23 80 90 Q . t . :
Iniérêt annuel solon le momant e! la durée du crédit ainsi qu? la méthode do urud, L BM Lld
calculation. 13,5 -16 .9% v compris l'assurance solde de delta. 22-3252

Opel Corsa Swing 1.41, violet pastel, 3 p. 1991 11000 -
Opel Kadett 1.6i, blanc, 5p. 1987 8800.-
Opel Kadett 2.0i, blanc, t.o., 5 p. 1989 14900.-
Opel Vectra GL 4x4, rouge, 4 p. 1990 17900.-
Opel Vectra GT 2.0i, gris met., 5 p. 38000 km 17500 -
Opel Calibra 16v 4x4, ABS, bleu met., 3 p. 1990 27000 km
Opel Oméga CD 2.0i, autom., platine, 4 p. 1988 16900.-
Opel Oméga 2.4I ABS Spécial, bleu met, 4 p. 1990 36000 km
Opel Ascona Sprint 2.0i, rouge, 5 p. 63000 km 9900 -
Isuzu Trooper Comfort, blanc, 5 p., clim. 1991 21400 km
Citroën AX 11 RE, bleu, 5 p. 28000 km 7900.-
Ford Sierra 2.0I, ABS, bleu, t.o,, kit, 4 p. 48000 km 15900 -
Renault Espace TXE 2.2, bordeaux, opt, 5 p. 1991 26900-
Toyota Camry 2.0i 4WD, bordeaux, ABS, 4 p. 60000 km 15900.-
Mercedes 2.0190 E, bordeaux, ABS, 4 p. 16000 km 29800.-

ÉCHANGE, REPRISE, CRÉDIT AVANTAGEUX

Exposition permanente. OUVERT le samedi jusqu'à 17 heures
en semaine jusqu'à 19 heures

Choisissez la qualité!
^ 

132-12008 

B_Snfl_F M I ¦£__ !! PM I a\a\ aWLCr^Œ^ r̂Ŵ̂ â\
t^^^^^Œi^^Hf cW*
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#£ Intermedics S.fl.
M--/ A company of SULZBRmed/CÛ

Part of one of the world's leading
international groups in médical
technologies, Intermedics pro-
duces the smallest implantable
cardiac pacemakers.
Distributed in over 45 countries,
our products are characterized by
their very high degree of reliability.
We hâve an immédiate opening for a

distributor
service
coordinator

responsible for the accurate recording,
handling and follow-up of orders co-
ming from our distributors from Europe,
Middle East and Africa.
The candidate must hâve a commercial
degree. He/she must be a highly ser-
vice-minded person, hâve at least two
years of expérience in a related function
and be familiar with personal compu-
ters.
Fluency in English, German and French
is required (Italian and Spanish will be a

i» plus).
Our future collaborator must be used to
work independently.
Intermedics offers good working and
salary conditions.
If you are interested in this position
please send your résume together with a
cover letter (in english) to:
Intermedics S.A.,
Human Ressources,
Miss Ariane Nicolet
Chemin-Blanc 36, 2400 Le Locle

157-14300

| Vous êtes f

i secrétaire trilingue !
I allemand, anglais, français

I Vous rêvez d'un poste avec des contacts et des res- £
} ponsabilités. *

î Vous voulez appliquer vos connaissances d'infor- .
j matique et faire profiter l'entreprise de votre expé- *
I rience. i

a Alors, contactez Katia Baragano, nous avons un li

I
* emploi à vous proposer. J!r 470- 584 "

! rpfO PERSONNEL SERVICE i
1 \ * M k \  PI«ei"C"* 'îxe ef lemPoraîre \
\ S_y^V> Votre futur emploi sur VIDEOTEX -:•:- OK # I

( ! ^La Pimpinière
AA/ VA * Fondation en faveur

************ * des handicapés

!̂S_W du j ura bernois
 ̂ 2710 Tavannes

Pour compléter les équipes dans deux secteurs différents,
la fondation met au concours les postes suivants:

Pour l'atelier La Volute à Saint-Imier

un maître
socio-professionnel principal
à qui nous confierons des responsabilités de gestion dans
la ligne pédagogique de notre institution.
Les candidats devront faire valoir:
- CFC dans un métier technique
- diplôme de MSP ou formation jugée équivalente ï
- connaissance des personnes handicapées mentales

adultes
- expériences de l'industrie et du champ socio-profes-

sionnel

Pour le home rural Le Printemps à Saint-Imier

un(e) éducateur(trice) diplômé(e)
étant habitué(e) aux soins et souhaitant prendre des
responsabilités

un(e) infirmier(ère) diplômé(e)
désirant travailler dans une équipé pluridisciplinaire

un maître socio-professionnel
diplômé dans un métier rural et intéressé à la création
d'un atelier jardin

Pour ces trois postes, nous demandons:
- diplôme ou certificat en fonction du poste
- expérience professionnelle avec des personnes handi-

capées mentales
- disposition d'adaptation au changement

Pour ces quatre postes, nous offrons une activité intéres-
sante dans une petite équipe et un salaire fixé selon les
normes du Canton de Berne.

Entrée en fonction le 1er février 1993 ou date à
convenir.

Renseignements et envois des offres de service avec
curriculum vitae et copies de certificats jusqu'au
9 décembre 1992 à l'adresse ci-dessous à l'attention de
M. Mathez, directeur.

La Pimpinière
Fondation en faveur des handicapés du Jura bernois
Rue H.-F. Sandoz 66, 2710 Tavannes
P 032/91 44 71

. 150-17120 M

Pour différentes entreprises de la région, 1
! nous sommes à la recherche: _

I horloger complet
• pour l'assemblage mécanique et quartz |

! horloger I
: hautes complications j
I pour l'assemblage de produits haut de gamme f

| régleuses
| emboîteurs .
! poseuses d'aiguilles .
S ouvrières ¦
| pour travaux fins
I* Nous vous proposons un grand choix de postes et j
i des conditions de travail avantageuses.
i Si l'un de ces postes vous intéresse, Olivier Riem ou I
S Gérard Forino attend volontiers votre appel. i

470-584 I

! fâ fO PERSONNEL SERVICE |
I ( v J L \ Placement fixe et temporaire «
l S_y »̂-K_fr Votre futur emploi sur VIDEOTEX * OK # I

Publicité intensive, Publicité par annonces



27 novembre 1942 - Le
Conseil fédéral accepte le
legs de Mme Welti-
Karhmàcher, belle-fille de
l'ancien conseiller fédéral
Werti, sous la forme
d'une propriété de
25 000 m* sise dans la
commune de Kehrsatz
(BE). Le gouvernement
souhaite utiliser cette
maison de maître pour y
organiser des réceptions
ou des réunions. .

___________________

-¦¦Wpë
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fp Pas de compromis douteux
Référendum du Parti suisse du travail contre la taxe hospitalière

Le Parti suisse du travail
(PST/POP) a bon espoir
de faire aboutir son réfé-
rendum contre la taxe
hospitalière, votée mi-oc-
tobre par les Chambres
fédérales. Selon le comité
référendaire, cette taxe
résulte d'un marchandage
douteux, auquel il faut
d'emblée s'opposer. Faute
de quoi, de tels compro-
mis risquent de se multi-
plier dans la future loi sur
l'assurance-maladie
(LAMA). Le PST s'en est
expliqué lors d'une confé-
rence de presse, hier à
Berne.

Berne ^_\François NUSSBAUM W

Le 9 octobre dernier, les Cham-
bres fédérales approuvaient un
arrêté fédéral urgent qui com-
prenait trois mesures princi-
pales: blocage des tarifs des mé-
decins et des pharmaciens, limi-
tation des hausses de cotisations
et participation des assurés aux
frais d'hospitalisation (10 francs
par jour).

Cette taxe hospitalière est jugée
«inacceptable» par le PST. Elle
est antisociale pour les bas reve-
nus, et illogique: cette taxe ne
responsabilise pas les patients
puisque ce ne sont pas eux qui
décident d'aller à l'hôpital. Les
socialistes et les démocrates-
chrétiens, initialement opposés à
cette taxe , ont fini par s'y rallier ,
pour pouvoir maintenir les deux
autres mesures (combattues par
la droite). Le PST a donc lancé
seul le référendum.

Ce compromis ne tient pas
debout , estime le conseiller na-
tional vaudois Josef Zisyadis.
Depuis quinze ans, le blocage
des subventions fédérales aux
caisses-maladie a permis d'éco-
nomiser 20 milliards de francs
sur le dos des assurés, affirme-t-
il. On ne peut donc, aujour-
d'hui, demander un nouveau
«partage des sacrifices».

Environ 500.000 personnes
vivent actuellement en Suisse
au-dessous du minimum vital,
renchérit Jean Spielmann, autre
conseiller national PST. A Ge-
nève, dit-il, des milliers de per-
sonnes âgées en sont réduites à
sortir de l'assurance maladie
(elle n'est pas encore partout
obligatoire), par manque de
moyens financiers.

Notre référendum, ajoute-t-il ,
marque un refus de cette politi-

Parti suisse du travail
Selon le comité référendaire, la taxe hospitalière résulte
d'un marchandage douteux, auquel il faut d'emblée
s'opposer. (Keystone)

que. Car il ne faut pas s'y trom-
per: en introduisant aujourd'hui
cette taxe hospitalière dans un
arrêté fédéra l urgent (limité

dans le temps), on peut être sûr
qu'elle sera maintenue dans la
nouvelle loi sur l'assurance ma-
ladie.

Tel est donc l'enjeu. Le Conseil
des Etats commence l'examen
de cette nouvelle loi le 16 décem-
bre. Or la version proposée par
le Conseil fédéral est , dans l'en-
semble, satisfaisante aux yeux
du PST. Encore faut-il qu'elle ne
soit pas dénaturée par le Parle-
ment. A cet égard , le compromis
d'octobre entre la gauche et la
droite est un mauvais signe.

Par ailleurs, les deux députés
PST espèrent tous deux que le
Parti socialiste et l'Union syndi-
cale ne retireront pas leur initia-
tive populaire «pour une saine
assurance maladie». Parce
qu'elle propose un système «vé-
ritablement social», calqué sur
le modèle de l'AVS: cotisations
calculées en fonction du revenu ,
avec une part patronale. «Cette
initiative doit exercer une pres-
sion sur le Parlement jusqu 'à la
fin des débats sur la nouvelle
loi», insistent les deux députés.

Le référendum doit être dépo-
sé jusqu 'au 18 janvier à la Chan-
cellerie fédérale, avec 50.000 si-
gnatures. Le comité référendaire
en a déjà récolté environ 22.000.
L'arrêté fédéral urgent entrera
de toute façon en vigueur le 1er
janvier. Mais, si le référendum
aboutit , l'arrêté tombera au
bout d'un an (au lieu des deux
ans prévus), à moins que le peu-
ple ne l'accepte entre-temps.

F.N.

BRÈVES
Vaud
Licenciements
à Renens
Tesa SA, fabrique d'instru-
ments de mesure de préci-
sion située à Renens (VD),
va licencier près de 140
employés ces prochaines
semaines et mettre quel-
ques autres à la retraite.
Cette entreprise, qui appar-
tient au groupe américain
Brown & Sharpe, ne comp-
tera plus que 375 collabo-
rateurs.

Suisse orientale
Folle course-poursuite
Un évadé du pénitencier
grison de Realta est tombé
dans les mains de la police
après une folle course-
poursuite à travers les can-
tons d'Appenzell Rhodes-
extérieures et de Saint-Gall.
Cette chasse à l'homme re-
monte à la nuit de mercredi
à jeudi, selon la police ap-
penzelloise. Elle a commen-
cé à Buehler (AR) pour se
terminer en ville de Saint-
Gall.

Affaire Haas
Pression sur le Vatican
Le Conseil fédéral renforce
la pression diplomatique
sur le Vatican dans l'affaire
Haas. A la fin de la semaine
prochaine, l'ambassadeur
extraordinaire Jeno Staeh-
lin mandaté par le Conseil
fédéral transmettra au Vati-
can un message des sept
cantons dépendant de
l'évêché de Coire. Ce mes-
sage a trait à l'affaireWolf-
gang Haas, le très contesté
évêque de Coire.

Guerre en Bosnie
Tapis de lumière
en Suisse
Des milliers de personnes
ont participé hier soir dans
diverses villes de Suisse à
des marches aux flambeaux
pour réclamer que la Suisse
accepte 15.000 prisonniers
de guerre yougoslaves pour
l'hiver. Le même jour, la
Communauté de travail des
Eglises chrétiennes en
Suisse demandait au Con-
seil fédéral d'accepter en
Suisse davantage de réfu-
giés que jusqu 'ici.

Grossièreté
Schwytz s 'excuse
Le gouvernement du can-
ton de Schwyz s 'est excusé
auprès des conseillers fédé-
raux Arnold Koller et Adolf
Ogi des grossièretés profé-
rées à leur égard par des
opposants à l 'EEE lors de
l'émission télévisée en di-
rect vendredi passé depuis
la salle des Archives fédé-
rales de Schwytz.

Exportations re£Qr4s„mais
Assemblée de la Fédération de l'industrie horlogère à Bienne

Même si André Margot, prési-
dent de la Fédération horlogère
(FH), a dressé un bilan plutôt op-
timiste de la marche des affaires
d'un secteur industriel épargné
par la récession jusqu'à aujour-
d'hui, le niveau record des expor-
tations, estimées à plus de 7 mil-
liards de francs pour la fin de
l'année, s'accompagnera de gros
soucis sectoriels.

Par Ç_\
Mario SESSA W

A fin octobre dernier , les expor-
tations horlogères ont atteint 6
milliard s de francs , soit une pro-
gression de 8,7% par rapport à
199 1, ce qui permet d'envisager
un double record pour la fin de
l'année en dépassant 7 milliards
d'exportation et 8% du total des
exportations suisses.

Par contre, il faut bien consta-
ter un recul des exportations de
montres habillées de métaux pré-
cieux ou communs, une régres-
sion de 145.000 pièces sans effet
sur la valeur , puisque cette caté-
gorie de montres a amélioré de
230 millions son chiffre d'af-
faires. Ce qui signifie que le prix

moyen unitaire est en hausse et
que le nivea u de la gamine-sT-féve *
aussi pour les montres en métaux
communs.

Or, les boîtiers subissent déjà
le retour de manivelle de l'orien-
tation du marché où le plastique
fait un tabac, grâce à la Swatch,
avec une progression en volume
de 57,1% et de plus de 75% en
valeur!
OR EN STOCK
Autre phénomène préjudiciable
à moyen terme, les produits or
reculent en volume et le nombre
de poinçons apposés a passé de
687.000 dans les années 1989-90
à environ 480.000, quantité des
années 1980-81. «Il doit y avoir
d'importants stocks de montres
or, dira M. Margot , ce que
confirme Metalor qui a enregis-
tré une chute de 50% de ses
ventes d"or aux horlogers ces
derniers mois...»

Au chapitre des difficultés sec-
torielles encore, la vente de
boîtes seules, destinées à une
clientèle étrangère, a plongé d'un
millions d' unités (!) et le sort ré-
servé aux mouvements seuls est
de la même veine. Le président
de la FH a mis cette baisse drasti-
que des ventes de mouvements

sur le compte de la politique per-
9riciéuse4rfenée par Hong Kong.

«Un mouvement quartz pro-
duit à Hong Kong se vend sou-
vent moins cher qu'une bière,
soit 2,30 francs. Dans ces condi-
tions, les entreprises suisses sont
contraintes de recourir à la sous-
traitance étrangère pour bénéfi-
cier d'une main-d'œuvre plus
avantageuse».

A ce propos, le secrétaire
d'Etat Franz Blankart a confir-
mé l'avis négatif des autorités de
Hong Kong dans la modification
de leur législation en matière
d'origine des montres. Ils conti-
nueront d'abuser du «Swiss Ma-
rie» en prenant pour critère d'ori-
gine celle du seul mouvement ,
alors que la nouvelle ordonnance
fédérale fixe , depuis mai 1992,
trois conditions: à savoir que le
mouvement doit être suisse et
que l'emboîtage et le contrôle fi-
nal de la montre doivent être ef-
fectués en Suisse.

Il reste désormais deux espoirs
pour que les horlogers suisses
voient la législation respectée par
Hong Kong: être massivement
appuyés par l'industrie horlogère
européenne et la Communauté ,
et que les accords du GATT
soient enfin ratifiés... M.S.

Nouveau président
A un Chaux-de-Fonnier succé-
dera un Neuchâtelois à la tête
de la FH, dès l'automne 1993.
André Margot ayant fait valoir
son droit à la retraite, c'est
François Habersaat (62 ans)
qui a été élu au perchoir de l'in-
dustrie horlogère suisse dont il
connaît tous les rouages. Actuel
directeur du marketing et des
ventes chez ETA, à Granges, il
quittera cette entreprise en été
pour se consacrer entièrement à
ses nouvelles fonctions, ses
hautes responsabilités mili-
taires d'officier général com-
mandant la Brigade frontière 1
prenant fin cette année aussi.

Signalons encore que le nou-
veau président est membre du
comité du Vorort et de la
Chambre suisse du commerce.
Avec un tel président, nul doute
que la FH continuera d'être en
bonnes mains!

Notons aussi la retraite du
secrétaire général de la FH,
Max Hool, qui servait la Fédé-

ration avec une rare compé-
tence depuis 1953. Il sera rem-
placé par Christian Bonhôtc.

(ms)

François Habersaat
Il présidera la FH dès l'au-
tomne prochain. (sp)

Le groupe Ebel vend Authier
Le groupe zougois Emesco reprend le fabricant de skis

Le groupe Ebel de Pierre-Alain
Blum a cédé la majorité du capi-
tal du fabricant vaudois de skis
Authier , à Bière, à la société
Emeski, une filiale du groupe
zougois Emesco. Authier inscri-
vait récemment encore des chif-
fres rouges. Ces trois derniers
mois, la fabri que de skis a retrou-
vé un résultat opérationnel posi-
tif, a expliqué Kurt Rudolf , direc-
teur d'Emesco-Holding.

Confirmant un article paru dans
l'hebdomadaire économique
«Cash», M. Rudolf a rappelé
qu 'Authier a essuyé des pertes

de l'ordre du million , avant que
ne viennent de bonnes nou-
velles, en septembre. La moder-
nisation des installations de fa-
brication et l'élarg issement de la
gamme des produits au «snow-
board » (planches à neige) ont
porté leurs fruits. L'effectif du
personnel a dépassé la centaine
de collaborateurs.

Dans le cadre de sa restructu-
ration , le groupe Ebel a décidé
de céder Authier à Emeski. Cet
automne, Ebel avait renforcé sa
participation dans Authier à
l'occasion du départ de Marc
Biver. Le holding du groupe,
Sogespa, a annoncé cet été des

dettes de l'ordre de 195 millions
de francs. Diverses sociétés
n 'étant plus en mesure de verser
un dividende , Sogespa ne pou-
vait plus payer l'intérêt de sa
dette. Une restructuration s'im-
posait.
EMPLOIS
CONSERVÉS
Emeski détient 80 % du capital-
actions d'Authier . porté de 4.5
millions à 6,5 millions de francs.
Les 20% restants demeurent
dans le giron d'Ebel. Kurt Ru-
dolf précise que tous les collabo-
rateurs d'Authier conserveront
leur emploi. Il estime que la base

d'Authier est saine. La techni-
que est moderne et de bons
contrats ont été conclus. Au vu
des ventes actuelles , l'entreprise
inscrira des chiffres noirs l'an-
née prochaine.

Les relations personnelles en-
tre MM. Rudolf et Blum datent
du temps où Pierre-Alain Blum
était président de Portescap
quand le groupe a été repri s par
Emesco, dirigé par M. Rudolf.

Quant à Authier, il a conti-
nuera à produire en petites sé-
ries des articles de sports d'hiver
de haute qualité. On ne prévoit
pas de synergie avec les autres

sociétés du groupe Emesco. Ce
dernier , a expliqué M. Rudolf ,
est un groupe industriel princi-
palement actif à l'étranger , dans
les domaines de la mécanique de
précision et de l'électroni que.

Fondée en 1910 à Bière par
John Authier , la première fabri-
que industrielle suisse de skis
avait été rachetée en 1973 par le
groupe français Rossignol , qui
avait décidé en principe de la
fermer en 1988. C'est alors que
les sociétés neuchâteloises Ebel
Finances et Marc Biver s'étaient
associées pour la relancer.

(Imp, ats)
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TOYOTA Corolla 1,6 GL 16V 1990. blanche Fr 115001 fLANCIA Prisma 1600 Gris quartz, 4 portes Fr. 5900.-
• OPEL Vectra 2.0i GT:2'.:"ZI 1990, toutes options Fr. TÔSOÔSi •
0 FORD Escort 16001 Saphir 1989, 5 portes, T.O. Fr. 10800.- £
~ NISSAN Silvia 1.81 Turbo fâiw métaEi,; àlu, servo-diK Fr. 12800.̂  ^• RENAULT 19 GTS 1989, S portes Fr. 11800.- •

• FORD Fiesta 1,3 SX 1991, 5 portèOÔOÔ km Fr.15000« •
0 FORD Scorpio 2, 4 GL 18000 km, climat. Fr. 25500.- £
_ FORD,Orion 1.61 Confort 37000 km, ABS Fr. 11800.-
• FIAT Panda 1000 30000 km, rouge Fr. 7800- •

• OPEL Kadett 2.0i GS 16V 25000 km. blanche, T.O.. j. alu Fr. 19800.- #

• 4x4 *
• !TÔyOf A Camrv 2a0i GU 1989, bordeaux Fr. 14900.- •
f VW Golf 1,8i CL Synchro 44000 km, gris métal Fr. 13900- f

AUDI 90 QMattro23 ABS, bleu métal , Fr. 17800-
• FORD Sierra 2.0i CLX 1990, climat, T.O. Fr. 14900.- •
0 ykNClAY104x4 î£C 25000 km. 1991 Fr. 125001 #
A LANCIA Dedra Intégrale 8000 km, rouge Fr. 35500- A

I0RD Sierra Cosworth : 18006 km, int cuir, Fr. 39500.3,
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Le grand discount du meuble... I
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%è/» «Pyramide» I
Modèle en pin massif, Vw ^_ fi 8place pour TV, hi-fi, etc. JH ÀWM ¦TL B
Dim.: haut. 174 cm, long. 154 cm, wLAf B >*̂ B _B 3prof. 32 cm. m -_._B__Hfc_ J ̂  ̂ 9
Prix super-discount Meublorama _̂_F T%  ̂0 I

Vente directe du dépôt (8500m2) H
Sur désir, livraison à domicile ffi

Venez comparer... un choix gigantesque... des prix révolutionnaires H

Heures d'ouverture: de 9 h à 12 h et de 13 h 45 à 18 h 30 | I
Samedi de 8h à 12h et de 13 h 30 à 17h. Lundi matin fermé. s 

|
Automobilistes: dès le centre de Bôle, Ipl B
suivez les flèches «Meublorama» LI—J Grand parking

[ meublofomaj
B_a>-Meubles-discount Bôle/NE (près Gare CFF Boudry)— -àWÊaW

Retraités!
sécurisez votre logement
Bénéficiez des subsides de l'aide au logement en
achetant votre appartement à
SAINT-IMIER.
Exemple: 3 pièces, grand balcon, 2 caves.

Mensualité dès Fr. 653.- + charges.
<p 032/91 25 45

28-440

Ejist
Lave-vaisselle
• Modèles avec largeurs 45,55,65 cm
• Service de montage et de réparation
intégré • Possibilité de garantie totale
jusqu'à 10 ans • Livraison contre
facture • Toutes les meilleures marques

Bauknecht || fc ;ii f^p

12 couverts standard, 'Ê mÊjw
5 programmes de WÈÊÉ_M

H 85/L 60/P 60 cm. *%MÀ_ ^MLocation 60.-/m.* ^
rv

 ̂ lm _i_J1
V-Zug Adora 12 S fW îmmmk
12 couverts standard] l."""" " .. .... ;. • . '¦¦" j
4 progr. de lavage. I
Panier supérieur !
réglable en hauteur. \ _̂_mm___, '
H 76/L 55/P 57 cm. CW^TtWlLocation 79.-/m.* | _ >_r±* F_ l

NovamaticGS7.1 ¦BHMBI
Lave-vaisselle petit format 5 couverts.

, Progr. de lavage entièrement automat
H 44/L 49/P 52 cm. _r_*^F__\Location 39.-/m.* fcVxj^B
• Durée de loc. min. 6 m.*/droit d'achat
• Toutes les marques en stock
• Modèles d'occasion et d'exposition
• Garantie du prix le plus bas!

Votre argent sera remboursé si vous
trouvez ailleurs, dans les 5 jours,
un prix officiel plus bas.

La Chaux-de-Fonds, Jumbo 039 266865
Bienne, rue Centrale 36 032 22 85 25
Neuchâtel. rue des Terreaux 7 038 25 51 51
Marin, Marin-Centre 038 3348 48
Réparation rapide toutes marques 021 3111301
Service de commande par téléphone 021 3123337

05-2569-110/4x4

f Pubndté Intemlv-, PuMktté par annonce»

A remettre

PETITE FABRICATION
article exclusif, mondialement connu,
clientèle stable. Complément intéressant
pour atelier mécanique ou horlogerie.
Pour traiter: Fr. 40000.- â discuter.
Ecrire sous chiffres M 132-731512 à
Publicitas, case postale 2054, 2302 La
Chaux-de-Fonds 2.

PO
Dick

Optique
Lunetterie

Verres de contact
Av. Léopold-Robert 64

p 039/23 68 33
132-12367

Achète au plus
haut prix

VOITURES
bus, camionnettes,
kilométrage, état
sans importance.

Paiement
comptant.

9 077/37 32 01
V 28-613297 J

COIFFEUSE possédant CFC
avec expérience, cherche emploi.
Ecrire sous chiffres 157-901950 à
Publicitas, case postale 151
2400 Le Locle

V /

¦ Crédit rapide T
I 038/51 18 33 1
I Discrétion assurée. I
|Luàsade10à20h|
¦ Meyer Financt f _\
_ + Leasing ?¦
1 Tirage 28 "¦
^2520 La Neuvevillê

HAUTE-NENDAZ (VS)
appartement meublé 4V4
pièces, 6 lits, cheminée,
grand balcon, TV-radio, au
centre, idéal pour famille.

p 061/422 06 55
3-515261

A louer dès le 1 er janvier 1993
à l'avenue Léopold-Robert 76
La Chaux-de-Fonds

studio d'une pièce
au 6e étage, avec cuisine, W.-C./
douche, complètement rénové.
Loyer: Fr. 680.- avec les charges.
Pour visiter: M. Thourot (concierge)
? 039/23 "17 86
Pour renseignements et location:
DEVO, société immobilière et de
gérances SA, Seidenweg 17
3000 Berne 9. <f> 031 /24 34 61 . ,„,b-1622

A louer centre ville

3 pièces
Fr. 890.-

p 061/302 22 25
3-611367

' » I

A louer centre ville

MAGASIN/
BOUTIQUE

Environ 170 m1

<f> 061/302 22 25
3-611367

A louer centre ville

3 ET 4
PIÈCES

Tout confort.
cuisines agencées.

Dès Fr. 1250.-
plus charges.

? 061/302 22 25
3-611367

A louer à La Chaux-
de-Fonds

un appartement
de 4% pièces

refait, EST de la ville
un appartement

2% pièces
au centre ville.
une chambre

meublée avec TV pour
jeune fille.

<P 039/26 72 74
470-661

t—z—' ^hit  ̂A Gerance GECO,

\r Jardinière 75
vous propose tin, choix

d'appartements répondant
à vos souhaits et exigences.

. . j .- ;•
¦¦ '"¦¦" ;- ¦" '  ¦ " ¦ " ¦¦¦¦¦ "->v.,..

SERVICE DE LOCATION
A DOMICILE

24 / 24 H
Tél. 039 / 23.71.28

|7. 7 ¦ ' • >*¦¦<-' ¦ 
^ 

• ¦ }

. .„ ,,.'j. . ' .>.)fc .„; r.. '.! 132-12083 ,

A louer à La Sagne

appartement
3V2 pièces avec

superbe ensoleillement
Cuisine agencée, salle de bains,

W.-C, cave.
Libre: de suite ou à convenir.

<p 039/23 26 55
(heures de bureau)13212083

A remettre à La Chaux-de-Fonds

BOUTIQUE
ENFANTS
Bonne renommée. Prix intéressant.

Ecrire sous chiffres K132-731235 à
Publicitas, case postale 2054
2302 La Chaux-de-Fonds 2

A vendre, à Cernier

terrain à bâtir
de 2937 m2

situation privilégiée, totale-
ment équipé, à Fr. 200.-/m2.
Division en 4 parcelles pos-
sible.
Faire offre sous chiffres 450-
3338 à ASSA Annonces
Suisses SA, Fbg du Lac 2,
2001 Neuchâtel.

La Chaux-de-Fonds
Rue du Président-Wilson 15
A louer tout de suite ou â convenir

appartement de 2 pièces
Loyer: Fr. 795.-, charges incluses.
Pour tous renseignements, veuillez
vous adresser chez

. TRANSPLAN AG
' Liegenschaftenverwaltung

? 

CD t p 031/23 07 54
¦—4 Langgassstrasse 54

| ' 3000 Berne 9 
^-^

gms t̂^Km-aamÊÊmmmKk-mÊm
A vendre â Saint-Biaise

! UN APPARTEMENT I
| DE 2 PIÈCES j
en attique + galerie. Surface totale
80 m2. Prix de vente: Fr. 280000.-

y compris garage.
Atelier Imarco S.A.

Gara lO, 2074 Marin
Tel. 038/33 SS 5S I

450-360VBHM-_____-_-_-/

A VENDRE à proximité de la gare DE NEUCHÂTEL
et de la zone piétonne

IMMEUBLE ANCIEN
avec local au rez-de-chaussée

à l'usage de magasin et divers logements.

Possibilité de transformer ou de démolir.

Fidimmobil NEUCHÂTEL
Rue de l'Hôpital 7, <p 038/24 03 63

28-1484

Que diriez-vous
d'une bonne petite

raclette?

Nous avons pour vous le foyer qui
vous convient...

un foyer DAVID
simple, sûr, pratique

et fiable

Petit appareil de table permettant
à chaque convive de racler sa portion :

convivialité assurée !

Autres modèles classiques
pour individuels et familles

Une idée de
cadeau originale !

La raclette
des gens heureux,

autour d'un foyer DAVID

En exclusivité chez:

PACO SA

^̂ _-_____--___â ^
^̂ ^̂^̂ T

CD

1663 Gruyères i
0 029/6 2848 i

Couple sérieux, avec grande expérience industrielle et
secrétariat, disposant de fonds propres, cherche à reprendre

• entreprise (PME)
• commerce
• représentation ou
• association

avec participation financière
Réponse et discrétion assurées.
Ecrire sous chiffres O 036-51550 à Publicitas
Case postale 747,1951 Sion 1

] L'annonce, reflet vivant du marché f



Le Locle. A louer APPARTEMENT
3 PIÈCES, entièrement meublé. Fr. 700.-,
charges comprises. p 039/31 78 69

157-901965

A louer GRAND STUDIO, centre ville,
partiellement meublé. Loyer: Fr. 590.-
p 039/23 76 09 (soir) t32.507229

A vendre. Haute-Nendaz, STUDIO, 4-5
personnes, entièrement meublé. Surface:
37 m2 plus balcon. 30 m télécabine. Rensei-
gnements: p 039/28 72 48 ,32.507629

A louer au Locle, Foyer 21, APPARTE-
MENT 3 PIÈCES, complètement rénové,
cuisine agencée, balcon. Fr. 550.-, plus
charges, g 039/31 28 82 157,901368

A louer à La Chaux-de-Fonds, Jardinière
137, SURFACE COMMERCIALE de
240 m2. Libre à convenir, p 039/23 26 55
(heures de bureau) 132.12083

Saint-Imier. 2 PIÈCES, entièrement réno-
vé, situation au sud, tapis tendus, cuisine
agencée. Libre tout de suite ou date à

| convenir, p 039/41 47 26, le soir.
• 132-502663

Urgentl A louer aux environs du Locle,
APPARTEMENT 3 PIÈCES, tout
confort, avec petit jardin. Fr. 970.-, charges
comprises. Libre 1er décembre.
p 039/31 63 79 ,57.90,967

Famille, avec trois enfants, cherche â louer
APPARTEMENT (6 pièces ou villa).
Région: La Chaux-de-Fonds, Le Locle,
Val-de-Ruz. Loyer raisonnable. Entrée pour
janvier 1993. p 039/26 65 23 ,32-so678B

La Chaux-de-Fonds est, place du Marché,
APPARTEMENT, 3 chambres, cuisine
non agencée, salle de bains, hall. Fr. 660.-.
Au même étage: APPARTEMENT,
2 chambres, cuisine non agencée, W.-C,
hall. Fr. 450.-. p 038/45 14 56 ^.̂ «a

Couple cherche, pour début janvier ou â
convenir, La Chaux-de-Fonds, APPAR-
TEMENT 3-4 PIÈCES, quartier tran-
quille. Loyer maximum: Fr. 900.-. Jardin
bienvenu. Ecrire sous chiffres C 132-
731505 à Publicitas, case postale 2054,
2302 La Chaux-de-Fonds 2. 

i Urgentl Cherchons LOCAL ENV. 30 M*.
| Le Locle-Est, prix modéré, p 039/31 18 93

157-901957

A louer, La Chaux-de-Fonds, SURFACE
COMMERCIALE DE 60 M* avec entrée
indépendante. P 039/23 26 55 (heures de
bureau). 132-12083

A louer au Locle, près de la gare, APPAR-
TEMENTS 2 PIÈCES, libres tout de
suite. P 039/23 26 58 132.,2083

A louer - Le Locle, à proximité de la gare,
JOLI STUDIO. Libre de suite.
P 039/23 26 57 (heures de bureau).

132-12083

A louer tout de suite, La Chaux-de-Fonds
APPARTEMENT 3% PIÈCES, entière-
ment rénové, cuisine agencée avec lave-
vaisselle. Fr. 1025.-charges comprises.
1er mois gratuit. _ 039/23 67 84 ,32-506952

VW GOLF, expertisée du jour. Fr. 3400.-
P 038/61 17 58 2^
FIAT 124, année 1969. Fr. 1400.-. Exper-
tisée. p 039/31 49 72 ,57.90,966

I^ËTIWAILAUX ETRAN- ^1¦ GERS - LE CHOMAGE 1
1 AUX SUISSES ? 1
fe| Les 380 millions de ressortissants de l'EEE, parmi eux 15 (militons de gj àj

B chômeurs, pourront répondre à toutes les offres .demploi, sïhstâTler chez \$_
Sa nous comme indépendants, y exercer une profession libérale ou artisana- WM
Ul ,e' ' sHI Les conséquences pour les Suisses: pression sur Jes salaires, augmentati- ^W.

I on du chômage, tensions sociales, amplification de la crise du logement, l̂ \
I hausse de la population étrangère. p£î?I

I NON A L'EEE 1
^^^ASIN.CP 28, 1000Lausanne 25, CCP: 30-10011-5 .„_ „ ._ .. . ____ \¦I ML _________________W

( I___t ï

À VENDRE
au Chauffaud - France,

à 10 minutes du Prévoux

CHALET
à l'usage de résidence secondaire.

Pour tous renseignements:
S'adresser à:

GÉRANCE CHARLES BERSET
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87, p 039/23 78 33
470-119

V. L'IMMOBILIER DEPUIS 100 ANS S

NEUCHÂTEL
Votre horizon: le lac

Rue de l'Evole/Trois-Portes
-je Beaux appartements de 3 et

4 pièces
ie Places de parc et garage à

disposition
•Je Libres à convenir
ir Loyers Fr. 1140.- + charges

LIVIT i
LIVIT S.A. RÉGIE IMMOBILIÈRE

RUE ST-PIERRE 4
1003 LAUSANNE 0 021/312 28 15

MÉTAUX PRÉCIEUX
_\£ Achat Vente
$ Once 333,50 336,50
Lingot 15.300.— 15.500.-
Vreneli 20.- 88.— 98.—
Napoléon 85.— 95.—
Souver new 112.— 122—
Souver old 111.— 121.—

Argent
$ Once 3,71 3,81
Lingot/kg 168 — 178.—

Platine
Kilo 16.300.— 16.550.—

CONVENTION OR
Plage or 15.700 —
Achat 15.330 —
Base argent 220.—

INDICES
25/11/92 26/11/92

Swiss Index 1122,84 1125,70
SMI 1886,70 1891,70
Dow Jones 3266,26 —
DAX 1517,72 1523,18
CAC 40 1720,97 1744,82
Nikkei 17302,00 17479,00

Les cotirs de clôture des bourses
suisses sont communiqués par le
groupement local des banques.

25/11/92 26/ 11/92
Calida 970.- 960.-
Ciment Portland 480.— 450.—
Kuoni 24000.- 24000.-

Adia p 198.— 197.—
Alusuisse p 350.— 346.—
Ascom hold. p 1090.— 1060 —
Baer hold. p 705.— 700 —
Bàloisa hold. n 1500.— 1505.—
BBC IA 3340.— 3320.—
B. C. C. 740.- 740.-
Bobst p 2550.- 2540.-
BPS 665.- 660.-
Bûhrle p 360.— 365.—
C. F. N. 820.- 820.-
Ciba p 615.— 615-
Ciba n . 596.— 594.—
Ciba bp 589 — 593.—
Cortaillod n 4400.— 4300.—
CS hold p 1895.- 1885.—
CS hold n 362— 360 —
Elektrowatt 1940.— 1940.—
EMS-Chemie p 1670.— 1670.—
Georg Fischer p 695.— 715 —
Forbo p 1670 — 1660 —
Galenica bp 260.— 270.—
Holderbankp 481.- 485.—
Jelmoli 1165— 1175.—
Landis n 335— 345 —
Logitech 92.— 96.—
Merkur hold. p 223— 217.—
Mœven p 3200 — 3210.—
Nestlé p 1005.— 1005.—
Nestlé n 1020- 1025.-
Nestlé bp 1990.- 2000.-
Neuchât. n 600 — 600.—
Reassur p 2310.— 2300.—
Reassur n 2130— 2120.—
Roche p 5390.— 5330.—
Roche bj 3790.- 3820.-
Sandoz p 2810.— 2860 —
Sandoz n 2850.— 2900.—
Sandoz bp 2750.— 2800.—
SBS p 261.— 259.—
SBS n 254.- 251.—
SBS bp 250.50 250.50
Schindler p 2880 — 2900 —
SGS bj 1130.- 1135.—

Sibra n 210.- 200.-
SMH100 1265.— 1270.-
Sulzer n 517.— 517.—
Swissair p 456.— 445.—
Swissair n 415.— 405.—
UBS p 800.— 794.—
UBS n 161.— 160.—
W'thur p 2610.- 2590.-
Wthur n 2410.- 2390.-
Zurich p 1840.— 1840.—
Zurich n 1755.- 1745.—

25/11/92 26/11/92
Abbott Labor 45.25 44.75
Aetna LF 62.- 63.-
Alcan alu 22.50 22.75
Amax 23.25 23.25
Am Cyanamid 81.25 81.75
Amoco 72.25 72.—
ATL Richf 158.50 158.-
ATT 67.75 68.75
Baker Hu 28.75 28.25
Baxter 52.50 50.50
Boeing 49.50 48.50
Caterpillar 77.75 77.50
Citicorp 26.— 27.—
Coca Cola 58.25 58 —
Du Pont 66.75 67.25
Eastm Kodak 59.— 60.75
Exxon 85.— 85.50
Gen Elec. 118.— 118.50
Gen Motors 45.— 46.25
Halliburton 43.50 42.50
Homestake 15.— 14.50
Honeywell 97.— 96.50
Inco ltd 29.25 30 —
IBM 92.75 93.50
Litton 59.75 91.—
MMM 146.- 146 —
Mobil corp 87.25 87.50
Pacific Gas _ El 45.25 45.75
Pepsico 59.25 59 —
Pfizer 114.- 113.50
Phil Morris 114.— 114.—
Philips pet 34.25 34.50
Proct Gamb. 78.50 78.—
Rockwell 37.50 37.-
Sara Lee 87.50 87.—
Schlumberger 87.25 86.25
Sears Roeb 60.75 61.50

Texaco 86.25— 85.50
Unisys 12— 12.25
Warner Lamb. 98.75 97.75
Waste Manag. 56.75 57.50
Woolworth 48.75 49-
AngloAM 24.25 24.50
Amgold 40.25 42.—
Oe Beersp 17.75 17.50
ABN AmroHold. 39.- 39.50
Aegon NV 58.- 58.25
Akzo 103.50 103.50
Philips 15.75 16.25
Royal Dutch 118.50 118.-
Unilever NV 144.50 145.-
AllianzHold n 1755- 1750.—
Basf AG 183.50 184.-
Bayer AG 226.- 225.50
BMW 443.- 443.-
Commerzbank 217.— 216.—
Daimler Benz 476.— 476.—
Degussa 300.— 301.—
Deutsche Bank 599.— 595.—
Dresdner BanK 316.— 315.—
Hoechst 214.— 213.50
Mannesmann 200.— 201.—
Mercedes 361 — 363 —
RWE 364.— 354.—
Schering 670.— 663.—
Siemens 530— 534.—
Thyssen AG 142.— 143.—
VEBA 310.- 310.—
VW 243.- 244.—
Fujitsu Ltd 6.10 6.25
Honda Motor 14.75 15.-
Nec corp 7.35 7.70
Sanyo electr. 4.20 4.25
Sharp corp 11.— 11 —
Sony 44.— 45.50
Aquitaine 86— 84.50
Norsk Hyd n 29.75 31.—

25/11/92 26/11/92
Alcatel Alsthom 636.— 644.—
BSN 953.- 956.-
Euro Disneyland 63.35 62.70
Eurotunnel 29.60 30.70
Générale Eaux 1910.- 1930.—
L'Oréal 939.- 945.—
Lyonnaise Eaux 465.10 469.50
Sanofi 1022.- 1067.—
Paribas 324.50 332.60

25/11/92 26/11/92
ÙA.T. 9.48 9.56
British Petrol. 2.275 2.2950
British Telecom 4.01 4.03
Cadburry 4.39 4.47
Glaxo 8.01 7.97
Impérial Chem 9.96 9.82

I
25/11/92 26/11/92

Ajinomoto 1320.— 1340.—
Canon 1310.— 1310.—
Daiwa House 1440.— 1430.—
Fuji Bank 1820.— 1790.—
Fujitsu 527.— 554.—
Hitachi 703 — 726 —
Honda Motor 1290.— 1320.—
Komatsu 663.— 665.—
Matsush el I 920.— 949.—
Mitsub. el 459.— 472.-
Mitsub. Heavy 534.— 535.—
Mitsui co 602.— 597.—
Nippon Oil 610.— 620.—
Nissan Motor 550— 540.—
Nomura sec 1420.— 1400 —
Olympus opt 1050.— 1060.—
Ricoh 594.— 592.—
Sankyo 2330.— 2380.—
Sanyo elect. 370.— 378.—
Shiseido 1390.— 1400.—
Sony 3850.- 4000.—
Takeda chem. 1260.— 1280.—
Tokyo Marine 1150.— 1150.—
Toshiba 609.— 619.—
Toyota Motor 1420.— 1420.—
Yamanouchi 2570.— 2580.—

25/11/92 26/11/92
Aetna LF & CAS 44%
Alcan 15% JJJAluminco of Am 68% Z.
Amax Inc 16- 5
Asarco Inc 23% „
AH 47% Œ
Amoco Corp 50.- LU
Atl Richf ld 109% U.

I Boeing Co 34.-

Unisys Corp 8%
Can Pacif 11%
Caterpillar 53%
Citicorp 18%
Coca Cola 40%
Dow chem. 52%
Du Pont 46%
Eastm. Kodak 42%
Exxon corp 59%
Fluor corp 45%
Gen dynamics 96%
Gen elec. 82%
Gen Motors 31 %
Halliburton 29%
Homestake 10%
Honeywell 67%
Inco Ltd 20%
IBM 65%
ITT 70%
Litton Ind 42%
MMM 102%
Mobil corp 61.- _J
Pacific gas/elec 31 % «C
Pepsico 41.- _-
Pfizer inc 78% ££
Phil. Morris ' 79% i, ï
Phillips petrol 23% "
Procter & Gamble 54%
Rockwell intl 25%
Sears, Roebuck 42%
Texaco inc 59%
Union Carbide 15%
USX Corp 30%
UTD Technolog 44%
Warner Lambert 67%
Woolworth Co 34%
Xerox 78%
Zenith elec 6%
Amerada Hess 45%
Avon Products 59%
Chevron corp 69%
UAL 119%
Motorola inc 100%
Polaroid 31%
Raytheon 45%
Ralston Purina 47.-
Hewlett-Packard 63%
Texas Instrum 48%
Unocal corp 25%
Westingh elec 12%
Schlumberger 60%

I (Wt rthein Schtodn t C». Incmpwjtfd. Cene»e)

BILLETS (CHANGE)
Cours de la veille Achat Vent»

1$US 1.39 1.47
1$ canadien 1.08 1.16
1 £ sterling 2.12 2.24
100 FF 25.90 27.40
100 lires -.1010 -.1090
100 DM 88.25 91.25
100 fl. holland. 78.50 81.50
100 fr. belges 4.28 4.52
100 pesetas 1.21 1.29
100 schilling aut. 12.50 13.10
100 escudos -.95 1.05
100 yens 1.11 1.21

DEVISES
1$US 1.4120 1.4480
1$ canadien 1.1005 1.1285
1 £ sterling 2.1550 2.21
100 FF 26.25 26.80
100 lires -.1027 -.1053
100 DM 89.- 90.80
100 yens 1.1405 1.1695
100 fl. holland. 79.15 80.75
100 fr belges 4.3240 4.4120
100 pesetas 1.2280 1.2660
100 schilling aut. 12.65 12.90
100 escudos 0.9940 1.0240
1 ECU 1.7470 1.7820

Jeune fille cherche emploi comme FILLE
DE BUFFET OU FEMME DE CHAM-
BRE. P 039/28 79 45 i____\
dame cherche HEURES DE MENACE.
^ 039/28 07 61 132-SO6076

jeune homme français, possédant brevet de
technicien supérieur en contrôle industriel,
régulation automatisme CHERCHE EM-
PLOI. Autres acceptés.
P 0033/81 43 50 48 157-901959

Urgent! Les Brenets, cherche JEUNE
HOMME pour divers travaux d'entretiens
de jardin, p 039/3214 02 157.901963

Prochain SOUPER-RENCONTRE:
samedi 28 novembre. Tous renseignements
et inscription: p 038/33 36 75 28,5085,2

OU ELLE GENTILLE DAME, veuve ou à
la retraite, continuerait la vie avec monsieur,
59 ans, très seul, à la retraite anticipée?
Pour sorties et amitié. Ecrire sous chiffres
D 132-731419 à Publicitas, case postale
2054, 2302 La Chaux-de-Fonds 2.

URGENTI Chambre â coucher complète,
1965, avec matelas neufs; salon angle,
5 places, et fauteuil (velours et bois); table
de salon, bois massif, environ 120 x 60 cm;
commode ancienne, environ 1940; cuisi-
nière à gaz, bon état; souliers de ski 530
Nordica, grandeur 317 mm; petits bibelots.
Samedi 28 novembre de 9 à 12 heures, ave-
nue Léopold-Robert 147, La Chaux-de-
Fonds. Garage du milieu, à côté des Grands
m0ullnS- 132-607490

A louer CHAMBRE MEUBLÉE, indé-
pendante, confort. Centre La Chaux-de-
Fonds. p 039/23 38 81 )__«__

Vacances à Nendaz. A louer APPARTE-
MENT, 6 lits, dans chalet.
p 038/33 23 22 ,32.5Q763S

Groupe rock, La Chaux-de-Fonds, cherche
CHANTEUR(EUSE). Pour tous rensei-
gnements: g 039/23 17 04 132.50782?

A donner contre frais d'annonce:
2 CHIOTS croisés berger allemand,
2 mois. .P 039/37 13 29 ,32-503121

Perdu vendredi 20 novembre. Parc 9 b,
La Chaux-de-Fonds, PETITE CHATTE,
tricoline avec ventre blanc. Téléphoner le
matin: p 039/28 35 67, Mme Olga
Anthoine, Parc 9 b, 1er étage. 132-507640

¦ 
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LES OCCASIONS DE PREMIÈRE MAIN

VISITEZ NOTRE EXPOSmON
1

PERMANENTE D'OCCASIONS
AU 1er ÉTAGE, AU SEC

ETAtICHAJJEHH
ALFA ROMEO
33 1.7 QV 89 1=r. 10900.-
331,7 QV n-0 ,¦¦. 89, Pr. ïi 809.-i
M 'i.l .XïV • ';: •' ¦¦»" ¦"ft. i290O -̂!;
33 i;7 io4'«4ABS 90 Fr. 14200 -
338oxerî_V 91 Fr 19800-
75 XO Airowiea 89 Fr. 17900.-

tOÔ CC Se aut 85 ft. §900.»

BMW '' ' î
325 IX Tourjno ABS **4 88 fe S»«».-*
325 iX Tourtna ABS 4 *4 89 Fr. ̂ 800.- -,

CHRYSLER
GS Turbo tt, dirriat ' 89 Fr:2380Qi*i
Sar_t_gi9 3.0WcBrfWit SOs Fr. 1?8Q0>-1
Sanatoea, climat., ABS
Airbag 91 Fr. 28 500.-
. Le Baron coupé, climat
cuir 91 R 27600.-

124 Spoit Coupé 73 Ff. S900.-
Uno 75 Sx ie 87 Fr. 8 500. -

Sierra XR 4x*2,9i ABS 90 Fr. 19 800 -

SosK* 7 places 89 Fr.19 500.-

î-tufieV GU 91 Ff.1?.9CO-

350 SUC coupé 78 F̂ ^nÉv;
280 SE aut. t.o 80 Fr. 21500 -

Vectra Z.Oi CT 91 Fr. 21 500-

<vo}t coflect} 68 Fr. 38 000-

SUBARU
Juay4>c4 88 Pr. 7 500-
J__ ly4»4 88- ft, 9 600.-
Ju«tv4«4 88 Fr.9800-
Jir»- 4x 4  88 Fr. 10 20O
1.B.Co-pé4*4 £» Fr. 13700-

TRIUMPtt
TR7 Cabriolet 81 F». 17 800-

£ -̂^a îAnrm Âttumf o - ', jj

•2£2j * AUTO-CENTIte
***& LA CHA UX DE FONDS
Fritz-Courvoisier 68 y 039/28 66 77
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anniversaire

CENTENAIRE PAERLI SA 1892 - 1992
Cette année 1992 voit se dérouler un réjouissant événement
dans la vie d'une entreprise régionale, dont la renommée se
trouve, depuis fort longtemps, largement étendue.

Il est tout naturel dès lors, que la chronique consacre à ces circons-
tances le commentaire qu'elles méritent.
En effet, c'est cette année que la maison PAERLI SA fête son heu-
reux jubilaire, du cap non négligeable de son centenaire.
A cette occasion, l'entreprise ouvrira les portes de ses locaux de
Tramelan, le samedi 28 novembre.
Il est évident qu'un tel anniversaire ne peut se passer d'un bref his-
torique.
A ce propos, il faut se reporter à l'an 1892, où M. EMILE PAERLI,
décidant d'abandonner son poste de chef-installateur au service
des eaux et du gaz de la ville de Bienne, prit la résolution de s'établir
à son compte. La petite entreprise débuta par des installations de
conduites d'eau et la fabrication d'appareils à acétylène, pour bien-
tôt se tourner vers le montage de chauffages centraux.
En dépit de toutes les fluctuations de la conjoncture et des coups du
sort, M. EMILE PAERLI parvint à assurer le développement de son
entreprise.
L'expansion se manifesta encore davantage au moment où son fils,
M. WERNER PAERLI, homme énergique et très sage, reprit la suc-
cession en 1928. Au cours de vingt-quatre années de dur labeur et
après avoir accompli pleinement sa tâche, ce dernier confia à son
fils, M. HENRI PAERLI, ingénieur, la responsabilité de perpétuer la
renommée de la maison dès le 1er avril 1962 et de l'améliorer tou-
jours davantage.

Depuis sa fondation en 1892, l'entreprise avait connu une rare
expansion et c'est bien pour cela qu'aujourd'hui, il sied d'avoir une
profonde pensée de gratitude à l'égard de la famille PAERLI.
Avec le temps, des modifications et des développements intervin-
rent inévitablement. C'est ainsi que 1949 vit s'ouvrir une succursale
à Tramelan complétée par un atelier à Saint-Imier, M. JULES CHI-
QUET (père d'André Chiquet, actuel directeur) se vit confier la res-
ponsabilité de celle-ci et en fut somme toute le fondateur. Il sut en
assurer le développement et le renom, tout en ayant en fin de car-
rière la satisfaction de voir,.par l'adhésion de son petit fils à la pro-
fession, l'entrée de la troisième génération au service de l'entre-
prise.
En 1977, M. ANDRE CHIQUET vit se profiler l'opportunité de partici-
per à part entière au développement de cette dernière en devenant
actionnaire de la société anonyme nouvellement formée PAERLI SA
avec siège à Saint-Imier et succursale à Tramelan et à Malleray,
étendant son activité sur tout le Jura bernois et les Franches-Mon-
tagnes.
Présidée par M. ANDRE CHIQUET, homme compétent et fort actif,
PAERLI SA nouvelle formule, connaissait un essor de plus en plus
évident, grâce à son désir de s'adapter toujours davantage aux nou-
veautés des techniques modernes et aux exigences d'une clientèle
sans cesse plus importante.
C'est en 1985 que M. ANDRE CHIQUET désirant préparer l'avenir

.pour son entreprise, proposa à la famille PAERLI de se porter
acquéreur du solde des actions encore en leur possession.
Celle-ci n'ayant pas de succession s'intéressant à ce domaine d'ac-
tivité, accepta avec fair-play cette requête.
Comme par le passé cette ancienne maison reste donc aujourd'hui
encore une enffâhfcse entêtement familiale et totalement indépen-
dante de sa destinée par rapport à son homonyme installé sur le
Seeland.

C'est bien dans le but de préserver cette saine manière de travailler
que M. VINCENT CHIQUET, actuel responsable du département
chauffage, a suivi une formation approfondie et complète de mon-
teur-chauffagiste, d'installateur sanitaire, couronnée par l'obtention
de la maîtrise fédérale.
Cette entreprise, où tout est sans cesse remis en question, afin de
toujours se trouver à la pointe sur son terrain d'activité, a su prendre
quelques virages technologiques, dont l'implantation de l'informati-
que dans tous ses secteurs de production et se trouve ainsi prête à
affronter l'avenir en toute confiance.
Suite à la mise en place de technique de travail moderne et d'une
organisation performante, elle dispose aujourd'hui d'une bonne
structure.
MM. ANDRE ET VINCENT CHIQUET prennent toutes les décisions
inhérentes à la fonction de direction.
Pour le département sanitaire, la responsabilité de son bon fonc-
tionnement incombe à GIUSEPPE VIGLIETTI, personne fort compé-
tente et dynamique.
L'entreprise dispose de ses propres bureaux techniques chauffage
et sanitaire ce qui aujourd'hui est, pour la clientèle, un gage supplé-
mentaire important, de garantie et de qualité.
Son principal atout, reste encore et toujours son effectif imposant
de personnel qualifié de trente personnes sachant garder, malgré
l'ancienneté de la maison un esprit jeune et entreprenant.
Aujourd'hui et plus que par le passé, une telle société se doit d'être
souple et surtout mobile. Ceci, la direction l'a compris depuis fort
longtemps et a toujours mis à disposition de son personnel un parc
impressionnant d'outillage et de véhicules sans cesse renouvelé.
Plus de vingt véhicules et dix remorques imposantes, sillonnent
constamment notre région allant de porte en porte, de chantier en
chantier et prouve par là même, le dynamisme et la bonne santé de
cette alerte centenaire.

Celle-ci, aux portes de l'an 2000, confrontée à de nouveaux défis , se
consacre exclusivement aux domaines du chauffage et du sanitaire.
Sa palette d'activités passe du service d'entretien et réparation, par
le montage simple de villas, d'usines, de complexes sportifs, etc., à
l'étude plus approfondie d'installation de vapeur, d'humidification,
de conduites à distance, de traitement d'eau, etc.
Son service est et sera toujours amélioré dans la mesure du possi-
ble afin de devenir plus performant et plus rapide au niveau des
interventions de dépannage.
Son but premier reste comme par le passé, d'offrir une qualité et un
service irréprochables tout en essayant de maintenir des prix tou-
jours compétitifs.
Il ne fait aucun doute qu'avec une telle débauche d'énergie et de
dynamisme rencontrée dans les murs de cette entreprise, que nous
la retrouverons, dans quelques temps aussi sous cette rubrique,
avec le même esprit jeune mais avec quelques décennies de plus.

Portes ouvertes
Nous rappelons à la population, que c'est samedi 28 novembre,
entre 08.00 et 12.00 h. qu'elle est cordialement invitée à se rendre
dans les locaux de la Grand-Rue 49 à Tramelan, afin de faire plus
ample connaissance avec cette équipe ainsi que son milieu d'acti-
vité.
Ces «portes-ouvertes» seront agrémentées d'un petit cadeau, d'une
tombola gratuite avec de très beaux lots ainsi qu'une verrée de
bienvenue.
C'est là une heureuse formule pour marquer cette prestigieuse
étape à laquelle la population ne manquera pas de s'intéresser.
Les efforts de cette entreprise, conduite par des spécialistes expéri-
mentés et des forces vives, son essor méritoire, alors que notre éco-
nomie vacille, se devaient d'être cités aujourd'hui.
Comme il se doit d'ailleurs de féliciter la direction et ses collabora-
teurs, en exprimant les vœux les plus sincères de prospérité à l'in-
tention de cette active entreprise de notre région.



Portes ouvertes
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Samedi 18 novembre 1991
de 8.00 h à 11.00 h
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mm _ - B #6 porcs fumés • Cartons de vin l
Halle Polyvalente G_T5l_nfl iif l-Sfet f*ll £111 IAYA • Tête de Moine • Poulets
Samedi 28 novembre dès 20 h *̂ï €¦¦¦ %l iWICIlvIl dU IVftU • Filets garnis, etc.

I Dimanche 29 novembre dès 15 h Se recommande: Société de Tir et Mànnerchor La Ferrière Î^ ,̂̂ £n5™'£££'.* 132 5076J1
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Maurice Bonny sa
La Chaux-de-Fonds &»%£%%

FAITES LE BON CALCUL.
LA SIERRA COUNTRY: UNE TRANSMISSION
4X4 À FR. 2000.- AU LIEU DE FR. 4000.-.
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Impossible d'être mieux équipé à meilleur marché. avantages qui ne vous coûtent que Fr. 2800.- au lieu déjà à partir de Fr. 29 850.-. Aujourd'hui plus que

Car en plus de sa transmission 4x4 , la Sierra de Fr. 6280.-, soit une économie de Fr. 3480.-. La jamais , vous pouvez compter __
?%l*̂—$—*.

Country est équi pée d'une climatisation. Deux Sierra Country est disponible en modèle break sur votre concessionnaire Ford. ^̂ -___ W»^^

La Chaux-de-Fonds: Garage des Trois-Rois SA, bd des Eplatures 8, 9 039/26 81 81 L Neuchâtel : Garage des Trois-Rois SA, Pierre-à-Mazel 11,
9 038/21 21 11 - Le Locle: Garage des Trois-Rois SA, rue de France 51, 9 039/31 24 31
Courtelary: André Froidevaux SA, <f> 039/44 16 88- Los Geneveys-sur-Coffrane: Garage Nappez Frères, <f> 038/57 18 18-Le Noirmont: Garage Rio, p 039/5313 01 -
Saint-Imier: Garage Mérija, <f> 039/41 1613. 44-2211/4*4

r-T—hsnautocars j> >> ivoy09c/ 919c. I
Mardi 1er décembre Dép.: 13 h 30 fi

NET Fr. 10!- p
FOIRE DE#IOËL À MORTEAU

Carte d'identité

NOS MARCHÉS DE NOËL
artisanat - décorations - animation

Samedi 5 décembre Dép.: 07 h 00 k!
£j NET Fr. 42.—

MARCHÉ DE NOËL
;-; A KAYS E R B E RG - Alsace

repas de midi libre. Carte d'identité.

Samedi 12 décembre Dép.: 07 h 00
NET Fr. 43.— |

MARCHÉ DE NOËL
A FREIBURG-EN-BRISGAU frepas de midi libre. Carte d'identité.

Samedi 5 décembre Dép.: 18 h 00
NET Fr. 78- car et spectacle
THÉÂTRE DE BESANÇON

Opérette à grand spectacle
LA ÇHAUVE-SOURIS

musique de Johann Strauss fils
Carte d'identité. £j

Dimanche 6 décembre Dép.: 09 h 30
NET Fr. 64.—

LA SURPRISE DE SAINT-NICOLAS
promenade en autocar, un excellent re- Si
pas de midi y compris le café, anima- f

S| tion musicale, une petite attention
â chacun.

Vendredi 1er janvier Dép.: 09 h 30
NET Fr. 89.—

NOTRE TRADITIONNELLE JOURNÉE ï
DE NOUVEL-AN

Promenade agréable, un excellent re-
pas de midi, café. Danse au son de l'or-
chestre THE JACKSON, musique pour ?

chacun. Cotillons, Serpentins,
Ambiance, Gaieté.

Inscriptions: J
Voyages GIGER Autocars
Avenue Léopold-Robert 114
2300 La Chaux-de-Fonds

p 039/23 75 24 %
i Fax p  039/23 47 82

132-12184 |j
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"Put'a 1)okt"
informe sa fidèle clientèle que

les livraisons à domicile
se font tous les jours dès 17 h .

Bd des Eplatures (Cap Sud)

U. 619/Z6 64 64
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où vous-£te_fsûrs
d'être bien servis

VAC René Junod SA .F
tmff lmwmmmwm :
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FULL - CONTACT
Samedi 28 novembre 1992

Pavillon des Sports à 20 h
La Chaux-de-Fonds

Entrée: Fr. 5.-, Fr. 10.- et Fr. 15.-
. . . . ¦ 

i ,

Alexander Petrovic Tiziano
SEMENIUK UBALDI

Champion CEI contre médaillé de bronze
mondial

. . . .

a -

/
j

BOXE AMÉRICAINE
9 COMBATS

avec des combattants de La Chaux-de-Fonds, Genève, Zurich, Le Locle
132-607504 '

¦iLMM
^
msm
Cassi + Imhof SA
Charles-Naine 33

2300 la Chaux-de-Fonds
Tél. 039/26 88 44

Achats - Ventes voitures neuves
et occasions toutes marques

B R A S S E R I E
DE

MONTAGNE

g 038/53 49 55

4^  ̂Le Caste.
—¦- Sellita Watch Co. SA

>- •" " r, "' ' CH-Saint-Aubin
•jj r - ¦¦ .' p 038/55 33 33

_së^S Des artistes et 
des

' _ffî**^i artisans défient 
le 

temps
B-X- l .  Horlogerie

JE» EB̂ ^T^S _\^ ' Ingénieur ETS
^^m T- \  Av. Léopold-Robert 23

- La Chaux-de-Fonds
ï p 039/23 50 44

Angelo Jacquod 2301 La Chaux-de-Fonds
Agent principal p 039/2310 69

Daniel Tiefenauer 2612 Cormoret '
Inspecteur '̂ 039/4417 31

Entreprise de peinture

G.&F.
Angelucci
Combe-Grieurin 37
2300 La Chaux-de-Fonds
P 039/23 77 69

Tertre 4
2400 Le Locle
P 039/31 57 17

Maçonnerie
Transformations
Carrelage

a 

Chape liquide

B. Cuche
Montagne 20
La Chaux-de-Fonds
P 039/23 14 75

(û /  Boucherie ^
\^\J G. MONTANDON X

I Place du Marché 6 V̂
l P 039/28 90 20 \\ "
\ Ouvert le samedi * \ . P
\ jusqu'à 16 heures \ \y^

Choix de terrines maison
Compote aux raves }
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R O U T E S  N A T I O N A L E S  S U I S S E S
RÉPUBLIQUE ET CANTON DE NEUCHÂTEL

Département des Travaux publics

SOUMISSION
TRAVAUX DE SECOND-ŒUVRE

POUR LES BÂTIMENTS
TECHNIQUES

Dans le cadre des travaux de construction de la J20 La Chaux-
de-Fonds (Bas-du-Reymond) - Boudevilliers (Le Breuil), le dé-
partement des Travaux publics de la République et Canton de
Neuchâtel met en soumission les travaux de second-œuvre rela-
tifs à la construction du local technique du Bas-du-Reymond et
de la centrale de ventilation des Convers - tunnel du Mont-
Sagne; des centrales de ventilation des Convers et de Fontaine-
melon - tunnel de la Vue-des-Alpes.
Les entreprises, inscrites au Registre du commerce, qui s'intéres-
sent à ces constructions sont priées de faire leurs offres, par écrit,
en précisant la nature du travail qu'elles sollicitent.

No C.F.C. Type de travaux 
2 I I BÂTIMENT 

21 Gros-œuvre 1
213 Construction en acier 

22 Gros-œuvre 2
221.3 Fenêtres, portes extérieures en acier

8 Eléments spéciaux d'éclairage naturel
222 Ferblanterie 
224.1 Etanchéités souples (toitures plates) j
225.2 Isolations spéciales 

3 Etanchéités spéciales 
4 Revêtements coupe-feu 

24-26 Installations 
244 Installations de ventilation 
250 Installations sanitaires 

1 I i 2§5 ¦ Dispositifs de levage 
27f Aménagements intérieurs 1

j 271.0 Crépis et enduits intérieurs 
271.1 Cloisons, revêtements et habillages

en plâtrerie 
272 Ouvrages métalliques 
273 Menuiserie 
275 Système de verrouillage 

28 Aménagements intérieurs 2 
281.8 Faux-planchers techniques 
285.1 Peinture intérieure 
287 Nettoyage du bâtiment

Les travaux de gros-œuvre sont en cours d'exécution.
Les inscriptions sont à envoyer jusqu'au 18 décembre 1992
par lettre adressée au:

Service des Ponts et Chaussées
Office des routes cantonales

Pourtalès 13 - Case postale 1332
2001 Neuchâtel

en se référant dans leur correspondance à la mention «J20 -
Tunnels sous La Vue-des-Alpes - Second-œuvre pour les bâti-
ments techniques».

Le chef du Département
des Travaux publics

460-538 P. Hirschy 

^̂ Husqyarnaj B^
Plus professionnel que jamais...

2 véritables <allrounds>

f

__ de Husqvarna
_J1\

 ̂
Les puissants

- 1lafe». poids légers

*
K̂ :- \ »J_s_l exigences.

Husqvarna 36 " —*^
• avec Air injection Husqvarna 55
• 36CC . ET..,

Eix 570-1 F 978-1n«t nul V f  Vl j net seul. V f  Ul p

Conseil, vente et _) H USQ V3rR3
service: -~-_.'._.--i.-_»

Schmid & Co WSIti Werner
2125 La Brévine 2304 La Chaux-de-Fonds
039/35.13. 35 039/26. 72.50.
Frei Bernard Agri 2000
2314 La Sagne 2300 La Chaux-de-Fonds
039/31.52.33. 039/26. 83.03.

R. Boillat Promeca Cernier SA
2725 Le Noirmont 2053 Cernier

039/53.11. 67 038/53. 40. 71.

Vent africain

Feuilleton de «L'IMPARTIAL» 260

Christine Arnothy

Roman

Droits réservés: éditions Bernard Grasset
et Sciaky presse, à Paris

Assis à la première table libre sur
notre passage, le garçon arriva et ver-
sa dans nos tasses le bon café ke-
nyan, plein d'arôme et fort , une vraie
aubaine! Annie alla au buffet et re-
vint avec des toasts chauds et une
poignée de petits cubes de beurre in-
dividuellement emballés. Salut, dé-
sert! J'en étais à ma troisième tasse
de café quand les Israéliens rappli-
quèrent. Ils avaient rapproché plu-

sieurs tables et bavadaient. Le vieux
se penchait en avant, les autres têtes
en corolle autour de lui, des concilia-
bules à n'en plus finir. Le café aidant ,
je suis devenu bon chrétien, donc fra-
ternel :
- Annie, j'étais infâme ce matin, je

le reconnais et je te demande pardon.
Ne boude pas.
- Bouder? Non! Je me tais. Tu as

les sautes d'humeur d'un tordu.
- Parce que je suis tordu?
- Oui. Tordu et tourmenté. Toi et

ta femme, vous êtes pourris. Vous
croyez qu'on peut tout faire avec les
gens. Ça ne va pas continuer long-
temps comme ça. J'en ai mare de toi
et de ton Afrique pour gogos! Il fait
froid , il n'y pas un chat dehors, et tu
es méchant.

Je devais riposter en sourdine:
- Pas la peine de chialer, tu es là

pour travailler, tu as un contrat...

- Ah bon? s'exclama-t-elle. Tu ne
trouves pas qu'on est allés plus loin
que les termes d'un accord?
- Je ne t'ai pas violée, tu étais d'ac-

cord .
- Tu utilises de vilains mots. Tu es

dégoûtant. Un sale type. J'en ai
connu un comme toi , on prend , on
jouit et on rejette !
- Tant mieux s'il n'y en a que deux

sur ta liste.
-Eh bien, dit-elle, la leçon est

utile, je me méfierai à l'avenir. Les
Français, je les imaginais courtois,
délicats, prévenants...
- Merci pour la France, mais je

suis l'exception qui confirme la règle.
Elle se pencha vers moi:
-Je ne suis pas friquée, mais en

tout cas pas à vendre! Nous sommes
condamnés à rester quelques jours
ensemble. Sois civilisé, ou bien...
- Tu t'en vas à pied? Tu m'as ven-

du un peu de ton temps, C'est tout.
- Mais pas mes rêves, merde! s'ex-

clama-t-elle. Plutôt le zoo du Bronx
qu'ici, là-bas au moins je verrais un
tigre, même deux tigres, trois tigres...

Nous nous engueulions comme
des chiffoniers. Des Anglais âgés et
délicieux, avec des cheveux blancs et
le petit doigt en l'air en tenant leur
tasse de thé, avaient jeté sur nous un
regard réprobateur. Quelques mots
de plus, et nous allions nous battre.
Je voulais l'amadouer, je croyais,
avec ma bêtise d'homme innée, qu'il
suffirait d'un geste pour m'en sortir.
J'ai mis ma main sur la sienne, elle la
retira brusquement.
-Annie, ne nous disputons pas.

C'est ma faute, il ne faut pas oublier
l'élan commun qui nous a unis.
- Sale hypocrite ! Tu appelles ça

«élan»? Tu étais comme fou dans
mes bras. (A suivre)

RÉPUBLIQUE II H
ET CANTON jj j DE NEUCHÂTEL

LE DÉPARTEMENT DE POLICE
Vu la loi fédérale contre la concurrence déloyale, du 19 décembre 1986
(LCD);

Vu l'ordonnance du Conseil fédéral, du 14 décembre 1987, sur les liqui-
dations et les opérations analogues (OL);

Vu la loi d'introduction de la loi fédérale contre la concurrence déloyale, du
5 octobre 1988;

Vu l'arrêté d'exécution de la loi d'introduction de la LCD, du 5 décembre
1988;

I. Fixe comme suit les conditions des

VENTES SPÉCIALES
(SOLDES) D'HIVER 1993
1. Durée des ventes

Du lundi 11 janvier au samedi 30 janvier 1993 inclus, pour l'ensemble
du canton et pour toutes les branches.

2. Publicité
- dans les vitrines: autorisée seulement depuis le samedi 9 jan-

vier 1993;
- dans la presse quotidienne: autorisée seulement depuis le

vendredi 8 janvier 1993;
- par les médias électroniques, par affiches, par feuilles volantes, circu-

laires, cartes ou lettres envoyées en série, dans des catalogues, dans
les prospectus, par des réclames dans les cinémas, dans des films
publicitaires ou au moyen d'autres procédés similaires: autorisée
seulement depuis le vendredi 8 janvier 1993;

- dans les périodiques: autorisée dans la dernière édition précédant le
lundi 11 janvier 1993.

¦

II. Rappelle les principales prescriptions:

1. Conditions particulières
En vertu des articles 9 et 10 de l'OL, les annonces relatives aux ventes
spéciales ne doivent contenir aucune indication inexacte ou fallacieuse;

. il y a lieu, en particulier, d'observer les règles suivantes:
a) le genre de vente doit être clairement indiqué (les termes «ventes

spéciales», «ventes au rabais», «ventes de soldes», «rabais»
ou «soldes» étant seuls admis);

b) les dates de début et la durée de la vente doivent être indiquées de
façon précise dans la publicité et être strictement respectées;

c) la publicité dans les vitrines doit disparaître dans la matinée du pre-
mier jour ouvrable suivant la fin de la période des ventes spéciales;

d) le genre de vente, les dates de début et la durée de vente
—••— - «{alinéoa o ot b) doivent obligatoirement figurer dans toutes ~

les publicités.

2. Uj^èrdj80B»is fffes
/.'¦ Ml est notamment interdit :
ff ' r-

a) d'utiliser dans la publicité relative aux ventes spéciales tant le mot
liquidation, employé isolément ou conjointement avec d'autres
termes, que tout autre appellation semblable qui serait de nature à
éveiller la même idée;

b) de majorer fictivement le prix d'un article en stock afin de le faire
apparaître plus avantageux lorsqu'il est offert au prix «soldé»;

c) d'indiquer un prix barré sur un article qui n'aurait pas été effective-
ment offert antérieurement au public à ce prix, cela notamment pour
les articles acquis uniquement pour la circonstance des «soldes»;

d) d'utiliser et de barrer le prix d'une marchandise de qualité et de fini-
tion supérieures pour une marchandise de qualité et de finition infé-
rieures à celle de la marchandise qui était vendue précédemment.

Les prescriptions de l'ordonnance du 11 décembre 1978 du Conseil fédéral
sur l'indication des prix demeurent réservées.

Toute infraction aux dispositions de la législation en vigueur sera dénoncée.

Neuchâtel, le 16 novembre 1992

Le chef du Département de police: Pierre Hirschy
28-119

L'annonce, reflet vivant du marché

A louer tout de suite
ou pour date à convenir
LA CHAUX-DE-FONDS
Hôtel-de-Ville 27

Locaux administratifs
neufs
de 60 m2 aux 3e et 4 étages
Loyer mensuel: Fr. 950.-plus charges.
S'adresser à: Caisse de pensions de
l'Etat de Neuchâtel, gérance des
immeubles, Tivoli 5, 2003 Neuchâtel.
P 038/22 34 15 28-119

^^
TV Logements

| I) *J de qualité

tACHAUX-TîE-FONDŜ "' 
~

"
Frta-Couryoîstar 34 F :,- .>,,;1Ç;; '

4% pièces, balcon, cuisine agencée,
quartier tranquille, place de jeux.
Dès Fr. 1590-, charges comprises.
Disponible tout de suite ou à convenir.

LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Ter-Mars 47-49 . .

2 places, véranda, cuisine agencée.
, Dès Fr. 1080.-, charges comprises.

Disponible tout de suite.ou à convenir.
3 pièces, 87 m2, véranda, cuisine agen-
cée. Dès Fr. 1370-, charges comprises.
Disponible tout de suite ou à convenir.
4 pièces, 97 m2, véranda, cuisine agen-
cée. Dès Fr. 1477-, charges comprises.
Disponible tout de suite ou à convenir.
4 pièces, cheminée, terrasse.
Dès Fr. 1677.-, charges comprises.
Disponible tout de suite ou à convenir.

CERNIER Henr.-Ca.ame 1

4y3 pièces, cuisine agencée, grand bal-
con. Dès Fr. 1477K charges cbrnprises.-
Disponible tout de suite ou è convenir. ¦

; i "; - ' ¦ ' ¦ ' : _

g 038/31 90 31
Régie F. Bernasconi & Cie
Clos-de-Serrières 31
2003 Neuchâtel

28-486
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La qualité est mesurable. En kilomètres et en francs.
^^WWBJWJWMWB^.!_illl___«S__l__. La qualité n'est pas toujours visible. Mais longévité d'un Transporter. en deux empattements au choix), dans
ffffffl'rlfljffl  ̂ elle est mesurable. Ainsi, c'est en francs En Taisant le calcul, on s 'aperçoit vite votre agence VW, à l'occasion d'une
S^̂ J^̂ ^-Sl̂ ^̂ Sl̂ ^Ŝ -̂ -i c\ue se mesurent les frais d'exploitation qu'en matière de qualité il n'y a pas de essai sur route.
P̂ ^ffS^  ̂ d'un nouveau VW Transporter. Sa haute solution de rechange au VW Trans-
nuErT .̂ , 'TzZj î .̂_.'.-2"a.'w_uly^S valeur de revente aussi, d'ailleurs. porter. .̂̂ ^ 

Les VW Transporter,
BBS^EWWÎ SSBBBBB SB En revanche, c'est en kilomètres qu'on Vous en apprendrez plus sur les diffé- /%T#\ essence ou diesel.
Bl8îpS8|lBjp  ̂ P

eut mesurer les longs intervalles entre les rents VW 
Transporter, Fourgon, Combi, VvÂV/ Vous savez ce que

_____îi_-__i----i-i--M-î--l--B services (15 000 km), de même que la Pick-up et Châssis-cabine (tous livrables V_**X vous achetez.

fc<j2  ̂ AMAG, importateur de VW, 5116 Schinznach-Bad, et les 600 partenaires VW se feront un plaisir de vous montrer ce qu'ils entendent par qualité.

Dégustez avant d'acheter!
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dès 
le 

1er 
décembre :

4*̂ Coiffeur pour messieurs

Ouverture d'un salon pour dames
avec comme collaboratrice Sus!

; Numa-Droz 47, La Chaux-de-Fonds ,33.50,332 <? 039/234 842

ALAIN M0RIS0D & SWEET PEOPLE
CONCERT DE NOËL
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Enfin! ma cheminée me CtlSIlffC !
' Hf ' grâce au

jjf -J 
récupérateur LU CI FL AM M *

^^^«f—rrWlkiiY  ̂ *5 modèles. Pour tous foyers. Sans transformations.

!.. Yi\__(__À ^ Veuillez m'envoyer votre prospectus.
*ï\ \JHê_% I '', Nom 

'î C^
C*'>CC=5~>/ '/ Adresse ;

f̂ fjÉÉ :::::: =::: ™::::::::::::::::::; 1 IM-M----- I FEUDOR - 1844 Villeneuve - 0 021/960 11 41 v
Pour Neuchâtel et Jura : C. Gentil - 2316 Les Ponts-de-Martel ¦ Tél. 039/37 15 56^

A vendre articles
pour Noël

i très jolis porte-monnaie
j de sommelières en cuir,

bordeaux,noirs et bruns,
ainsi que plusieurs arti-
cles en cuir. Veuillez télé-
phoner au 066/56 72 52

14-506612

A vendre cause changement de modèles
IL NOUS RESTE
5 modèles de CUISINES EN
CHÊNE MASSIF ET
CHÂTAIGNIER
avec les appareils garantis au prix excep-
tionnel de Fr. 7890 -
Possibilité de faire sur mesures et plan.

MAGNIFIQUES SALLES
DE BAINS
complètes, tous coloris, Fr. 1350 -
L'HABITAT p 032/91 32 44
Grand-Rue 8 TAVANNES
Ouvert uniquement le samedi. .

_ 243-102476

JÊ'M9m~9~§9 ŜÊÊÊÊÊÊÊÊSÊÊÊÊÊBSÊÊÊÊÊÊSÊmÊBBÊÊÊÊÊÊ!BSÊÊÊÊBÊÊÊÊÊÊÊSSSS^lk
AVIS D'UNE VENTE AUX ENCHERES PUBLIQUES

TAPIS E. GANS-RUEDIN SA
Neuchâtel - Berne - Schaffhouse - Zurich

Réorganisation totale de la société
retraite de son fondateur M. Erwin Gans-Ruedin et réouverture du siège

social à Neuchâtel après la transformation complète des locaux

IMPORTANTE VENTE AUX ENCHERES
VASTE QUANTITE DE MARCHANDISES DE GRANDE VALEUR

ENTREPOSEES DANS LE DEPOT DE LA SOCIETE, BOLE
allégement considérable des stocks en vue de la restructuration de l'inventaire,

étant la phase initiale d'une nouvelle stratégie de commercialisation

TAPIS PERSANS ET D'ORIENT
contemporains, anciens et antiques en soie et en laine, toutes tailles,

COMPRENANT LES MEILLEURES QUALITES DE HAUTE VALEUR
COMMERCIALE, TOUTES AUTHENTIQUES ET NOUEES A LA MAIN

BEAUCOUP SANS LIMITE DE PRIX |
VENTE AUX ENCHERES

SAMEDI, 28 NOVEMBRE 1992, A 13H30
Exposition le jour de la vente, dès 12.30 heures à

DEPOT GANS-RUEDIN, BOLE
Ch. des Vignes 15

Au centre de Bôle tourner à gauche, à la fontaine tourner à gauche,
ensuite jusqu 'au cimetière où vous prenez à droite

Condition de la vente: échutes réservées sur certaines pièces
Paiement comptant ou par chèque

organisation de la vente aux enchères pour tapis E. Gans-Ruedin par
REPPON BOSWELL & CO. AG, KUrbergstrasse 25, 8049 Zurich en association avec

RIPPON BOSWELL & COMPANY, established in England 1884
ZURICH - LONDRES - NEW YORK - HONG KONG

L Vcnlt sous IWorit* du Greffe du Tribunal du DUlricldt Boudry J
^ _̂ ' 197-12437 /_t

Feu: 118



Football - Après la première journée de la phase finale de la Coupe des champions

Le Milan AC a marque
de son empreinte la pre-
mière journée de la phase
finale de la Coupe d'Eu-
rope des clubs champions
en écrasant Goeteborg
(4-0), grâce à quatre buts
du Hollandais Marco
Van Basten, confirmant
ainsi son rôle de favori
du groupe B.
Devant des Suédois à cours de
compétition il est vrai (leur
championnat s'est terminé il y a
trois semaines), les Milanais ont
réalisé une performance de
choix. Emmenés par le duo d'at-
taque Papin-Van Basten, les
champions d'Italie se sont sou-
vent montrés irrésistibles dans
leurs offensives. Si Papin a man-

qué de réussite à la conclusion, il
a su faire preuve d'un altruisme
de bon aloi à plusieurs reprises.

Le Milan AC prend donc
d'entrée le pouvoir dans ce
groupe où son plus dangereux
rival , le PSV Eindhoven, a ra-
mené le nul de Porto 2-2. Dans
le bourbier du stade de Las An-
tas, les Bataves, réduits à dix
après l'expulsion de Van Tigge-
len (73e), ont obtenu une parité
méritoire, grâce à deux buts de
leur prodige brésilien Romario.
Malgré une poussée homérique
en fin de rencontre, les Portu-
gais ne sont pas parvenus à l'em-
porter et perdent dans l'aven-
ture un point qui pourrait s'avé-
rer important.
MARSEILLE REVIT
Dans le chaudron d'Ibrox Park,
le choc de la soirée du groupe A
entre Marseille et les Glasgow

Marco Van Basten
A lui seul, il a fait la différence... (Keystone)

Rangers a tenu toutes ses pro-
messes. Sous une pluie dilu-
vienne, les Marseillais ont pris
un excellent départ et menaient
2-0 à moins d'un quart d'heure
de la fin grâce à des buts inscrits
par leurs mercenaires Alen Bok-
sic (31e) et Rudi Voiler (56e).

Mais les Ecossais se mon-
traient à la hauteur de leur répu-
tation de battants en revenant à
la marque sur deux coups de tête

signés Gary McSwegan et Mark
Hateley en fin de rencontre.

Ce point, conquis de haute
lutte sur le terrain des Rangers,
est de bon augure pour l'OM,
qui accueillera le FC Bruges lors
de la deuxième journée, le 9 dé-
cembre prochain.

Le champion de Belgique a
réussi la bonne affaire en pre-
nant la tête du groupe après son
court succès à domicile sur le

CSKA Moscou (1-0), grâce à un
but du Nigérian Daniel Amoka-
chi à la 17e minute. Malgré une
certaine domination, les Belges
ne sont cependant pas parvenus
à prendre un avantage plus
conséquent face à des Mosco-
vites décevants par rapport au
match qui leur avait permis
d'éliminer le FC Barcelone, te-
nant du titre, au tour précédent.

(si)

La réussite du Real
Après avoir frôlé le pire avant le repos, le Real Madrid a virtuelle-
ment assuré sa qualification pour les quarts de finale de la Coupe
de l'UEFA en allant s'imposer à Arnhem. En Hollande, le seul but
de cette rencontre a été inscrit par Fernando Hierro à la 72e mi-
nute.

Devant 13.000 spectateurs, Vitesse Arnhem, une formation diri-
gée par l'Allemand Herbert Neumann, l'ancien mentor du FC Zu-
rich, a galvaudé deux chances en or en première période par Van
den Brom et Latuheru. Mais en seconde mi-temps, les Madrilènes
ont enfin trouvé leurs marques. Après une tête sur la poteau du
Chilien Zamorano (ex-Saint-Gall), Hierro scellait l'issue de la
rencontre en reprenant de volée un coup-franc de Michel, (si)

Un Milan royal

Plutôt décontracté
Badminton - 12e tour du championnat de ligue nationale

Cest dans un relative décontrac-
tion que les Chaux-de-Fonniers
aborderont le déplacement de ce
week-end en terre bernoise. Op-
posés à une équipe aux préten-
tions modestes, le BC Uni Berne,
ils devraient normalement réité-
rer la performance de l'aller au
cours de laquelle les Universi-
taires de la ville fédérale
n'avaient pas obtenu le moindre
point (8-0). En ligue nationale B,
le BCC II joue à domicile face à
un concurrent direct, Uni Bâle,
troisième du classement à cinq
longueurs de La Chaux-de-
Fonds.

Le calendrier 92-93 du cham-
pionnat suisse de badminton se
déroule d'une façon assez parti-
culière - optimale diront cer-
tains - pour les joueurs de l'en-
traîneur Koleva.

Pour l'heure. Uni Berne, dix
points engrangés (sur un total
de 40) en dix rencontres, fait
bien pâle figure à la veille d'af-
fronter les joueurs du lieu. Mais
gardons-nous de toute pronostic
hâtif: Uni Berne évoluera di-

manche à domicile et cette fois-
ci au complet, contrairement à
ce qui s'était passé au premier
tour.

La deuxième phalange, pour
le compte de la onzième ronde
de LNB, devra serrer sa garde
face à son poursuivant immé-
diat , Uni Bâle. Après avoir ac-
compli quelques tours de cham-
pionnat côte à côte avec le BCC,
Uni Bâle vient de lâcher du lest
au profit du leader Fribourg
(1-7) et de Hâgendorf (3-5), à la
surprise générale.

Actuellement distancés de
cinq points, il faut néanmoins se
méfier des Rhénans dont la ré-
sistance au match aller avait été
tout â fait valable (victoire du
BCC II par 5-3). Lionel Gre-
nouillet et ses camarades s'em-
ploieront donc à fond, ce ven-
dredi sur le coup de 19 h 30,
pour sceller un score plus élo-
quent, (jpr)
PROGRAMME
LNB, vendredi 19 h 30: halle des
Crêtets Chaux-de-Fonds - Uni
Bâle.

Deux p'tits tiers...
Elites - Le HCC défai. "V —*»

¦ : ; ~n J ¦¦ ¦ ¦ • ¦" *- :*¦ ¦ . *._ vj :v \.

• HCC - OLTEN 5-6
(1-0 0-1 4-5)

Dans un match pour la troisième
place, les juniors élites du HCC
recevaient le HC Olten. Après
deux périodes d'un bon niveau et
assez équilibrées, les hommes de
Jan Soukup ont complètement
sombré en défense encaissant des
buts sur de grossières erreurs per-
sonnelles.
Seule note positive de ce match,
Sébastien Braillard qui a enfin
retrouvé toute sa verve en se fai-
sant hier soir l'auteur de deux
buts et deux assists.

Mélèzes: 68 spectateurs.
Arbitres: MM. Schweingru-

ber, Tschappat, Walder.
Buts pour le HCC: 9e Oppli-

ger (Braillard) 1-0. 42e Reichen-
bach (Braillard) 2-1. 44e Brail-
lard (Christen, Dupré) 3-2. 53e
Braillard (Dupré) 4-5. 58e Boil-
lat (Cattin) 5-6.

HCC: Degen; Vuillemin, Vi-
ret; Christen, Wûtrich; Perinet-
ti, Huguenin; Cattin, Reichen-
bach, Marolda; Dupré, Mat-
they, Boillat; Aubry, Oppliger,
Braillard ; Ferrari.

Notes: à la 35e, Matthey sort
pour.blessure. (ld)

Tennis

Tout baigne dans le
petit monde du ten-
nis neuchâtelois.

. L'assemblée géné-
rale des délégués des
clubs, qui s'est tenue
hier aux Geneveys-
sur-Coffrane sous la

1 présidence de Gérard
Brodt, a en effet été

**i_ l rondement menée.
xie Comptes et budgets

ont été acceptés sans
discussion, tout le
monde s'étant .atta -
ché à œuvrer dans
une certaine conti-
nuité.
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Dans
la continuité

Portrait

Le Loclois Pascal Pif-
faretti, s'il a commen-
cé le karaté au JKC

I La Chaux-de-Fonds
il y a un peu plus de

:deux ans à peine,
n'en a pas moins fait
preuve d'une pro-
gression constante.
Motivé, il avoue ce-

;pendant ne pas se
. faire une fixation du

succès.
'\.r '<
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Une ascension
constante

Hockey sïtr glace - LNA: Berne bat Coire ; ;.

En remportant 5-3 son match
contre Coire, Berne s'est, pour la
première fois de la saison, empa-
ré de la tête du classement du
championnat de LNA.
Face à la «lanterne rouge», le
champion n'a cependant pas eu
la vie facile. Menés 3-2 à l'appel
du dernier tiers temps, les Ber-
nois ont retourné la situation
grâce à des réussites de Ruotsa-
lainen , Rogenmoser et Triulzi .

Alunend: 9632 spectateurs
(plus faible alïluence de la sai-
son).

Arbitres: MM. Stalder, Ghig-
gia et Fahrny.

Buts: 3e Vrabec (Ruotsalai-
nen , Beutler) l-O. 4e Schenkel
(Rogenmoser, Vrabec, à 5
contre 4) 2-0. 5e Millar (Joseph)
2-1. 19e Joseph (Millar , Heim)
2-2. 37e Signorell (Derungs, Ca-
paul) 2-3. 46e Ruotsalainen
(Vrabec, Horak) 3-3. 52e Ro-

genmoser (Ruotsalainen, Hab-
scheid) 4-3. 60e Triulzi 5-3.

Pénalités: 5x2 '  contre Berne,
8 x 2 '  contre Coire. '

Berne: Tosio; Ruotsalainen,
Salis; Kessler, Rauch; Rutschi,
Beutler; Triulzi, Vrabec, Horak;
Rogenmoser, Montandon,
Bàrtschi; Micheli, Habscheid,
Schùmperli.

Coire: Martin; Wick, Stoffel;
Gull, Locher; Simonet, Capaul;
Millar , Joseph, Heim; Signorell,
Ackermann, Derungs; Holzer,
Keller, Ferrari , (si)
CLASSEMENT

1. Berne 17 11 2 4 75- 58 24
2. Lugano 17 11 I 5 65- 50 23
3. Kloten 17 11 0 6 84- 46 22
4. Zoug 17 II  0 6 83- 60 22
5. FR Gottéron 17 10 2 5 69- 54 22
6. Ambri-Piotta 17 10 1 6  63- 59 21
7. Bienne 17 7 2 8 66- 73 16
S. Zurich 17 5 0 12 54- 69 10
9. Ajoie 17 4 0 13 53- 90 8

10. Coire 17 I 0 16 41-94 2

Amie HCC
à Saas-Grund
Saas-Grund... Haut lieu du
hockey de ce pays, la station
haut-valaisanne accueillera
demain soir le HCC, Incon-
ditionnels dudit HCC, ré-
jouissez-vous: le Fan's-Club
organise en effet un voyage
tout là-bas. Prix de la ba-
lade: 52 francs - 45 francs
pour les titulaires d'une
carte de supporter - plus
l'ent rée. Le départ est fixé
demain à 15 h à la patinoire
des Mélèzes.

Inscriptions au 28 76 08
ou au 26 94 63. (Imp)

Un nouveau leader  ̂ '

L'invitée du mois
7 . ' :j

m$< i
Première: notre tradi-
tionnelle page «L'in-
vité du mois» s'ap-
pellera demain «L'in-
vitée du mois». Vous
aurez en effet l'occa-
sion dé faire plus am-
ple connaissance
avec une femme, en
l'occurrence Chris-
tine Ungricht, prési-
dente centrale de
Swiss Tennis. Une
bénévole au service
des «pros»...

Une bénévole...
pour
des «pros»

Il y a un an • NE Xamax
se construit des châteaux
en Espagne... Dans le
cadre des matches aller , ,
des huitièmes de finale de
la Coupe de l'UEFA, les
Xamaxiens disposent en
effet du Real Madrid sur
la marque de 1-0, but
d'Ibrahim Hassan. L'es-
poir est de mise dans les
rangs «rouge et noir»...

(Imp)

e
Oco
Q.
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Du côté des sans-grade

DEUXIÈME LIGUE, groupe 5

Vendredi 27 novembre
20.30 Les Ponts-dc-Martel -

Untcrstadt/Etat FR
Samedi 28 novembre
18.15 Université NE - Tramelan
18.30 Saint-Imier - Allaine
20.00 Le Locle - Court
20.15 Franches-Montagnes -

Crémines

TROISIÈME LIGUE, croupe 9

Samedi 28 novembre
21.00 Tramelan II - Les Breuleux
Dimanche 29 novembre
17.30 Courlétcllc - Court II

(à Saignelégier)
17145 Rcuchcncttc - Corgémont

(à Bienne)
18.00 Courrendlin - Tavannes

(à Moutier)
20.15 Reconvilier - Moulier II

(à Tramelan)

TROISIÈME LIGUE, groupe 10

Vendredi 27 novembre
20.15 Couvel - Le Landeron

(à Fleurier)
Samedi 28 novembre
16.45 Serriércs-Pcscux -

Franches-Montagnes II
17.00 Les Brenets - Savagnier

(aux Ponts-dc-Marlcl)
17.30 La Brévine - Le Locle II

(à Fleurier)
Dimanche 29 novembre
20.00 Slar Chaux-de-Fonds II -

Saint-Imier II

QUATRIÈME LIGUE, groupe 9a

Samedi 28 novembre
20.15 Crémines II - Courrendlin II
Dimanche 29 novembre
16.30 Laufon - Glovelier

(à Porrentruy)

20.15 Courtételle II - Court III
(à Saignelégier)

QUATRIÈME LIGUE, groupe 9b

Samedi 28 novembre
21.00 Sonceboz - Saicourt

(à Saint-Imier)
Dimanche 29 novembre
15.45 Courtelary- Corgômont II

(à Saint-Imier)

QUATRIÈME LIGUE, groupe 10a

Samedi 28 novembre
17.30 Les Breuleux II - Marin

(à Saignelégier)
20.15 Couvet - Savagnier II
Dimanche 29 novembre
18.15 Dombresson -

Plateau-dc-Diesse
(à Saint-Imier)

19.00 Université NF II -
Les Ponts-de-Martel II

A l'affiche ce week-end
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mQQ myj Ĵg M^M _ vos étiqueteuses ' MM
lj^M^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ B̂ ^gjM^a^̂ ^B||̂ ^̂ ^̂ ^ B̂ Ja£|l̂ ^M^iJW ' Q vos machines à coudre ' xj fëÊ

^^E ^g ^̂ f^̂ | I _ vos calculatrices i ffijBP
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Dire OUI à L'EEE , c 'est miser sur notre

CHAMBRE D'ECONOMIE PUBLIQUE DU JURA BERNOIS 2710^^TAVANNES

UNIVERSITÉ ?\ Tùu'-> FACULTÉ
DE ï Y g î DES
NEUCHÂTEL ^ ^ 

|j/ / LETTRES

Par suite du départ simultané des titulaires de deux demi-
chaires réunies aujourd'hui en une seule, un poste de

professeur ordinaire de
dialectologie gallo-m m a ne et
d'histoire de la langue française
à l'Université est mis au concours.

Entrée en fonction : 1 er octobre 1993

Charge: chaire complète

Traitement: légal

Obligations: légales
Les demandes de renseignements doivent être adressées au
doyen de la faculté des lettres de l'Université, espace Louis-
Agassiz 1, CH - 2000 Neuchâtel. Un descriptif peut être
obtenu à cette adresse.
Les dossiers de candidature - établis selon les directives de
la fiche de renseignements - doivent être transmis au
Département de l'instruction publique du Canton de Neu-
châtel, service de l'enseignement universitaire, Château,
CH - 2001 Neuchâtel, jusqu'au 31 janvier 1993.
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Tennis - L'Association cantonale neuchâteloise en assemblée générale

Tout baigne dans le petit
monde du tennis neuchâ-
telois. L'assemblée géné-
rale des délégués des
clubs, qui s'est tenue hier
aux Geneveys-sur-Cof-
frane sous la présidence
de Gérard Brodt, a en ef-
fet été rondement menée.
Comptes et budgets ont
été acceptés sans discus-
sion, tout le monde
s'étant attaché à œuvrer
dans une certaine conti-
nuité.

Les Geneveys-sur-Coffrane ^_k
Renaud TSCHOUMY W

Elu successeur de Jean Brunner
l'an dernier, Gérard Brodt a
parlé d'année de transition. «Il
est normal que je n'aie pas été
aussi compétitif que mon prédé-
cesseur, dont je salue la pré-
sence, a précisé Gérard Brodt. Il
me faut faire mes premières ex-
périences.»

Reste qu'il tirait un bilan po-
sitif.

En fait, les seules discussions se
sont produites au moment où le

comité de l'ACNT a proposé
une augmentation des frais
d'inscriptions aux tournois.
«Pas dans un but lucratif, mais
uniquement pour éviter aux or-
ganisateurs et à l'Association de
s'enfoncer» a précisé Gérard
Brodt.

RECULER
POUR MIEUX SAUTER

Tout le monde a fini par ac-
cepter les augmentations propo-
sées. Pour les championnats
cantonaux d'été, les inscriptions
des juniors dans un tournoi ju-
niors passent de 15 à 25 fr, celles
des juniors dans un tournoi se-
niors de 25 à 35 fr (avec rétro-
cession de 5 fr dans la caisse ju-
niors), celles des seniors de 35 à
45 fr (avec une même rétroces-
sion) et celles des doubles de 45
à 50 fr.

En hiver, les inscriptions des
adultes passent de 50 à 60 fr
(avec rétrocession), celles des
doubles itou.

Les inscriptions aux Masters
SBS - destinés aux joueurs de
série nationale - ont également
été augmentées, qui passent de
50 à 55 fr pour les simples

(rétrocession) et de 60 à 70 fr
pour les doubles.

«Avec ce système, nous en re-
venons à ce qui avait cours il y a

Le comité de l'ACNT
Quand tout va bien... (Impar-Galley)

deux ans, moment où nous
avions décidé de faire fondre le
capital de la caisse juniors, a
ajouté le président. Mais on a vu
cette année que nous nous de-
vions d'augmenter ledit capi-
tal.»

Reculer pour mieux sauter,
dans le fond.

DEUX NOUVEAUX
NOMS
Responsable juniors, Luc Lé-
derrey a parlé du nouveau
concept qu'il entendait mettre
sur pied. «Il passe par un renfor-
cement du secteur technique» a-
t-il dit, en ajoutant que Patrice
Journé et George Henderson

avaient accepté d'en devenir les
responsables techniques.

Au comité enfin, Raymond
Chaignat a remplacé Ernest
Zaugg au poste de caissier de la
commission juniors.

Le tennis du canton de Neu-
châtel est donc le reflet du tennis
suisse: il se porte plutôt bien ces
temps-ci! R.T.

Grandes dates 1993
Du vendredi 9 au dimanche 17 janvier: championnats cantonaux
de simple «indoors» à Marin.
Vendredi 22, samedi 23 et dimanche 24 janvier: championnats
cantonaux de double «indoors» à Colombier et championnats
cantonaux non-licenciés à Marin.
Samedi 19 et dimanche 20 juin: championnats cantonaux juniors
à La Chaux-de-Fonds.
Du vendredi 27 août au dimanche 5 septembre: championnats
cantonaux et Masters SBS de simple aux Cadolles.
Vendredi 3, samedi 4 et dimanche 5 septembre: championnats
cantonaux non-licenciés à Marin.
Vendredi 10, samedi 11 et dimanche 12 septembre: championnats
cantonaux et Masters SBS de double au Locle.
Samedi 25 et dimanche 26 septembre: championnats romands
élites à La Chaux-de-Fonds et au Locle.

Dans la continuité

Meuret face à plus jeune que lui
Boxe - Troisième réunion de l'année, ce soir, au studio 4 de la TSR

Ce soir à Genève, sous l'œil atten-
tif des caméras de la Télévision
suisse romande, Jean-Charles
Meuret affrontera pour la pre-
mière fois de sa carrière un
boxeur... plus jeune que lui. Agé
seulement de 23 ans, le Jurassien
croisera en effet les gants avec à
l'Américain Bryan Blakely né en
1971.

Ils ont tenu leur pari. Bertrand
Duboux et Antoine Montera,
les «Messieurs boxe» de la TSR,
ont réussi à réunir les quelque
80.000 francs nécessaires à la
mise sur pied d'un troisième
meeting au studio 4, meeting pu-
blic qui doit permettre aux es-
poirs helvétiques du noble art de
se faire connaître du grand pu-
blic.

Contrairement à la précé-
dente édition, Jean-Charles
Meuret sera cette fois-ci dans le
coup. On se souvient que pour
des questions de cachet (princi-
palement), l'Ajoulot avait décli-
né l'invitation en septembre der-
nier. Tout est à nouveau rentré

dans l'ordre et celui qui est clas-
sé numéro 8 des supêrwelters à
l'EBU (Europcan Boxe Union)
sera la tête d'affiche d'une réu-
nion qui promet de belles em-
poignades. On pense notam-
ment aux matches de Chiarelli et
Moluh.
PATIENCE
Invaincu depuis une année et de-
mie, totalisant 29 victoires en 33
combats, Meuret devrait, théo-
riquement, passer l'obstacle Bla-
kely (15 succès en 19 combats).

Mais Charly Buhler le répète
à cent lieues à la ronde: avec les
Noirs américains, rien n'est joué
d'avance. Le combat est prévu
en dix rounds de trois minutes.
«Je me sens super bien, confie le
Jurassien. Je viens de terminer
un cours de répétition durant le-
quel j'ai quand même pu m'en-
traîner normalement. Je boxerai
avec mon poids de forme (réd:
69 kg). Sauf catastrophe, je de-
vrais m'imposer.»

Depuis plusieurs mois, on
sent que Meuret a mûri. Sur le

ring comme en dehors, il est
moins fonceur. «Bien sûr que je
pense toujours à l'Europe. Mais
du calme. Ce sera pour fin 1993
ou début 1994. Toute l'expé-
rience que j'accumule à travers
mes combats porte ses fruits. Il
s'agit d'être patient et de se pré-
senter au bon moment au portil-
lon» ajoute l'Ajoulot persuadé,
comme toujours, que son heure
viendra.

A relever que de larges ex-
traits de ce meeting seront re-
transmis ce soir en léger différé
sur la TSR (22 h 55). Cette réu-
nion sera d'autre part reprise ul-
térieurement sur Eurosport.
LE PROGRAMME
Mi-lourds: Bonzon (Sui) -
Owens (GB).
Welters: Chiarelli (Sui) - Drif
(Fr).
Supêrwelters: Meuret (Sui) -
Blakely (EU).
Lourds-légers: Moluh (Sui) -
Burnett (Jam).
Légers: Zavattini (Sui) - Gon-
thier (Fr). G.S.

Mourir sous les arbres
CITRON PRESSÉ

Dans un Film d'horreur policière, on a peut-être
déjà tissé la trame du drame. Mais pas dans cette
réalité douce de sous-bois et de belle j e u n e s s e
sportive. Quelques lignes dans les journaux de
cette semaine qui racontent l'incroyable histoire
qui tue. Des coureurs d'orientation meurent. Neuf
à ce jour ont p e r d u  la vie après avoir parcouru les
f orê ts  suédoises, f r a p p é s  p a r  une aff ection
cardiaque. Rarissime c'est sûr. Mais parf aitement
identif iée et identif iable. Ce syndrome a un nom,
inscrit à l'annuaire des maladies et calamités qui
peuvent détruire une vie humaine.

Mais le phénomène a quelque chose
d'incroyable. Quand on lit ces quelques
paragraphes au f i l  des actualités sportives, on
cherche au terme de l'article si la signature
d'Agatha Christie, de Mary Hinggins Clark ou
de Sir Conan Doyle ne f igure p a s  en Ueu et place
de celle de l'agence d'inf ormation, qui à elle seule
donc authentif ie les f a i t s .

On peut imaginer les charmes et les challenges
de la course d'orientation. Un sport qui f ait
plaisir parce qu'il met en scène l'agreste terrain
d'exercice qu'est la f orêt et ses abords, et non pas

le presque bitume et les gradins béton d'un stade
d'athlétisme, et qu'il laisse des souvenirs d'enf ance
impérissables à ces galopades, boussole à la main.
Et voilà que le drame déchire la belle histoire
pour j e u n e s  gens sains et eff icaces dans les bois.
Courir sous les ramures tue. Ces f e u i l l a g e s
recèlent des bestioles sans p i t i é .  Et p a s  en
Af rique, terre de misères épidémiques. Et pas
dans une banlieue pourrie de dangers cholériques.
Non, c'est en Scandinavie, terre proprette s'il en
reste encore, que les jeunes courent vers leur
trépas. Et leur cœur, tout sain, tout f o r t  au top
départ ne l'est p l u s  à l'arrivée; le myocarde se
désintégrant après l'attaque des petites bêtes
qu'on ne voit pas  pro l if é rer  dans la f orêt  suédoise.

Et cette f a b l e  tragique née d'un sport sans
histoires ouvre une f o i s  encore le grand livre du
devenir de l'humanité. Présumée innocente —
f orcément, jouer dans la f orêt  n'a rien
d'attentatoire à la nature - elle se voit inf liger un
démenti de plus à sa candeur ou à son arrogance,
cette humanité n'est décidément à l'abri de rien
du tout.

Ingrid

Alcala à l'amende -
Le Mexicain Raul Alcala a
écopé d'une amende de
2500 fr suisses, Infligée
par la Fédération interna-
tionale du cyclisme
professionnel (FICPI pour
avoir participé à une
épreuve (Escalade de
Monjuic) au lendemain
de son forfait dans la
finale de ia Coupe du
monde. Son équipe FDM
avait annoncé qu'elle lui
infligeait une amende
d'environ fSOOft pour Ce
forfait de dernière minute
qu 'Alcala avait j us t i f i é  par
Une forte fièvre* (si)

mammmammmmmmmmm
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Football

DEUXIÈME LIGUE
Samedi
14.30 Audax-Friûl - Les Bois

Cortaillod - Superga
Dimanche
14.30 Coffrane - St-Blaise
15J0 Hauterive - Etoile
TROISIEME LIGUE
Dimanche
10.00 Colombier II -

Fontainemelon l

Dans le canton
cette semaine

Football
Cantona à Manchester
L'attaquant international
français Eric Csntona, qui
jouait à Leeds (Dl an-
glaise), a été transféré jeudi
à Manchester United, autre
club de Division 1 anglaise.

BRÈVE

Hier à Vincennes
Prix du Languedoc
Tiercé: 17-  19-20
Quarté+: 17- 19-20 - 18
Quinté+: 1 7 - 1 9 - 2 0 - 1 8 - 1
Rapports pour 1 franc
Tiercé dans l'ordre:
458,50 fr. j
Dans un ordre différent:
91,70 f r .
Quarté+ dans l'ordre:
1573.30 fr.
Dans un ordre différent:
101,20 f r .
Trio/Bonus (sans ordre):
25,30 fr.

Rapports pour 2 francs
Quinté+ dans l'ordre:
43.281,20 f r .
Dans un ordre différent:
780,00 fr.
Bonus 4: 45,00 fr.
Bonus 3: 15,00 fr.

PMUR

TSR
22.55 Fans de sport. Boxe.
France 2
22.25 Sportissimo.

Eurosport
9.30 Hippisme.

12.00 A utomobilisme.
12.30 Basketball.
14.30 Tennis.
15.30 Football.
18.30 Automobilisme.
20.30 News.
22.00 Boxe.

TV-SPORTS !

BADMINTON-

• LA CHAUX-DE-FONDS II -
UNI BÂLE
LNB, vendredi 27 novembre,
19 h 30 aux Crêtets.

FOOTBALL

• COLOMBIER -
LERCHENFELD
Première ligue, samedi 28 no-
vembre, 14 h 30 aux Chézards.

• NE XAMAX-AARAU
LNA dimanche 29 novembre,
14 h 30 à La Maladière.

• DELÉMONT - BÂLE
LNB, dimanche 29 novembre,
14 h 30 à La Blancherie.

• LE LOCLE • SERRIÈRES
Première ligue, dimanche 29 no-
vembre, 14 h 30 aux Jeanneret.

• MOUTIER - DÙRRENAST
Première ligue, dimanche 29 no-
vembre, 14 h 30 â Chalière.

FULL-CONTACT

• MEETING
Démonstrations et combats, sa-
medi 28 novembre, 20 h au Pa-
villon des sports.

HOCKEY SUR GLACE

• NEUCHÂTEL YS -
SOLEURE
Première ligue, vendredi 27 no-
vembre, 20 h au Littoral.

• MOUTIER - ADELBODEN
Première ligue, samedi 28 no-
vembre, 17 h 30 à la Patinoire
prévôtoise.

• AJOIE-ZOUG
LNA, samedi 28 novembre, 20 h
à la Patinoire de Porrentruy.

• BIENNE - COIRE
LNA, samedi 28 novembre, 20 h
au Stade de Glace.

• STAR CHAUX-DE-FONDS -
FLEURIER
Première ligue, samedi 28 no-
vembre, 20 h aux Mélèzes.

• BIENNE-ZURICH
LNA, mardi 1 er décembre, 20 h
au Stade de glace.

• LA CHAUX-DE-FONDS -
VIÈGE
Première ligue, mardi 1er dé-
cembre, 20 h aux Mélèzes.

• FLEURIER - NENDAZ
Première ligue, mardi 1er dé-
cembre, 20 h 15 à Belleroche.

• LA CHAUX-DE-FONDS -
LAUSANNE
Elites B, jeudi 3 décembre, 20 h
30 aux Mélèzes.

VOLLEYBALL

• TGV-87 - SCHAAN
LNA masculine, samedi 28 no-
vembre, 16 h 30 à La Marelle.

•PORRENTRUY -
FRANCHES-MONTAGNES
Première ligue féminine, samedi
28 novembre, 17 h à L'Oiselier.

• LA CHAUX-DE-FONDS •
MUNSINGEN
Première ligue masculine, same-
di 28 novembre, 17 h 30 au
Bois-Noir.

• TGV-87 II - GELTERKINDEN
Première ligue masculine, same-
di 28 novembre, 20 h à La Ma-
relle.

• LA CHAUX-DE-FONDS -
BÙCHWIL
Coupe de Suisse, dimanche 29
novembre, 11 h au Bois-Noir.

OÙ ET QUAND?



Restaurant de l'Aéroport
J Aimé Bongard-Sedjan

_ 0̂̂  ̂ Bd 
des 

Eplatures 54
yy  ̂ La Chaux-de-Fonds
**  ̂ ? 039/26 82 66

NOUVEAU
Spécialités

cuisine de Bretagne
Exécutées par un cuisinier breton

132-12636

JlNlIkSf^SO= Vf 
UNIVERSO SA à Fleurier cherche

une secrétaire trilingue
avec bonne maîtrise de l'anglais et de l'alle-
mand, parlé et écrit.
Déplacements réguliers en Angleterre, suivi de
la clientèle, export, travaux classiques de secré-
tariat.
Entrée tout de suite ou à convenir.
Ecrire ou se présenter à:
UNIVERSO SA Temple 18, 2114 Fleurier,
Téléphone 038/61 18 22

132-12308

Restaurant de Biaufond

Fermé le lundi et mardi
g 039/28 64 85 ,3^

2074 Marin, Marin Centre. 038/33 64 66 - 2300 La Chaux-de-Fonds, Rue du Locle 64, 039/26 59 26 „.9,88

^Wf̂ LUl̂ bar
-s  ̂ ambiance new design

R B  
y \_/ Nouveaux

W dicors

Vendredi 27 novembre dès 18 h
Inauguration et réouverture

sur deux étages pour vous divertir
A cette occasion,

un apéritif vous sera cordialement offert
Pierre et Anne-Marie Scrima-Queloz
Rue de l'Hôtel-de-Ville 48
2300 La Chaux-de-Fonds 132.507257 P 039/28 91 63
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DU COMMERCE ET DE L'INDUSTRIE
¦¦M . '

Oui convaincu à l'EEE
' Le Conseil d'administration de la Chambre neuchâteloise du commerce et de l'industrie, sous

la présidence de M. Yann Richter, a décidé, lors de sa séance du 20 novembre 1992, de
recommander à ses membres et à la population neuchâteloise d'accepter la ratification de
l'Accord sur l'Espace économique européen (EEE). Le oui convaincu de la Chambre à
l'Accord est fondé sur une pesée d'intérêts qui montre que les avantages l'emportent sur les
inconvénients somme toute mineurs.

Sur le plan économique, il n'y a pas d'alternative ni de solution de rechange à l'EEE. Avec ou
sans la Suisse, le marché unique européen se réalisera dès 1993, qu'il comtpe 380 millions ou
374 millions de consommateurs si la Suisse ne partiepe pas. De plus, si nos voisins européens
avec lesquels nous commerçons se donnent des règles et des avantages communs, se priver
de ceux-ci revient à jouer la carte du «réduit national» contre des perspectives concrètes de
prospérité.

Le oui des exportateurs
La libre circulation des marchandises a été introduite dès 1973 conformément à un accord
entre les pays de l'AELE et la CEE. Il s'agissait, à l'époque, de supprimer progressivement les
droits de douane. C'est maintenant chose faite. Avec l'Espace économique européen, on veut
supprimer les entraves administratives, souvent plus sournoises, qui ralentissent les échanges
des produits industriels et des services, l'agriculture étant exclue de l'accord. Les milieux,
économiques neuchâtelois souhaitent que l'on mette les exportateurs suisses, en particulier
ceux dont les débouchés se trouvent essentiellement en Europe, sur pied d'égalité avec leurs
concurrents du vieux Continent.

En cas de refus de l'EEE, le fait d'être cantonné dans un Etat de 6 millions d'habitants au
milieu d'une Europe largement intégrée sur le plan économique constituera un handicap suf-
fisant pour que des investissements se fassent dans la Communauté simplement aux fins
d'éviter des entraves administratives. Les autres pays de l'AELE vont entrer dans l'Espace
économique européen. Il est dès lors illusoire de penser que la Suisse pourrait, à l'avenir,
renégocier seule un accord aussi avantageux que celui qui nous est soumis le 6 décembre.

Le oui de l'économie cantonale
L'industrie neuchâteloise - horlogerie, machines-outils, équipements, mécanique, microélec-
tronique, etc. - exporte l'essentiel de sa production. Cette dépendance de l'étranger requiert
que l'on s'emploie avec force et conviction à promouvoir le libre échange et à éliminer les
entraves de toute nature qui affectent la libre circulation des marchandises et des services. Il
en va de l'avenir du canton, de sa population - artisans, commerçants, agriculteurs, ensei-
gnants, fonctionnaires, employés ou patrons, jeunes et moins jeunes.

Pour une économie compétitive
Un oui à l'EEE contribuera au maintien de nos avantages face à la concurrence internationale,
et ceci à un prix parfaitement acceptable. Le 6 décembre, l'économie demande simplement au
peuple suisse qu'il lui accorde un droit à l'égalité de traitement afin qu'elle puisse relever les
défis des marchés mondiaux tout en poursuivant son développement.

CNCI, Claude Bernoulli, directeur
28-502766



Une ascension constante
Portrait - Le Loclois Pascal Piffaretti se fait gentiment sa place dans les milieux du karaté

Pascal Piffaretti
«A la base, rien ne me prédestinait au karaté...» (photos Impar-Galley)

Il a commencé le karaté
il y a de cela un peu plus
de deux ans... mais il a
rapidement gravi les
échelons de la hiérarchie
neuchâteloise. Double
médaillé de bronze aux
récents championnats
cantonaux de La Chaux-
de-Fonds, le Loclois
Pascal Piffaretti , socié-
taire du Judo-Karaté
Club La Chaux-de-
Fonds, taxe son ascen-
sion de «normale eu
égard au nombre d'en-
traînements». Et il ne
s'est fixé d'autre but que
de progresser, encore et
toujours...
Par __ \
Renaud TSCHOUMY W

«Franchement, rien ne me pré-
destinait au karaté, annonce
Pascal Piffaretti. Mais deux de
mes copains s'y sont mis, m'ont
dit de venir essayer une fois... et
j 'ai croche tout de suite.»

Et d'ajouter: «Si j 'en avais la
possibilité temporelle, je ferais
du karaté tous les jours! Cela

dit , je m'investis passablement ,
que ce soit pour moi ou pour le
club.»

TENNIS
ET ATHLÉTISME
Auparavant , Pascal Piffaretti
s'était essayé dans d'autres disci-
plines. «Aux alentours de 10
ans, je ne faisais du sport qu 'à
l'école, via les leçons de gymnas-
tique. J'ai commencé le tennis,
mais un problème au genou m'a
contraint à.abandonner.»

«Pif» se tourne alors vers
l'athlétisme et l'Olympic. «Je
faisais du demi-fond, précise-t-
il. Mais au moment où j 'allais
commencer la compétition, c'est
au tibia que j'ai ressenti des dou-
leurs. On a d'abord décelé de pe-
tites fissures, puis une arthro-
scopie a révélé qu 'il s'agissait
d'un bout de cartilage qui se dé-
bloquait. En fait, j 'avais les
pieds plats et la répartition du
poids ne se faisait pas de ma-
nière idéale. Cela s'est remis
sans opération, mais je ne suis
cependant pas fait pour ce genre
de sports.»

Et après s'être intéressé à la
course à pied et à la natation,
«en dilettante», Pascal Piffaretti
s'est tourné vers le karaté. En
octobre 1990.
PAS DE PRÉFÉRENCE
«Sans le comparer au tennis ou

a l'athlétisme, le karaté permet
de développer beaucoup plus de
choses différentes. On peut se
concentrer sur le kata (démons-
tration), le kumité (combat) ou
simplement le passage des
grades (réd : Piffaretti est actuel-
lement classé première ceinture
bleue, soit juste en dessous des
ceintures marron et noire). Et

>puis , il existe tant de styles difië-
j rents...»
| Piffaretti n'a pas franchement¦ de préférence, «même si l'on dit
qu 'il vaut mieux posséder une
seule technique à fond que plu-
sieurs assez bien».

«J'aime bien le kata comme le
kumité, poursuit-il. En kata, il
s'agit surtout de connaître le dé-
roulement d'une démonstration.
La technique pure vient avec
l'entraînement, mais nous de-
vons aussi travailler notre respi-
ration, la vitesse de mouvement,
la force et surtout l'expression.
Car nous mimons un combat: ce
n'est pas comme d'aller danser
ou en commissions (sic)!

»Le kumité nous permet
d'analyser notre adversaire, de
déceler ses éventuelles faiblesses
pour les exploiter, mais aussi de
veiller à ne pas nous mettre
nous-mêmes en danger, le tout
en deux minutes de combat. Il
faut de toute manière faire
preuve d'une grande maîtrise.
Et cette dernière est aussi la

conséquence des entraîne-
ments.»

Comme dans tant d'autres
sports...
TOUS LES ATOUTS
Double médaillé de bronze à La
Chaux-de-Fonds il y a un peu
moins de deux semaines, Pascal
Piffaretti ne fait pas une fixation
sur les résultats. «Les médailles
motivent, c'est cefTriin!'"Ma1S**
mon but est de progresser de
manière généra le. Et si tout se
passe bien en compétition pour
moi, tant mieux! Quoi qu 'il en
soit, je donne toujours le meil-
leur de moi-même. Et tant que je
remarquerai que je m'améliore
progressivement, je continue-
rai.»

Reste que le Loclois semble
bien décidé à mettre tous les
atouts de son côté. «Dès le mois
de janvier , je vais commencer la
musculation. Pas pour devenir
une «bête» (sic), mais pour
m'améliorer en vitesse, en force
comme en souplesse. Je suis très
motivé. Si mon objectif n'est pas
de parvenir au sommet, je n'en
ai pas moins envie de grimper,
d'où la nécessité de certains
compléments.»

Pas de doute: Pascal Piffaretti
est sur le bonne voie. Et il y a
fort à parier qu 'il n 'en déviera
pas de sitôt.

R.T.

BRÈVES
TROIS CLUBS
La Chaux-de-Fonds compte
donc trois clubs de karaté. A sa-
voir: le Kihon. le Judo-Karaté
Club et le (Cyokai. «L'entente
n 'était pas terrible par le passé,
explique-t-il. Mais je sens que les
choses s'arrangent. Par le biais
des stages, des compétitions, de
l'Association cantonale aussi ,
les karatékas de la région font
peu à peu connaissance et le
courant passe mieux. De toute
façon , autant être amis que de se
faire la guerre.» Juste .
DEPUIS 1984
Le Judo-Club La Chaux-de-
Fonds a fêté son quarantième
anniversaire l'année dernière .
Mais ce n'est qu 'en 1984 qu 'il
est devenu le Judo-Karaté Club
La Chaux-de-Fonds. «Les insti-
gateurs de la partie karaté cher-
chaient une salle pour leur école,
et le Judo-Club a accepté de leur
mettre la leur à disposition.
C'est ainsi qu 'est né le JKCC»
précise Pascal Piffaretti.
SPORT PAS VIOLENT
«A mon avis, le karaté n est pas
un sport violent, lance Piffaretti.
En combat, il faut surtout mon-
trer a son adversaire qu on
pourrait le mettre au tapis, mais
sans achever son geste. Bien sûr,
il arrive qu 'il se produise des ac-
cidents, qu 'un karatéka perde
son contrôle. Mais ce sont des
mouvements involontaires.

»En karaté , il n'existe pas
cette envie de faire mal à l'autre,

.commeenJwxe thai . en boxe ou
en full-contact, par exemple. Si
l'on respecte donc les lois du ka-
raté, ce dernier n'a rien d'un
sport de combat. Pratiqué à un
certain niveau , il va de soi que
les combats sont très engagés.
Mais on aura le souffle coupé
quelques secondes, pas plus.»

PLUS ON A DE CONSEILS...
En plus de ses trois entraîne-
ments d'une heure et demie heb-
domadaires dans les locaux si-
tués rue Biaise-Cendrars 3, Pas-
cal Piffaretti profite des conseils
qu'on lui prodigue au cours de
différents stages. «Notre entraî-
neur, Etienne Milliot , nous fait
énormément travailler le com-
bat , la démonstration, la com-
pétition et le passage des grades,
cxplique-t-il. Mais il nous en-
voie également vers quelques-
uns de ses pairs dont il sait qu 'ils
nous apporteront beaucoup sur
des points bien précis.»

Et d'ajouter: «Chaque année,
nr\nc ïillrmc nuatrf» irMirc Hiinc ]pnous allons quatre jours dans le
canton de Saint-Gall, où Eric
Marti , ancien entraîneur de
l'équipe suisse, axe ses séances
sur la force. Nous passons égale-
ment une semaine par année au
Tessin: Bertrand Freymond
s'occupe de la partie kata , donc
de l'énergie à développer, et
Maurice Negro, deux fois vice-
champion d'Europe et une fois
médaillé de bronze mondial,
nous prépare plus spécifique-
ment au combat. Le Biennois
Dominique Sigillo et Olvicr
Knùpfer donnent également des
stages à Loèche-les-Bains. En-
fin , il est déjà arrivé que Frey-
mond et Negro se soient eux-
mêmes déplacés à La Chaux-de-
Fonds.»

Difficile de ne pas progresser
dans ces conditions. «C'est vrai ,
confirme Piffaretti. Plus l'ensei-
gnement est large et varié, plus
on acquiert de l'expérience. Et
puis, ces stages nous permettent
de nous comparer au niveau na-
tional et de travailler devant des
personnes que l'on connaît peu,
donc de pouvoir les étudier à
loisir. Comme j 'aime bien voya-
ger et voir du monde, j e trouve
ces périodes de stages très, très
enrichissantes. »

On le ferait à moins.
R.T.

EEE: plutôt non...
Pascal Piffaretti et...

Pascal Piffaretti , s'il avoue ne
pas trop s'intéresser à la politi-
que, ne s'en sent pas moins
concerné par les grandes ques-
tions de l'actualité. Reste qu 'il
penche plutôt pour le non au ni-
veau de l'EEE...
Pascal Piffaretti et...

... le vote sur l'adhésion de la
Suisse à l'EEE: «Je penche plu-
tôt pour le non, même si je ne
suis pas encore tout à fait fixé. II
y a des aspect positifs et d'autres
négatifs. Et en travaillant dans
une petite entreprise, je ne crois
pas que nous serions avantagés.
Le chômage risquerait d'aug-
menter, les gçns mettraient
moins de travaux en route, bref:
nous en subirions quelques
conséquences.»

... le Japon: «C'est un des
pays dans lesquels j 'aimerais me
rendre , évidemment. J'ai une
amie qui va bientôt faire un tour
du monde et qui suivra une

école de karaté japonaise un à
deux mois. Quand on a atteint
un certain niveau de karaté,
c'est une expérience qui doit mé-
riter d'être vécue.»

... les bagarres de bistrot: «Ce
n'est pas mon trip! Je ne me suis
d'ailleurs jamais battu... et je
compte bien ne pas commencer.
D'avoir commencé le karaté n'a
rien changé à l'affaire.»

... la redistribution politique en
Europe de l'Est: «Même si la po-
litique ne m'intéresse guère,
j 'avoue que les anciens pays de
l'Est me surprennent. J'ai d'ail-
leurs passé le Nouvel-An qui a
suivi la chute du Mur à Berlin.
L'ambiance de liberté qui flot-
tait m'attirait énormément.
C'était très impressionnant.»

... la fameuse barre du cham-
pionnat de LNA de football:
«J'avoue ne pas trop suivre le
championnat suisse de football.
Je m'y intéresse un peu parce

que mon cousin joue à Sion.
Mais sinon...»

... Madonna et ses provoca-
tions: «Ça ne me dérange pas.
Au contraire, même: les réac-
tions offusquées de certains
m'amusent plus qu'autre chose.
Cela dit , Madonna sait faire
parler d'elle. Et elle a touché à
tout: la musique, le cinéma, la
photographie... Ce n'est pas
donné à tout le monde.»

... l'augmentation de la taxe
radio-TV: «Habitant chez mon
père, je ne m'occupe pas des fac-
tures de télévision! De plus, je ne
regarde que rarement la TV de-
puis que je travaille et que je
prati que le karaté. Une question
de temps.»

... la Coupe du monde de ski:
«J'essaie de la suivre un petit
peu. Mais je ne calque en aucun
cas mes occupations sur une
descente à la télévision. Je préfé-
rerais aller une fois sur place

pour me rendre compte de ce
que ça représente vraiment.»

... les liaisons entre La Chaux-
de-Fonds et Le Locle: «Je n'uti-
lise pas vraiment le train , mais il
faut penser à ceux qui le font...
même s'ils ne sont pas nom-
breux entre La Chaux-de-Fonds
et Le Locle. Cela dit , à une épo-
que où l'on parle beaucoup de
pollution, il me semble que le
train provoque moins de dom-
mages que le bus. Et puis, on n'a
déjà plus de buffet au Locle: il
ne faudrait quand même pas
que la ville devienne un village
sans gare...»

... la finale de la Coupe Davis:
«Je sais que la Suisse a accompli
un parcours fantastique, mais
c'est tout. Et, si j'aime voir jouer
au tennis, il ne faut pas que cela
dure trop longtemps. Je ne serai
donc pas devant ma TV le week-
end prochain. »

R.T.

Illustre cousin - Le¦
joueur du FC Sion Biaise
Piffaretti n'est autre que...
le cousinÊfe Pascal
Piffaretti. «Mon oncle était
loclois, mais H est allé
s 'établir au Valais avec
son épouse valaisanne,
précise le karatéka. Je
vois peu mon cousin,
étant donné ses nom-
breux déplacements.
Mais quand je  vais
assister a un match de
football, je tais en sorte
d'aller le voir jouer avec
son club, à Lausanne ou à
Neuchâtel par exemple.»
Quoi de plus normal? (rt)

mceo
Q.
<0

Nom: Piffaretti.
Prénom: Pascal.
Date de naissance:
16 juin 1969.
Etat civil: célibataire.
Domicile: Le Locle.
Taille: 178 cm.
Poids: 68 kg.
Profession: peintre en bâ-
timent (associé à son père).
Pratique le karaté de-
puis: octobre 1990.
Palmarès: double médail-
lé de bronze (kata et kumi-
té) aux championnats can-
tonaux 1992 de La Chaux-
de-Fonds. N'avait aupara-
vant disputé que trois
compétitions, sans résultat
notoire. «Mon palmarès
n'est pas encore très étof-
fé...»
Autres sports prati-
qués: le cyclisme, la course
à pied et la natation, «uni-
quement en complément
au karaté».
Hobbies: les sorties -
«J'aime retrouver mes
amis» - et les festivals de
musique - «Je vais chaque
année à Leysin».
Sportif préféré: Domini-
que Sigillo, un karatéka
biennois (4e dan) qui a été
champion suisse aussi bien
en kata qu'en kumité, «ce
qui n'a rien d'évident.»
Sportive préférée: «Je
n 'en ai franchement pas. De
toute manière, je  ne suis
pas trop l'actualité sportive
à haut niveau. Je préfère
pratiquer le sport que le re-
garder.»
Qualité première: «Je
crois que je suis une per-
sonne eh qui on peut avoir
confiance. Je ne suis pas
du genre à tout répéter ce
que l'on me confie.»
Défaut premier: «La gen-
tillesse. Elle peut être consi-
dérée comme qualité, mais
elle implique aussi une cer-
taine tendance à se faire
parfois marcher sur les
pieds.»
Plat préféré: le riz colo-
nial.
Boisson préférée : «Le
lait en semaine et la bière le
week-end... pour autant
que je n'aie pas de compé-
tition!»

FICHE
SIGNALÉTIQUE



Boucherie-Charcuterie

GREDER
Neuve 2
La Chaux-de-Fonds
P 039/28 35 40
Fax 039/28 33 57

Un fournisseur
de confiance 
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une solution personnalisée. jj
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| Une gamme complète de machines à rectifier pour toute ?

industrie: machine-outil, automobile, aérospatiale, forage, {
| robotique, roulement.
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Les nouvelles rectifieuses
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idées pour vos cadeaux ! \ ̂ L? m

w

132 12241

¦̂ ¦¦¦¦ ¦̂¦ ¦̂̂ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦̂¦¦¦ ¦¦¦¦M.i. ĤHi.M.M HBHHHHHHH HHMHfl
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Walter Sturm et son «complice» jugés à Porrentruy

Le procès de Walter
Sturm, 50 ans, baptisé le
roi de l'évasion pour
s'être enfui à sept re-
prises des geôles helvéti-
ques et celui de son
«complice», Eduard
Rietmann, 32 ans, a dé-
buté hier à Porrentruy.
Les trente journalistes et
le public présents sont
restés sur leur faim: tant
Walter Sturm qu'Eduard
Rietmann refusent de
parler. Le premier nie en
bloc les accusations por-
tées contre lui (dont trois
brigandages armés), le
second s'est contenté de
reconnaître ses précé-
dentes déclarations
avant d'entrer dans un
mutisme profond...
Le château des Princes-Evêques
de Bâle à Porrentruy, siège de la
Cour criminelle du Jura, était
hier une citadelle bien gardée.
Un seul accès aménagé et il fal-
lait passer à travers deux filtres
de police, l'un à l'extérieur avec
chien policier et un second à l'in-
térieur, pour pénétrer dans l'an-
tre.
NOUVEAU RECOURS
A l'intérieur toutefois, l'am-
biance était bon enfant. Les
photographes et la TV ont été
autorisés à effectuer des prises
de vue durant le premier quart
d'heure du procès et, à la pre-
mière suspension d'audience, les
journalistes ont pu s'approcher

Walter Sturm
V . f .f '. ' K. */¦¦- • r%% .'"-i ". i\ ' . ;¦ .- V  , , . . . . . .
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de Stûrm. Celui-ci, malgréles 20*
kilos perdus, semble en forme. Il
a critiqué à nouveau ses condi-
tions de détention dans le Jura
et dit avoir adressé un nouveau
recours à l'Exécutif jurassien à
ce sujet.

Président de la Cour, Me Gé-
rard Piquerez (entouré de Me
Lachat,«Mérat, Chapuis et Bos-
sait) ouvre les débats. D'entrée,

Me Steiner de Bienne, défenseur
de Stûrm, va tenter de faire reti-
rer une lettre du dossier. Cette
lettre a été saisie dans le chalet
où se cachait Rietmann. Elle est
attribuée à Stûrm. Ce dernier
donne des conseils de comporte-
ment à son complice. «C'est une
pièce essentielle, car elle authen-
tifie la complicité des deux hom-
mes» avance le procureur Hu-

blard. La Cour décide de la
maintenir au dossier.
ÉTRANGER
À CETTE AFFAIRE!
Dans une missive adressée à la
Cour quatre jours avant le pro-
cès, Walter Stûrm écrit: <de suis
étranger à tous ces faits. C'est
une accusation qui relève d'un
comparse. Je refuse donc de ré-

pondre aux questions...». Stûrm
refuse de parler. Il nie tout en
bloc. Quant à Rietmann, il va
confirmer les déclarations qu'il
a faites à la police et aux juges
d'instruction, tout en se refusant
à accuser Stûrm et à s'exprimer
en audience. Voilà les systèmes
de défense. Les. trois grands
griefs de la Cour portent sur
trois brigandages armés avec
prise d'otages (trois personnes à
Fribourg et onze à Reiden). Les
faits se sont déroulés en 1989, à
la Caisse Raiffeisen de Boécourt
(JU) avec, à la clef, 483.000
francs de butin et à la banque de
Kerzers (FR) avec 357.000
francs de butin. Enfin, le hold-
up de Rieden (Lu) qui va rap-
porter plus d'un million. A cela
s'ajoutent une vingtaine de vols
par métier et en bande, soit plus
de 800.000 francs dérobés, no-
tamment en voitures de marque.

LE TÉMOIN
DE BOÉCOURT
Une dizaine de témoins ont défi-
lé hier. Ce sont des membres de
la police de Lucerne ou Schwytz
qui se sont occupés de cette af-
faire ou des témoins des hold-up
de Reiden ou Boécourt. Le dé-
fenseur de Stûrm s'est battu bec
et ongles pour démontrer que
son client n'avait jamais été vu,
que toute accusation . portée
contre lui ne reposait au fond
que sur les seules déclarations de
Rietman. Au vu du dossier,
c'était Stûrm le cerveau (il était
en liaison avec son complice par
radio) et Rietmann l'exécutant.
Une femme de Boécourt affirme
avoir reconnu Stûrm sur la base
de photos. Aujourd'hui, plai-
doirie du procureur et des deux
défenseurs. On en saura plus sur
ce qui accable le roi de l'évasion.

Mgo

Le procès des muets

Appel à l'engagement des communautés
Manifestations cantonales pour la Journée mondiale du sida

L'Organisation mondiale de la
santé (OMS) a placé cette année
la traditionnelle Journée mon-
diale sida, consacrée chaque 1er
décembre à la lutte contre la pan-
démie, sous le thème: «Les com-
munautés s'engagent». Plusieurs
manifestations sont organisées
dans le canton.

En dix ans, le sida a touché plus
de deux* millions de personnes
dans le monde et le virus en a in-
fecté près de dix millions d'au-
tres. 11 faut s'attendre, en l'an
2000, à compter douze à dix-
huit millions de malades, sans
parler des dix millions d'orphe-
lins que laissera la maladie.

Face à cette terrible perspec-
tive, l'union de toutes les forces
est nécessaire: celles des scienti-
fiques, des médecins, du person-
nel soignant, des autorités sani-
taires, bien sûr, mais aussi et
surtout celles de toutes les com-
munautés qui forment le tissu de
nos sociétés et qui ont pris, elles
aussi, le problème à bras le
corps. L'OMS le rappelle au-
jourd'hui en consacrant sa Jour-
née mondiale du sida à ce

thème: «Les communautés s'en-
gagent».

Le directeur de l'OMS, Hiros-
hi Nakajima, déclare à ce pro-
pos: «La communauté, qu'il
s'agisse du quartier, de l'école,
d'une association profession-
nelle ou de réseaux de soutien
plus modestes composés de la
famille et d'amis, est une force
particulièrement puissante dans
toutes les sociétés. Il faut abso-
lument l'exploiter si l'on veut
maîtriser la pandémie du sida».

En Suisse, on comptait à fin
septembre, 2691 personnes at-
teintes du sida, dont 1748 sont
déjà décédées. Par l'intermé-
diaire de l'Aide suisse contre le
sida (ASS), un nombre impor-
tant de groupes et sociétés se
sont activement engagés dans la
lutte contre le sida. Dans le can-
ton de Neuchâtel, de nombreux
élans de générosité et de solida-
rité similaires ont été enregistrés
par le Groupe Sida Neuchâtel
(GSN), une des dix-neuf an-
tennes cantonales de l'ASS.

Pour marquer la Journée
mondiale du sida, le bus «Info
sida» du GSN sera stationné au-

jourd'hui devant la gare de La
Chaux-de-Fonds entre 10 et 15h
et demain, aux mêmes heures,
au faubourg de l'Hôpital, à

Neuchâtel. Demain soir, le bé-
néfice d'une soirée danse au
New-York (avec Djaimin, Wil-
low et Progen) sera entièrement

versé au GSN. Le chèque sera
remis lundi aux collaborateurs
du Groupe sida Neuchâtel.

(at-comm)

Amour et inf ormation
REGARD

Dans les moments les plus diff iciles de la vie, les
questions sur le «qui, pourquoi, comment» des
circonstances f ont rarement évoluer les choses.
Les regrets, les craintes et les rancunes éternelles
ne sont pas  constructif s. Pour sortir de l'impasse,
il f aut certes avoir en soi une capacité de
reconstruction (la nature est p l u s  ou moins
généreuse en la matière), mais plus que toute
f o r c e  intérieure, la qualité de l'entourage
p e r s o n n e l  est primordiale.

La pe r sonne  séropositive ou déjà atteinte du
sida se trouve dans une des situations les p lus
dramatiques qui soient. Elle vit avec un horrible
constat: sans la découverte d'une thérapeutique,
qu'elle sait diff icile à concevoir, la maladie lui
sera f atale. Si des gens meurent chaque jour
accidentellement avant d'avoir atteint l'âge qu'ils
pouvaient espérer, ils n'ont pas dû vivre avec ce
spectre pendant des années.

Toute personne qui se sait atteinte d'une

maladie incurable (pour l'heure) a un immense
besoin d'amour et de réconf ort Pour agir, il
devra être dispensé non pas  p a r  des pleureuses,
mais p a r  un entourage aff ectueux et dynamisant
Grâce au soutien des autres, cette p e r s o n n e  vivra
moins d'angoisses et elle entreprendra peut-être
(si k mal le lui permet) des actions qu'elle
n'aurait j a m a i s  f a i t e s  au cours d'une vie à
l'échéance moins p r é c i s e .

L'autre aspect du sida et non le moindre,
implique une responsabilisation de tous. De la
p l u s  petite structure de la société, la f a m i l l e,
j usqu'aux Etats et aux organisations
internationales, la lutte doit être engagée sans
rép i t  af in d'enrayer la p r o g r e s s i o n  de la p lus
terrible maladie de ce siècle.

Amour et inf ormation sont pour l'heure les
armes uniques du combat quotidien contre le sida.

Annette THORENS

LA CHAUX-DE-FONDS

LE LOCLE

HAUT-DOUBS

NEUCHÂTEL

VAL-DE-RUZ

VAL-DE-TRAVERS

JURA

JURA BERNOIS

1I

Val-de-Travers
. . .  'î

C'est fait. Le Val-de-
Travers ne se laissera
pas manger tout cru!
Il tient à son gym-
nase! Décision a ain-

. si été prise, hier soir à
Fleurier; de lancer un

1 référendum pour
I maintenir le gymnase

du district, malgré la
volonté du gouver-
nement cantonal.

' 6000 signatures de-
vront être récoltées
d'ici le 18 janvier
1993.
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Référendum sur
le gymnase lancé

Jura bernois: Celtor S.A.

Celtor S.A., société
de traitement des dé-
chets, vient de bou-
cler une expérience
de compostage ré-
gional tout à fait po-
sitive. Elle se propose
' de lancer un projet à
long terme. La réduc-
tion des déchets qu'il
faudra bientôt inci-
nérer à la Mura justi-
fie à elle seule un tel
engagement.
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Compostage
régional

Tunnels de la
RN5 à Neuchâtel

En juin 1993, la tra-
versée de Neuchâtel
en tunnels s'ouvrira
aux véhicules. Pour
assurer la sécurité

7 des usagers a été mis
: au point un système
de contrôle et de
commande informa-
tisé - Saturne - qui
permettra à la police
cantonale de piloter
lies tunnels au doigt

et à l'œil.
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Au doigt et à l'œil
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Météo: Lac des
Brenets

Passage graduel a un temps en par-
tie ensoleillé à partir de l'ouest. 751,95 m

Demain: Lac de
Nébulosité changeante. Un peu de Neuchâtel
soleil surtout sur les Alpes. Faibles .y) 75 mpluies possibles sur l'extrême nord. _—j
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Office du tourisme des Mon-
tagnes neuchâteloises.
Rue Neuve 11 : lu-ve 9-17 h 30, sa 10-
14h. 45 039/281313. Fax 28 2921.

• HÔPITAL
P 272111.

• PHARMACIE D'OFFICE
Hôtel-de-Ville, L-Robert 7,
jusqu'à 19 h 30. Ensuite police
locale, P 23 1017, renseigne-
ra.

• BIBLIOTHÈQUES
de la Ville: prêt, discothèque, salle de
lecture, lu 14-20 h, ma-ve 10-
20 h, sa 10-16 h. Département au-
diovisuel, lu 14-18 h, ma-ve 10-
12 h, 14-18 h, ou sur rendez-vous.
des Jeunes: Président-Wilson 32,
Ronde 9, lu-ve 13 h 45-18 h, sa 10-
12 h, 13 h 45-16 h.

•LUDOTHÈQUE
Serre 16, lu, je 15 h 30-18 h, ma 15
h 30-19 h.

• MÉNAGEOTHÈQUE ,
rens. p 2814 46.

• PLANNING FAMILIAL
Sophie-Mairet 31, p 27 20 91, lu
12-18 h, ma, ve 15-18 h, me 15-19
heures.

• CONSULTAT. CONJUGALES
0 28 28 65.

• SERVICE D'AIDE
FAMILIALE
rue du Collège 11, <p 28 22 22, lu-
ve 8-12 h, 14-16 h.

• ÉCOLE DES PARENTS
Jardinière 15. Inscriptions pour gar-
derie du ma, 026 63 52, du ve
26 7212 ou 26 41 13.

• PARENTS ANONYMES
Groupe entraide pour parents,
0039/26 89 94.

• PARENTS-INFORMATION
tél. 23 5616, lu 18-22 h, ma + me
9-11 h, je 14-18 h.

• SOS FUTURES MÈRES
Montagnes neuchâteloises,
p  039/31 77 88, 24 h sur 24.

• GROUPE ALLAITEMENT
p 28 22 82 et 28 26 82,
038/53 4415.

• MCPJN
Mouvement de la condition paren-
tale du Jura neuchâtelois; aide en
cas de séparation ou de divorce,
case postale 337, 2301 La Chaux-
de- Fonds. Tous les ma 18 h 30-20 h
30, restaurant de la Paix.

• CRÈCHES
de l'amitié, Manège 11 : lu-ve, 6 h
30-20 h, p 28 64 88.
Beau-Temps 8: lu-je, 6 h 30-18 h
30, ve 6 h 30-18 h, 0 26 87 77.
Garderie La Farandole, N.-Droz 155:
lu-ve, 6 h 30-18 h. 0 23 00 22.
Halte garderie Les petits loups (Pro-
grès 13): lu-ve 7 h-18 h 30;
0 2812 33.

• CENTRE DE LOISIRS
pour enfants, ferme Gallet, lu-ma-
je-ve 16-18 h, me 15-18 h,
0 23 96 44.

• SERVICES CROIX-ROUGE
Paix 71, P 23 34 23. Conseils diété-
tiques, 7 h 30-11 h 30,14-17 h 30.
Consultations pour nourrissons lu-
ma et ve 13 h 30-16 h 30. Garde
d'enfants malades à domicile,
23 35,77.

• SOINS À DOMICILE
tous les jours, 0 27 63 41.

• STOMATHÉRAPIE
Soins à domicile
Collège 9, 0 28 44 80.

• LIGUE CONTRE LA
TUBERCULOSE
Serre 12, 0 28 54 55, lu-ve.

• INFORMATION DIABÈTE
Serre 97, ve après-midi; secrétariat
lu-ve 14-17 h, 0 2313 55.

• ASSOC. SUISSE POUR LES
SOURDS DÉMUTISÉS
Jardinière 23, Centre d'orthophonie,
perm. dernier je du mois, 13-15 h.

• PRO INFIRMIS
Marché 4, 0 28 83 28, lu-ve.

• SEREI
Service d'entraide pour handicapés.
Moyens auxiliaires et vacances, tous
les jours, 0 28 31 58.

• GROUPE DE MAINTENANCE
CARDIO-VASCULAIRE
entraînements: lu 17 h, me 12 h, au
Centre Numa-Droz. Rens.
0 23 65 13 ou 31 29 64.

• BOUTIQUE 3e ÂGE
Serre 69, lu-ve 14-17 h.

•VESTIAIRE CROIX-ROUGE
Paix 73, me 14-18 h 30, je 14-18 h.

• CSP
Habillerie, Soleil 2, me et ve 14-18
h, sa 9-11 h 30, p 28 37 31.
Vieux puits: Puits 1, me et ve 14-18
h, sa 9-11 h 30, p 28 37 31.
Boutique du Soleil, angle Versoix-

Soleil, lu-ve 14-18 h, sa 9-11 h 30,
028 37 31.
Bouquiniste, Soleil 2, ma-ve 14-
18 h, sa 9-11 h 30.

• PRO SENECTUTE
lu-ve. Service soc, gym, natation,
L-Robert 53, 0 23 20 20, le matin.
Repas à domicile: 0 23 20 53, le
matin.

•AVIVO
p 26 53 48 ou 23 50 85.

•ACCUEIL DU SOLEIL
Serre 67, lu, ma, me, ve (ap-midi).

• ÉGLISE RÉFORMÉE
secrétariat, P 23 52 52.

• CENTRE DE PRÉVENTION
ET DE TRAITEMENT DE
LA TOXICOMANIE
Hôtel-de-Ville 27, 0 28 01 28. Ouv.
lu-ve 8-12 h, 14-18 h. Urgences:
s'adresser au médecin de service.

• SERVICE MÉDICO-SOCIAL
Paix 13, info., prévention et
traitement de l'alcoolisme,
02316 23, lu-ve.

• ALCOOLIQUES ANONYMES
0 23 24 06.

• GROUPE FAMILIAL AL-ANON
(aide aux familles d'alcooliques):
0 41 41 49 et 0 23 07 56.

• SERVICE D AIDE AUX
VICTIMES
d'abus sexuels: Serre 12, lu-ve 8-11
h; lu 16-20 h; ma, je 14-18 h,
0 28 79 88.

• CONSOMMATEURS-
INFORMATION
et Conseils en budget: Grenier 22, lu
14-17 h, 0 23 37 09.

• CONSULT. JURIDIQUES
Serre 67, je 16-19 h.

• CENTRE SOCIAL
PROTESTANT
Temple-Allemand 23, consult. so-
ciales, juridiques, conjugales, pour
toute nationalité, matin: lu à ve 8-12
h, après-midi: lu-je 13 h 30-17 h 30,
ve 14-1.7 h 30, 028 37 31.

• CONFÉDÉRATION ROMANDE
DU TRAVAIL
permanences syndicales, lu 19-20 h,
L-Robert 83, 023 30 50.

• SOCIÉTÉ PROTECTRICE
DES ANIMAUX
Hôtel-de-Ville 9d, 028 64 24,
23 32 70, 28 57 35, 26 48 78, tous
les jours.

• MAMAN DE JOUR
Marché 4; p 28 27 48; ouv. lu-ma-
je 9-11 h.

• SERVICE D'URGENCE € i \
MÉDICALE ET DENTAIRE
0 231017 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille).

• PISCINE DES ARÊTES
lu 9-18 h; ma 9-19 h; me 10-21 h; je
9-18h;ve10-21 h;sa10-12h, 14-
20 h; di 9-18 h.

LA SAGNE

• CHOUETTE - LUDOTHÈQUE
collège de La Sagne: chaque ve de
15-17 h 30.

LA CHAUX-DE-FONDS

Départs Genève:
Aberdeen (600.-)

avec British Airways
Istanbul (470. -)

| avec Turkish Airlines
Lisbonne (625.-)

avec Air Portugal
Munich (296. -)

avec Lufthansa/Swissair
Paris (186.-)

I avec United Airlines
St- Petersbourg (910. -)

j avec Finnair
Toulouse (431. -)

avec Swissair

Départ Zurich :
Dublin (399.-)

avec Aer Lingus

• Ces prix sont extraits
du manuel professionnel
«What 's New» et publiés
avec son autorisation. Ils
concernen t des trajets aller
et retour. Vous pourrez ob-
tenir tous les renseigne-
ments utiles (horaires, vali-
dités, itinéraires, restrictions
dans le temps, conditions
d'application, etc.) en vous
adressant à votre agence de
voyages habituelle.
ATTENTION: les tarifs sont
valables au moment de leur
publication. Ils sont à tout
moment susceptibles de
modifications.

Hit parade
des tarifs aériens

BÉVILARD

• PALACE
20 h 30, Medicine Man (de
J. Me Tierman avec S.
Connery).

LE NOIRMONT

• CINËLUCARNE
20 h 30, La Sentinelle (de A.
Desplechin avec E. Salin-
ger).

LES BREULEUX

• LUX
20 h 30, La peste (de L.
Puenzo avec S. Bonnaire),
14 ans.

CINÉMAS

• PHARMACIE D'OFFICE
Mariotti, jusqu'à 20 h. Ensuite
0 117 renseignera.

• BIBLIOTHÈQUES
Ville: lu-ve 14 h 30-18 h 30, sa 10-
12 h.
des Jeunes, M.-A.-Calame 15: ouv.
lu-ve 13 h 30-18 h, sa 10-12 h.

•LUDOTHÈQUE
Crêt-Vaillant 37, lu-ma-je-ve, 15 h
30-17 h 30, sa 9-11 h.

• DÉPÔT D'OBJETS
sanitaires des samaritains: Poste de
Police, 0 31 1017.

• SOINS À DOMICILE
16 h 30-18 h 30, lu-ve 0 31 2019,
17-18 h 30, ma-me-je v'31 11 49.

• INFORMATION DIABÈTE
Hôpital, lu après-midi, 0 34 11 44.

• AVIVO
0 31 60 09.

• SERVICE AIDE FAMILIALE
0 31 82 44, lu-ma-je-ve 8-11 h 30,
14-16 h; me 8-11 h 30.

• PLANNING FAMILIAL
V' 28 56 56, lu-ve.

• OFFICE SOCIAL
Marais 36, 0 31 62 22, lu 8-12 h,
ma-je 14-18 h.

• SOS FUTURES MÈRES
Montagnes neuchâteloises.
P 039/31 77 88, 24 h sur 24.

• SERVICES BÉNÉVOLES LOCLOIS
SBL; Bournot 25, ouv. lu et ve 8-10
h, 0 31 24 00

• CRÈCHE POUPONNIÈRE
garderie tous les jours, 0 31 18 52.

• GARDERIE
Marie-Anne-Calame 5 0 318518;
ve 14-16 h 30.

• SOCIÉTÉ PROTECTRICE
DES ANIMAUX
,'31 13 16 ou 31 41 65.

•VESTIAIRE CROIX-ROUGE
Envers 1, je 14-17 h.

• PERMANENCE MÉDICALE
en l'absence du médecin traitant,
0 31 1017 ou service d'urgence de
l'hôpital, 0 3411 44.

• PERMANENCE DENTAIRE
0 31 10 17 rens.

MONTAGNES
NEUCHÂTELOISES

• SERVICE AIDE FAMILIALE
031 13 41 (répondeur).

LE LOCLE

• POUCE CANTONALE
0 61 14 23.

• SOINS À DOMICILE
lu-ve 14-16 h; Aide familiale 8-10 h,
0 63 20 80.

COUVET

• HÔPITAL
maternité et urgences
0 63 25 25.

•LUDOTHÈQUE
Vieux Collège, lu 17-18 h 30, me
14-16 h.

• BIBLIOTHÈQUE
communale: Pavillon scolaire, lu 17-
19 h, me 15-17 h, ve 14-16 h.

FLEURIER

• BIBLIOTHÈQUE
communale: collège primaire Lon-
gereuse, lu-ma 17-20 h, je 15-18 h.

• BABY-SITTING
,'61 17 29.

• CENTRE DE RENCONTRE
.' 61 35 05.

• INFORMATIONS
touristiques: Gare Fleurier,
0 61 10 78.

• PRO SENECTUTE
Grand-Rue 7, lu et je matin,
0 61 35 05, repas à domicile.

TRAVERS

• MINES DE LA PRESTA
sa, di visites 14 h, 16 h; café ouverl
tous les jours 10-18 h, ve, sa 22 h.
Rens. 0 038/63 3010.

VAL-DE-TRAVERS

• SERVICE DE GARDE
pharmacie et médecin: en cas d'ur-
gence, 0111 ou gendarmerie
0 24 24 24.

• HÔPITAL ET MATERNITÉ
Landeyeux, 0 53 34 44.

• LIGUE CONTRE LA
TUBERCULOSE
et soins à domicile: lu-ve 11-12 h,
17 h 30-18 h, 0 5315 31.

•AIDE ET SOINS
à domicile: 0 531 531, lu-ve 8-12
h, 14-18 h.

• SOS ALCOOL
0 038/251919.

• PROTECTION DES ANIMAUX
P 038/5311 65.

LES GENEVEYS-S/COFFRANE

• BIBLIOTHÈQUE
des jeunes: tous les je 15 h 30-17
heures.

VAL-DE-RUZ

• PHARMACIE D'OFFICE
Coopérative, rue du Seyon, jus-
qu'à 20 h. Ensuite 0 251017.

• BIBLIOTHÈQUES
publique et universitaire: Prêt Fonds
général, lu à ve 10-12 h, 14-18 h, je
jusqu'à 21 h; sa 9-12 h. Lecture pu-
blique, lu 13-20 h, ma-ve 9-20 h. sa
9-17 h. Expo perm. J.-J. Rousseau,
manuscrits. Salle de lecture, lu-ve 8-
22 h, sa 8-17 h.
des pasteurs: fbg Hôpital 41, lu-ve
14-17 h 30. (Ouverte au public).

•SIDA-INFO
Peseux, 0 038/311313 (test ano-
nyme sur rendez-vous). Secrétariat:
0 038/31 49 24.

• INFORMATION DIABÈTE
rue Fleury 22, me après-midi, sur
rendez-vous, 0 038/30 44 00.

•SOS ALCOOLISME
0038/251919.

•ALCOOLIQUES ANONYMES
0038/42 23 52.

• SERVICE D'AIDE
aux victimes d'abus sexuels: lu-ve
8-11 h; lu 16-20 h, ma, je, 14-18,
0 039/28 79 88.

•SOS FUTURES MÈRES
0038/42 62 52,24 h sur 24 h.

• CENTRE SOCIAL PROTESTANT
rue des Parcs 11, consultations so-
ciales, juridiques, conjugales; ouv.
lu-ve 0038/2511 55.

• MCPN
Mouvement de la condition pater-
nelle de Neuchâtel et env.; soutien
et conseils dans les cas de divorce,
case postale 843, 2001 Neuchâtel.

• PARENTS-INFO
0 038/25 56 46, lu 18-22 h, ma-
me9-11 h,je14-18h.

• PRÎO SENECTUTE
Côte 48a. Service social, activités
sportives, vacances,
0 038/24 56 56. Repas à domicile,
0 038/25 65 65 le matin. Service
animation, p 038/25 46 56, matin.

NEUCHÂTEL
• OFFICE DU TOURISME

av. de la Liberté, Moutier,
lu-ve 9-12 h, 14-17 h, sa 9-11 h 45,
0 032/93 64 66.

• SERVICE SOCIAL
(inform., renseign. et conseils):
Courtelary, rue de la Préfecture,
0 039/4414 24. Corgémont, Cen-
tre village, p 032/97 14 48. Court,
rue du Temple 1, p 032/92 97 50.
La Neuveville, Place du Marché 3,
0 038/51 53 46.

• SERVICE D'ORIENTATION
EN MATIÈRE D'ÉDUCATION ET
SERVICE PEDO-PSYCHIATRIQUE
consult. personnelle et familiale, St-
lmier, 0 41 13 43. Tavannes,
0 032/91 40 41.

• CENTRE SOCIAL PROTESTANT
service de consult. personnelle,
conjugale, sociale et juridique sur
rendez-vous, p 032/93 32 21.

• PRO SENECTUTE
service d'information et d'action so-
ciale aux personnes âgées, rue du
Pont 4, Tavannes, lu-ve 8-12 h, 14-
17 h, 0 032/91 21 20.

• INFORMATION DIABÈTE
(ADJB): Case postale 40, St-lmier.

•«CONTACT»
Service d'aide et de prévention pour
questions de drogue et d'alcool,
Grand-Rue 36, Tavannes (concerne
aussi Tramelan, St-lmier, Moutier,
La Neuveville). Accueil, lu-ve 8-12
h, 14-18 h, 0 032/91 1516.

•ACCORD SERVICE
accompagnement et relève auprès
des personnes handicapées ou ma-
lades; 0 BIS Courtelary
0 039/4414 24.

SAINT-IMIER

• PHARMACIE DE SERVICE
0 111.

• BIBLIOTHÈQUE
municipale (Relais culturel d'Er-
guël), me 17-19 h; je 16-19 h; ve 9-
10 h, 15-17 h.

• LUDOTHÈQUE + BJ
me 17-19 h, ve 15-17 h.

• CENTRE DE CULTURE ET DE
LOISIRS
lu-ma 14-18 h, me 9-12 h, 14-19 h,
je 14-19 h, ve 9-12 h, 14-18 h.

• SYNDICAT D'INITIATIVE
D'ERGUËL (SIE)
bureau officiel de renseignements,
Rue du Marché 6 (pour les horaires,
voir CCL), 0 41 26 63.

• SERVICES TECHNIQUES
électricité, 0 41 43 45; eaux et gaz,
0 41 43 46. Vente, 0 41 34 66.

• POLICE CANTONALE
0 41 50 00.

• POLICE MUNICIPALE
0 41 20 47.

• AMBULANCE
0 421122.

• MÉDECIN DE SERVICE
(St-lmier et Haut Vallon)
0 077/37 33 37. 24 h sur 24 h.

• HÔPITAL
,'4211 22.

• SOINS À DOMICILE
St-lmier-Sonvilier, 41 31 33. Per-
manence au local de la Pelouse, lu-
ve 13 h 30-14 h 30.

• AIDE FAMILIALE
0 41 33 95, 15 h 30-17 h .30 et
41 38 35 (urgences).

• A.A. ALCOOLIQUES ANONYMES
032/97 27 97 et 039/23 24 06

COURTELARY

• POLICE CANTONALE
0 4410 90.

• ADMINISTRATION
district: ,' 44 11 53.

• SOINS À DOMICILE
,'4418 88.

• MÉDECINS
Dr Chopov, ,' 039/44 11 42 - Ru-
chonnet, ,' 039/44 10 10 à Courte-
lary - Dr Ennio Salomoni,
' 032/97 17 66 à Corgémont - Dr

Ivano Salomoni, ,' 032/97 24 24 à
Sonceboz et Dr de Watteville.
,' 032/97 11 67 à Corgémont.

TRAMELA N

• PHARMACIES
H. Schneeberger 0 032/97 42 48
J. von der Weid. p 032/97 40 30

• CIP-CENTRE DE
DOCUMENTATION
Lovières 13, lu-ma-ve 10-12 h, 14-
17 h, me 10-12 h, 14-20 h,
,' 032/970 670.

•LUDOTHÈQUE
ma et je 15-17 h.

• BUREAU DE RENSEIGNEMENTS
Grand-Rue, 0 97 57 09.

• SERVICE TECHNIQUE
et permanence eau-électricité
0 97 41 30.

• POLICE CANTONALE
0 97 40 69.

• POLICE MUNICIPALE
p 97 41 21 jour et nuit.

• MÉDECINS
Dr Graden 0 032/97 51 51. Dr
Meyer 0 032/97 40 28. Dr Geering
0 032/97 45 97.

• SOINS À DOMICILE
et dépôt sanitaire: 0 97 68 78. 14-
15 h, tous les jours.

•AIDE FAMILIALE
0 97 61 81.

• LANDAU-SERVICE
0 97 62 45.

• PATINOIRE
19 h 45-21 h CA patinoire public, yA
patinoire hockey).

VILLERET

• BIBLIOTHÈQUE COMMUNALE
tous les ma 9 h 30-11 h.

JURA BERNOIS

• OFFICE DU TOURISME
des Franches-Montagnes, Saignelé-
gier: lu-ve 9-12 h, 14-18 h, sa 9-12
h, 15-17 h, 0 039/51 21 51. Fax
0 039/51 22 69.

• SERVICE SOCIAL
des Franches-Montagnes: puéricul-
ture, soins à domicile, aide familiale,
planning familial, aide aux alcooli-
ques (me ap-m.), permanence Pro
Infirmis. Le Noirmont, rue du Pâ-
quier, 0 039/5317 66/67.

•TRANSPORT HANDICAPÉS
service «Kangourou»: 0 22 85 43
(Porrentruy) ou 22 7715 et
22 20 61 (Delémont).

• DÉPÔT-ATELIER
de réparation de moyens auxiliaires
pour handicapés: Ch. de l'Etang 5,
Delémont, 0 22 60 31.

• SOS FUTURE MAMAN
0 066/22 26 26, 24 h sur 24 h.

LES BOIS
•LUDOTHÈQUE

1 er lu du mois, sauf octobre et juillet,
14 h 30-17 h 30, 1er étage, halle
communale.

LE NOIRMONT
•LUDOTHÈQUE

salle sous l'église, 3e me du mois,
13 h 30-16 h 30.

LES BREULEUX

•LUDOTHÈQUE
anc. école primaire, 4e me du mois,
13 h 30-16 h 30.

MURIAUX

• MUSÉE
de l'automobile, ouvert du lu au ve
de 10-12 h et de 13 h 30-18 h.
Week-ends et jours fériés, de 10-
18 h.

SAIGNELÉGIER

• PHARMACIE
des Franches-Montagnes:
0 039/51 12 03.

• PISCINE
lu 13 h 30-21 h, ma-ve 10-21 h, sa-
di 10-18 h, fermée jusqu'au 20.11.

•LUDOTHÈQUE
Sommêtres 2, ma 14 h 30-16 h, je
16-17 h 30. Ordinateur, ma 16-18 h.

• SYNDICAT D'INITIATIVE
et Pro Jura: renseignements
P 51 21 51.

•PRÉFECTURE
0 511181.

• POLICE CANTONALE
,'¦ 51 11 07.

• SERVICE AMBULANCE
P 51 22 44.

• HÔPITAL MATERNITÉ
,'5113 01

• MÉDECINS
Dr Boegli, •,' 51 22 88: Dr Blouda-
nis, ,' 51 12 84; Dr Meyrat,
,' 51 22 33; Dr Baumeler, Le Noir-

mont, 0 53 11 65; Dr Bosson, Le
Noirmont. ,'531515. Dr Tetta-
manti. Les Breuleux. ,' 54 17 54.

• SERVICE SOCIAL
tuberculose et asthme: ,"51 11 50.

• BABY-SITTING
Croix-Rouge: .'039/5113 42.
032/91 93 35.

• SERVICE DE TRANSPORT
Croix-Rouge:
,'039/51 13 42/51 16 78

DELÉMONT

• BIBLIOTHÈQUE
de la Ville: lu-je 15-19 h, ma 16-20 h
30. me 15-20 h 30. ve 14-18 h. sa
10-12 h

CANTON DU JURA



Les agriculteurs
gagnants

Pas d'adhésion à la "politique 1
agricole commune" avec l'accord _
EEE. Et pourtant les agriculteurs f
pourront acheter à meilleur prix |
leurs équipements, leurs machines f
et certains produits indispensables, f

'o

Ils pourront ainsi abaisser leurs |
coûts et améliorer leur revenu. I

i

« 
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Colloque «Le temps dans la peinture» au Club 44

La parole au public, le
dernier mot aux artistes.
Point de temps mort,
hier dans un Club 44
rempli pour la circons-
tance. Le temps réglé de
la première session a lan-
cé le colloque «Le temps
dans la peinture», prépa-
ré par l'Institut l'homme
et le temps et l'Universi-
té de Neuchâtel, par un
quatuor d'artistes venus
parler de leur rapport au
temps dans la création,
sous la présidence de
Pierre Baqué, professeur
à Paris IV-Sorbonne.
«Le temps dans la peinture»,
deuxième colloque organisé par
l'Institut l'homme et le temps,
de La Chaux-de-Fonds, en col-
laboration avec l'Université de
Neuchâtel, a été ouvert hier par
Pierre Imhof et Pierre-Luigi Du-
bied, vice-recteur, devant un
parterre dense d'un public fort
intéressé, de représentants des
Affaires culturelles de la ville, de
conférenciers des sessions sui-
vantes, du monde des arts et des
organisatrices Catherine Cardi-
nal, directrice de l'institut et
conservateur du Musée interna-
tional d'horlogerie (MIH) et
Lucie Galactéros-de Boissier,

Première session, cinq intervenants
De gauche à droite: André Evrard, Gaston Bogaert, Helga Schuhr, Claude Loewer et
Pierre Baqué. (Henry)

professeur d'histoire de l'art à
Neuchâtel.

SANS HANS ERNI
Quatre artistes, Gaston Bo-
gaert, André Evrard, Claude
Loewer et Helga Schuhr ont fait
part de leurs remarques person-
nelles en rapport au temps, dans
leurs propres créations, images à
l'appui. Hans Erni, l'un des ar-
tistes contemporains suisses les
plus connus, victime d'une
agression récemment à Séville,

n'a hélas pas été en mesure de se
joindre à cette soirée pour des
raisons de santé.

En introduction, Pierre Ba-
qué a exposé le paradoxe du
temps dans la peinture. Tandis
que les autres arts, littérature,
musique notamment, se déve-
loppent dans la durée, que le ci-
néma peut, en deux tours d'hor-
loge, durer des siècles, des jours
ou des heures ou que l'audio-ci-
nétique - tel le Carillon du MIH
- prend en compte le temps ef-
fectif, en peinture, le temps peut

être figuré ou se manifester sym-
boliquement ou encore dans les
strates de l'œuvre. La peinture,
selon Pierre Baqué, entretient
des relations particulières et épi-
sodiques avec le temps.

Grossièrement, trois étapes
peuvent être distinguées dans le
processus de création: d'abord
la pensée, la gestation de l'œu-
vre. Ensuite, le passage à l'acte,
la réalisation. Enfin , la vie de
l'œuvre. La durée de la création
varie évidemment selon les ar-

tistes: Cézanne mettait des mois
à peindre une toile; tandis que
Vermeer en exécutait une qua-
rantaine, Picasso en réalisait des
milliers et Mathieu travaillait
sur une esthétique de la vitesse,
lui permettant de produire un
tableau en quelques minutes,
après une longue et profonde
concentration. Le temps se ma-
nifeste également par les traces
qu'il laisse sur la toile, outrages
ou bonifications, tels les bitumes
abondamment utilisés au XIXe
siècle opacifiant de nombreux
tableaux, telles celles program-
mées par Ingres, par exemple,
destinées à préserver ses œuvres,
à leur faire traverser le temps.

Pour Helga Schuhr, artiste
neuchâteloise, le temps est im-
palpable, «ma peinture est com-
me sans lendemain, face à celle
de Gaston Bogaert, qui paraît
une éternité». La première est
une gestuelle qui aime retenir
l'instant; la formation d'archi-
tecte du second, grand rêveur,
peut éclairer son propos de pein-
tre. Chez André Evrard, le
rythme est porteur d'une notion
de temps, et le tableau existe

t lorsqu'il est vu. Et il rejoint
Claude Loewer en acceptant
une quatrième dimension, méta-
physique celle-là, dans le chemi-
nement de la création artistique.

(sg)

• Aujourd 'hui, de 9-18 h 15,
session H à l'Université de Neu-
châtel, aula de la Faculté des let-
tres.

Ouverture brillante
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Les aventuriers
25e anniversaire du Théâtre abc

L'envie, la nécessité de réunir co-
médiens amateurs, metteurs en
scène, afin de marquer, haut en
couleur, le 25e anniversaire du
Théâtre abc, avec ceux qui parti-
cipent aux activités de la maison,
a conduit l'équipe à proposer un
montage de spectacles courts, de
styles différents. La première a
révélé hier soir, son lot de talents.

Avec un tel programme, pour
sûr, cela allait chauffer. Nées de
la mémoire, de l'observation, de
la faculté d'affabulation, les his-
toires mettent en scène de nom-
breux acteurs, cafetier, prési-
dent, directeur de l'abc, confon-
dus dans le même éloge.

Dirigés par Christiane Mar-
graitner, cinq comédiens font les
gestes les plus communs en débi-
tant des mots, essentiels, extraits
de «Le poids du monde» de Pe-
ter Handke. Révélation, les
textes et la mise en scène de Do-
minique Dardant. «Au hasard,
ce soir» superpose subtilement
deux temps d'action, «La voix
des choses» texte poétique, a été

précédé par le one man show
d'André Gattoni, clown avant la
lettre, philosophant sur l'amour,
le temps de la vie dans une mise
en scène de Dominique Bour-
quin. A crouler! Il reste à décou-
vrir, car la fête continue, «Los
Ninos tontos» une parenthèse
musicale, de jeunes acteurs, mis
en scène par Anne-Marie Jan, et
les «spécial guests».

Les animateurs du Théâtre
abc avaient un virage à négocier
en l'année du 25e anniversaire:
démontrer la maturité de l'insti-
tution. Ils ont fait davantage, ils
ont prouvé leur créativité, leur
ambition, dont l'ampleur est as-
sortie d'une infinie curiosité de
tous les arts. On eut en prime
hier soir une exécution de Pascal
Contet, virtuose de l'accordéon
classique, en l'occurrence «Auf-
schwung» du compositeur fin-
landais Tien Suu. D. de C

• Théâtre abc, vendredi 27 no-
vembre, 18 h 30 et 20 h 30; sa-
medi 28, 12 h 30, 18 h 30, 20 h
30; dimanche 29, 17 h.

Recherche
de bénévoles

Opération Nez Rouge

L'Opération Nez Rouge aura son
volet chaux-de-fonnier et aux
prochaines fêtes, tous ceux qui se
jugeront inaptes à reprendre le
volant pourront faire appel à un
chauffeur pour rentrer chez eux
ou poursuivre la fête. D faut du
monde pour assurer cette organi-
sation et appel est lancé aux bé-
névoles.
Nez Rouge, venu du Canada, a
fait ses preuves dans le Jura.
L'équipe chaux-de-fonnière, qui
l'organise cette année sur la
ville, reprend la formule: deux
chauffeurs et un accompagnant
roulent au secours du conduc-
teur demandant un rapatrie-
ment; trois voitures par soir
sont prévues pour ces interven-
tions. Arithmétiquement par-
lant et dans l'idéal, il faudra cha-
que soir trois équipes prêtes à
sauter dans un véhicule et une
supplémentaire pour permettre
le repos, soit 12 personnes.
DURANT SIX SOIRÉES
Nez Rouge fonctionnera durant
six soirées - et la nuit - soit les
24, 25 et 26 décembre ainsi que
les 31 décembre, 1er et 2 janvier.
L'équipe totale des bénévoles
devrait donc se monter à 72 per-
sonnes. Aux premiers appels, ils
sont une quinzaine inscrits. Avis
aux intéressés, il reste des places;
qu'ils sachent que ces soirées et
nuits de fête seront animées par
un programme de productions
et avec subsistance et boissons,
sans alcool bien entendu.

Le stamm des volontaires se
tiendra au Café abc et les nuits
seront longues, celle du 24 dé-
cembre débutant à 22 h jusqu'à
4 h du matin, les autres se pro-
longeant jusqu 'à 6 h du matin.
On peut s'inscrire au Café abc,
tél. 039/ 23 18 10.

Quant aux dons en nature ou
en espèces, pour ceux qui ne
peuvent payer de leur personne,
ils sont à adresser au cep 23-
20.544-6. La soirée d'informa-
tion des bénévoles aura lieu le 7
décembre, au Café abc toujours.

(ib)

Rédaction
LOCALE
Tel: 039/210 210
Fax: 039/210 360

Irène BROSSARD
Alain MEYRAT
Denise de CEUNINCK

ig
Q

3
Bar Manhattan
Soirée j a z z
Jazz demain soir dès 21 h
au Manhattan, rue du Col-
lège, avec Stéphane Erard
Trio: Stéphane Erard, trom-
pette, Jean-Luc Parodi,
synthétiseur, Joe Reini,
saxophones et Vincent
Kohler, batterie. (Imp)

Cure des Eplatures
Voyage aux Amériques
A travers les images d'un
périple en Argentine et au
Paraguay, deux voyageurs
neuchâtelois établis à Ge-
nève, Mylène Pétremand,
journaliste, et Alain Berset,
libraire, rapportent les im-
pressions de leur rencontre
avec le Nouveau Monde,
où ils viennent de passer
neuf mois. Demain à 14 h
30, Cure des Eplatures.

(am)

Musique militaire
«Les Armes-Réunies»
Concert de gala
La Musique militaire «Les
Armes-Réunies» donnera,
demain à 20 h 15, son 68e
concert de gala à la Salle de
musique. Au programme,
sous la direction de René
Michon, des œuvres de Von
Weber, Gabrieli, Albéniz,
Sparke et Vlak.

Club 44
40e de la Mission
italienne
Dans le cadre du 40e anni-
versaire des Missions ca-
tholiques italiennes des
Montagnes, le diaporama
«Pensieri», réalisé par qua-
tre jeunes Italiens de la se-
conde génération, sera pré-
senté au Club 44 demain à
20 h 15. Les auteurs ont mis
en scène la réalité d'un fils
d'immigré dans les Mon-
tagnes. En outre, l'exposi-
tion «Agora culturel», pré-
sentation de divers modes
d'expression artistique de
l'émigration italienne dans
la région, est visible au
même endroit jusqu 'au 18
décembre, (am)

Semaine amérindienne
«Baraka» à Bikini Test
Ce soir à 20 h 30 précises,
le concert du chanteur
amérindien Mitch Walking
Elk sera retransmis de Bikini
Test sur les ondes de la ra-
dio romande «La Première»,
dans l'émission «Baraka».
Le bénéfice de la tournée
est destiné à financer
l'achat de bisons pour la tri-
bu de l'artiste, (am)

AGENDA

Assises de la Commission gymnase-université

La Commission gymnase-uni-
versité (CGU) de la Société
suisse des professeurs de l'ensei-
gnement secondaire tient depuis
hier soir ses assises d'automne à
La Chaux-de-Fonds. Les objec-
tifs de cette rencontre sont cen-
trés sur la nouvelle réglementa-
tion de la reconnaissance des
maturités cantonales. La CGU
estime qu'elle peut fournir des
éléments de réflexion pour les
structures futures et l'élabora-
tion de nouveaux programmes.
Elle relève le défi de faire une ex-

périence d'interdisciplinarité ap-
pliquée, leitmotiv de la nouvelle
ma tu!

La procédure de consultation
du DFI (Département fédéral
de l'intérieur) et de la CDIP
(Conférence des directeurs de
l'instruction publique) se termi-
nera à fin mars. La Commission
gymnase-université veut formu-
ler dans ce laps de temps une
prise de position originale qui
découlera de la rencontre de ces
jours, premier échange de vue.

(Imp)

Reconnaissance des maturités

Otto le soldeur, deux ans!

Voilà déjà deux ans que nous avons ouvert nos portes. Notre marchandise
provient de surplus de fabrication, de stocks trop importants, de fin d'activi-
té, de sociétés de production, mais également de masses de faillites. Une
grande partie, par contre, vient d'entreprises de fabrications florissantes.
A l'occasion de notre deuxième anniversaire, un grand concours a été orga-
nisé avec comme premier prix deux vélos. Notre gérante, Mme Isabelle Hu-
mair, a remis personnellement ces prix aux deux gagnants (Mme Collette
Schwab et M. Stephano Verzola).
Otto le Soldeur SA, Bd des Eplatures 21. La Chaux-de-Fonds

132 607654
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... vous propose du v^/ V_x V /̂
La Chaux-de-Fonds, Pod 2000

25 novembre au 24 décembre 1992

rt̂ J) 
UN STAND MB

-̂r  ̂ jeu
Présentation-explication des jeux d'enfants ou de société pour NOËL 1992

r J 132-12419

I C'EST DEJA DIRE NON A I
I L'ADHESION I
f«l "Déjà au moment du vote sur l'EEE, chacun , en tant que citoyen, gffi j
ijjfl entrepreneur ou travailleur doit savoir avec certitude que le but de la f ^ %
I politique d'intégration suisse est l'adhésion à la CE ..." fpijj ijS2g (Rapport du Conseil fédéral du 18 mai 1992) ..Hj ffi

W_\ Celles et ceux qui ne veulent pas entendre parler de l'adhésion doivent le ËB
DaTl faire savoir dès le 6 décembre. HH

I NON A L'EEE I
^^L ASIN , CP 28 . 1000 Lausanne 25 , CCP: 30-10011-5 530-342/4x4 _Â_W

f —^
„£$$£ CENTRE D'ALIMENTATION NATURELLE

*'*^w£' 2300 La Chaux-de-Fonds

ffiT au ».A bio Nouveau!
/"'JlV Samedi 28 novembre dès 17 h à Espace-Noir

Francillon 29, 2610 Saint-Imier
Dégustation, vente de vins et bières biologiques
Au menu bio: escalope de soja dans sa marinade d'épices,
brunoise de légumes dans des cornets d'aubergines, nid de
nouille tomate. Dessert: crème de fromage blanc aux fruits.

Prix: Fr. 15.- 132-12793

 ̂
Réservez votre table au 039/41 35 35 ou 039/28 47 76. j

A iMi ,- Léopold-Robert 105a
AttrâCtlOnS La Chaux-de-Fonds

^̂  ^  ̂
P 039/23 81 01, répondeur

PODJUMOR
JEUX POUR ENFANTS ET PARENTS, CAFÉTÉRIA (gâteaux maison)

f VàRqljjJ^̂$.,'- ..;'., *?/V :':;' ' ' Résorvaàt vos tables,1 s.v.)»| >^ •>"*»
Horaire: mardi au samedi: 14 h à 19 h. Dimanche: 10 h à 19 h. 132-12612

i gym Conservatoire de Musique de
I fi La Chaux-de-Fonds-Le Locle
I émL Grande Salle du Progrès 48
| 

T^S| Dimanche 29 novembre à 17 h 30

' Ensemble de percussion
du Conservatoire de
La Chaux-de-Fonds - Le Locle
Jacques Ditisheim, Alexandre Nussbaum,
Michel Zbinden, Lucas Gonseth,
Joël Chabod
Œuvres de M. Ohana. D. Friedman & D. Samuels,
A. Buonomo, J.-S. Bach, P. Quignon, S. Riech,
S. Joplin.
Location au secrétariat et à l'entrée. 132-12253

|NV|TAT.0N e
VENTE-EXPOSITION i

DE VÊTEMENTS EN CUIR »
Nous exposons: VENDREDI ] I SÂM^J l
• Costumes • Blousons I I
• Vestes «Gilets 0™7 OO I
• Pantalons «Jupes £_ § \ __, \j I
• Blousons courts «Manteaux N0VEMBRE | NOVEMBRE I
Mouton retourné uiVrci ci ci m ne ve
Toutes tailles, pour dames jus- "OTEL FLEUR-Dt-LYS
qu'à 50, pour hommes jusqu'à \j \ CHAUX-DE-FONDS64.
Un exem le« Av. Léopold-Robert 13-Tél. 039/23 37 31

Veste cuir dès Fr. 150.- De 9 h à 18 h 30 non-stop
Mouton retourné dès Fr. 390.- Samedi jusqu'à 17 h

Affiche
contestée

Superga autoeoal

Ils partaient d'un bon senti-
ment , la jeune équipe du FC Su-
perga qui organise samedi 28
novembre, une soirée disco à la
halle Freiburghaus; mais voilà
dans l'élan des préparatifs, ils
ont usé, sur leurs affiches, du
terme de «over night» qui leur
est contesté. En fait, dans les co-
gitations partant de «ail the
night», ils n'ont eu qu'un glisse-
ment de vocabulaire pour arri-
ver à «over night», et bien signi-
fier que la nuit serait chaude! Et
c'est parti à l'impression.

Malheur à ces ingénus, «O-
vernight» c'est le nom d'une
équipe organisatrice de discos et
cette usurpation de terme ne lui
a pas plu; ses animateurs ont in-
voqué la confusion possible et
même craint une publicité abu-
sive pour attirer le public.

Philippe Matthey, entraîneur
de la première équipe de Super-
ga qui organise cette soirée-dis-
co, a réagi de suite: «nous ne
voulions pas créer de problèmes
et il n'y avait pas d'esprit de
tromperie». Les affiches incrimi-
nées ont été retirées et une nou-
velle version a été imprimée.
Quant à Overnight, ils vont
bien, merci, et fêteront, prochai-
nement au Locle, leur huitième
anniversaire en grande pompe.

(ib)

Labiche revisité
La Sagne: musique et théâtre à l'Espérance

Samedi soir, la fanfare l'Espé-
rance a organisé sa veillée villa-
geoise à la salle de spectacles. En
ouverture,, les percussions de la
société, sous la baguette de M.
Claude Gattoliat, ont interprété
trois pièces fort bien diversifiées
qui ont enchanté le public qui n'a
pas ménagé ses applaudisse-
ments.

Puis l'Espérance, sous la direc-
tion de son chef M. Jean-Claude
Rosselet, a offert au public un
concert varié, assez court mais
non démuni de difficultés. Après
un «Choral» et «Fever» de M.
Sweeney, ce fut «Les Feuilles
mortes» d'Yves Montand,
«Dixieland Basch» de M. Swee-
ney; la fanfare joua ensuite une
valse de W. Zittner «So wie es
war» et «Georgia» de Glenn

Miller. Pour le bis, elle interpré-
ta le «Gigolo» de J. Vinson. Le
concert fut de bonne facture, il y
eu d'excellents moments. „, „

En deuxième partie, le groupe
théâtral de la Côtière a interpré-
té une comédie, en trois actes
d'Eugène Labiche «Si jamais je
te pince...»; ce fut vivant et
quelle débauche d'énergie, les
entrées en scène par la salle ont
pu surprendre mais ce fut des
plus plaisants.

Ce groupe amateur a mérité le
soutien du nombreux public.
Labiche sous cette forme a peut-
être surpris quelques personnes
mais avec les décors, le cadre
moderne était bien réalisé. Bra-
vo à tous pour l'enthousiasme et
le travail.
La soirée s'est terminée en musi-
que dans une ambiance convi-
viale sympathique, (dl)

Investir pour un échange
Assemblée générale de TANSB

Le bénévolat, c'est un
échange de richesses, une
prise de conscience, c'est
apprendre à écouter, à
chercher ensemble. Au-
tant de phrases pronon-
cées par des personnes
engagées dans les diffé-
rents services de l'Asso-
ciation neuchâteloise de
services bénévoles
(ANSB) qui a tenu sa
14e assemblée générale
mardi à la Salle des
Forges, en présence de
80 personnes.

Le comité cantonal, présidé par
Mme Jacqueline de Montmol-
lin, est composé de représen-
tants de différents services so-
ciaux. Deux animateurs y œu-
vrent à mi-temps, une secrétaire
à quart temps. L'ANSB offre
une formation aux personnes in-
téressées, une plate-forme
d'échanges aux responsables,
ainsi que les assurances (respon-
sabilité civile), adéquates.

Si les rapports humains ne se
comptabilisent pas, les diffé-

Fraterniser autour d'un repas
Se faire de nouveaux amis. (Impar Gerber-a)

rents services de l'ANSB, ont été
à l'œuvre 14.408 heures au cours
de l'exercice écoulé.

Après deux ans de concerta-
tion et d'information mutuelles,
l'ANSB et les hôpitaux de Neu-
châtel ont signé un contrat.
L'hôpital établira un cahier des
charges. Des bénévoles pour-

ront ainsi répondre à des de-
mandes de l'institution hospita-
lière, ou des familles. A cet effet,
les hôpitaux vont organiser
deux séances d'information.
Celles-ci traiteront de la concep-
tion générale des soins, des no-
tions d'hygiène, des devoirs de
discrétion.

L'ANSB travaillera avec le
groupe SIDA Neuchâtel. Une
collaboration a été envisagée à
la condition que la supervision
dont ces personnes auraient be-
soin, soit financée par le groupe
SIDA. La clause a été acceptée
par les deux parties.

Les comptes de l'ANSB, par-
faitement tenus, sont sains. Les
cotisations s'élèvent de 10 à 30
fra ncs pour les membres indivu-
duels, de 30 à 50 francs pour les
services bénévoles non subven-
tionnés, de 50 à 100 francs pour
les services professionnels.

M. Hùseyin Sahin vient de
quitter son poste d'animateur de
l'ANSB. Le comité a salue l'arri-
vée à cette même fonction, de
Mme Anne Laesser-Vuillème.
Après six années passées à la
tête de l'ANSB, Mme Jacqueline
de Montmollin, n'a pas souhaité
reconduire son mandat. Son
successeur sera connu d'ici peu.

La partie statutaire a été sui-
vie d'un débat sur le thème de
l'engagement bénévole. Six per-
sonnes, responsables de diffé-
rentes institutions, Mouvement
populaire des familles, Groupe
accueil-réfugiés, retraités, Grou-
pe sclérose en plaques, ont fait
d'émouvants témoignages. Le
bénévolat, c'est investir pour un
échange. D. de C.

Beaux jouets
Centre ASI

La vente de jouets organisée tra-
ditionnellement avant Noël par
le Centre ASI se déroulera dans

Jejwn du théâtre samedi 28 no-
v̂émrjrë", de 10 K â 12 h et de 14 h
à 17 h.

•Toute la panoplie actuelle
sera présentée: les magnifiques
jouets en bois signés Kuenzi, les
hits que sont le Charazy et le Jeu
du Roi, les jeux éducatifs et les
fusées, véhicules spatiaux et au-
tres objets toujours de belle fac-
ture. De quoi jouer au Père Noël
de belle manière.

Dernièrement, invité à
l'Olma, le Centre ASI a réalisé
de fort belles ventes de ses
jouets. Bon point pour l'activité
du Centre AS! qui n'échappe
par ailleurs pas aux effets de la
récession, ayant dû introduire le
chômage partiel pour ses em-
ployés valides, (ib)
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Aula des Forges
Grand troc
Au grand troc de l'Ecole se-
condaire, samedi 28 no-
vembre, aula du collège des
Forges, on trouvera de quoi
équiper enfants et adoles-
cents pour les sports de
neige. La vente a lieu de 8 h
à 11 h, pour les personnes
ayant fourni des effets, et de
11 h à 12 h 30, pour le pu-
blic, (ib)

Maison du Peuple
Noël de l'AVIVO
L'AVÎVO organise sa tradi-
tionnelle fête de Noël. De-
main, de 14 à 17 h, à la
Maison du Peuple, on
pourra écouter les mes-
sages du conseiller d'Etat
Pierre Dubois et de l'Eglise
réformée évangélique, en-
trecoupés d'intermèdes
musicaux avec la fanfare La
Lyre, l'orchestre d'accor-
déon Les Hélianthes et
l'ensemble vocal Domeni-
ca. Même programme le di-
manche, mais c'est le
conseiller communal Daniel
Vogel qui prendra la parole,
et la fanfare La Persévé-
rante qui ouvrira l'après-
midi, (am)

AGENDA
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Neuchâtel Blanc Bordeaux Rouge
Hôpital Pourtalès 75 cl 91 Fr. 43.— au lieu de Fr. 56.50 Château des Arras MC 75 cl 86 Fr. 48.—au lieu de Fr. 76.80

lf Aiiri Rlanr Château Bel Orme MC 37,5 cl 83 Fr. 60.— au lieu de Fr. 109.20
VaUQ Diane Château Bel Orme MC 75 cl 83 Fr. 72.— au lieu de Fr. 109.20
Aigle Royal Waldvogel MO 70 cl 89 Fr. 60.-au lieu de Fr. 102.- Château de Camensac MC 75 cl 83 Fr. 108.-au lieu de Fr. 159.60
Dézaley Grand Pertuis Chaude! 70 cl 89 Fr. 90.- au lieu de Fr. 142.80 a.âteau La Tour Camet MC 75 c, 78 Fr# } 5a_ au ,ieu de Fr< 246.—
Yvorne Cymaise 70 cl 89 Fr. 60.-au lieu de Fr. 102.- Château La Tour Carnet MC 75 cl 86 Fr. 108.-au lieu de Fr. 154.20
Yvorne Porte Rouge 70 cl 89 Fr. 78.-au lieu de Fr. 124.80 Château Larose-Trintaudon MC 75 cl 85 Fr. 84.-au lieu de Fr. 112.80
A|c2)f«A Blâme Château Chasse Spleen MC 75 cl 83 Fr. 78.— au lieu de Fr. 141.60
M,5dCe Dl«nc Château Chasse Spleen MC 37,5 cl 84 Fr. 70.— au lieu de Fr. 145.20
Riesling Wolfberger 70 cl 87 Fr. 44.—au lieu de Fr. 64.80 Château Latour MC 75 cl 84 Fr. 340.—au lieu de Fr. 600.—
EMM»#*»i»B»»ïe Château Croizet Bages MC 75 cl 81 Fr. 108.—au lieu de Fr. 161.40
rrOnlOnnaiS Château Branaire Ducru MC 75 cl 83 Fr. 150.—au lieu de Fr. 219.—
Château Bellevue La Forêt Rosé 75 cl 91 Fr. 47.40 au lieu de Fr. 52.80 Château Margaux MC 75 cl 84 Fr.414.—au lieu de Fr. 666.-
Bouraaanf a Blanc Château Rauzan Gassies MC 75 cl 85 Fr. 138.— au lieu de Fr. 194.40DUHrgggn« Diang Château La Gurgue MC 75 cl 84 Fr. 78.—au lieu de Fr. 126.—
Puligny Montrachet MO 70 cl 86 Fr. 120.-au lieu de Fr. 211.20 Château Petit Village MC 75 cl 84 Fr. 192.-au lieu de Fr. 304.20
Bourgogne Rouge i : 1
a-.. ¦ ..^. ,ZT ..«.„„,- -».- i «n i- «« ¦• , r ,„,„ CONDITIONS: vente à l'emporter par carton.Cotes de Nuits Villages MO BPF 75 c 88 Fr. 90.-au eu de Fr. 135.60 Paiement comptant. Pas de réserVation. Pas de livraison
Côtes de Beaune Villages MO BPF 75 cl 88 Fr. 85.— au lieu de Fr. 122.40 I _ I
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Devis sans engagement
Hôtel-de-Ville 7bis
2300 La Chaux-de-Fonds
p 039/28 57 35
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ĵ fj fê^  ̂ Salle de musique de La Chaux-de-Fonds

Ŵ ŴA, Samedi 28 novembre 1992 à 20 h 15

p̂lpr 68e concert de gala de la

Musique militaire
Les Armes-Réunies

si 
¦ ¦ ¦ ¦

à

sous la direction de M. René Michon, professeur

Œuvres de: CM. von Weber, G. Gabriel., I, Albéniz, P. Sparke, K. Vlak

Prix dès places Fr. 12- -
(taxes comprises): apprentis, étudiants: Fr. 6.-

vestiaire: Fr. 1 -

Location dès le mardi 24 novembre à la Tabatière du Théâtre
et le jour du concert à la. caisse. <p 039/23 94 44

132-12315

A la Taverne, Tous les jours, menus à Fr. 12.-
Charrière 57 - / 039/28 61 61/28 69 98

La Chaux-de-Fonds

Boucherie
Nouvelle

P.-A. Lambercier

Jardinière 89
2300 La Chaux-de-Fonds
p 039/23 3016

Spécialités
Saucisson neuchâtelois

Service à domicile

Eau, gaz, air comprimé I
Ferblanterie, ventilation I
Service de dépannage I
Détartrage de boilers 1

I
Schaub ]
& Mùhlemann I
SA

Progrès 84-88 I
2300 La Chaux-de-Fonds I
P 039/23 33 73 1
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La Chaux-de-Fonds
Avenue Léopold-Robert 108

p 039/23 21 00
VIDÉO-CLUB - Location Fr. 4.-

Tous instruments de musique, pianos,
Hi-Fi, vidéo, jeux de lumières.

Importations, distribution en gros.

i ŝ. Société
JTVJL commerciale de la

i<̂  ̂
QSJ Société suisse

1/| |jL des entrepreneurs

l$KtJ} C.-André
KG/COMMERCIALE ComteSSC
MHHBHH Gérant

Boulevard des Eplatures 57
2304 La Chaux-de-Fonds

I p 039/25 1111
Fax 039/26 62 18

Café-Resta urant
| du Raisin

M. C. Muller

Hôtel-de-Ville 6
La Chaux-de-Fonds

Fermé le dimanche

<P 039/28 75 98

GARAGE des STADES
j A.Michc & B. Helbling

Rue de la Charrière 85 - 2300 La ChauK-de-Fonds

: ™ 

3pPa
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LOCflTIOn COflTfiinER/
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<p 039/230 333
Fax 039/23 03 66

A

^ICiCal ,
Cu&t'ite* - Saclw de Dcu'itS Eleœtro Mùiraacr
Rue du Collège 85, P 039/28 66 24

2300 La Chaux-de-Fonds 



Les Trois-Rois relèvent la tête
Le Locle: malgré de lourdes couronnes endettées, on voit l'avenir avec confiance

Les Trois-Rois, du moins
en ce qui concerne sa
partie restaurant et hô-
tel, ont failli se faire en-
foncer sous le poids des
dettes pesant sur leurs
couronnes. De nom-
breuses rumeurs en fai-
saient état. Mais il n'en
sera fort heureusement
rien. Le pire étant déjà
arrivé pour certains par-
tenaires (banque y com-
pris) et fournisseurs de
cet établissement qui ont
dû abandonner une
bonne part de leurs
créances, faute de tout
perdre. La nouvelle SA
repreneuse s'engage sur
de nouvelles bases et af-
fiche sa confiance en
l'avenir.

Les Trois-Rois ne sont pas
morts. Pour le moins en ce qui
concerne le fonctionnement de
ses parties hôtelières et du res-
taurant , auquel sera dès à pré-
sent jointe la gestion de la salle
supérieure du bâtiment (sous la
coupole). Celle-ci répondra par-
faitement à des demandes telles
que séminaires, mariages, réu-
nions, banquets voire matches
au loto. Techniquement elle est

Les Trois-Rois
Pour le tout, une SI, à l'intérieur une SA. (Impar-Perrin-a)

d'ailleurs parfaitement équipée
à cet effet.
À DISTINGUER
Mais il s'agit de bien faire la dis-
tinction à l'intérieur de ce com-
plexe des Trois-Rois. Certes, il
fait partie intégrante de la SI ap-

pelée Temple 29, (regroupant les
ex-immeubles Temple 21 à 29).
Son promoteur, Hassan Kaze-
mi, expliquait en avril 1991,
avoir injecté, non seulement des
milliers de mètres cubes de bé-
ton, mais aussi 25 millions de
francs.

Finalement, en mars 91, les
Trois-Rois ouvraient officielle-
ment. Et rapidement des bruits
couraient quant à la vie de cet
établissement, dont la gestion
était assurée, sous la forme
d'une société en nom collectif,
par Max Koçan et Sylvie Fai-

vre. Etant entendu qu'ils ne
s'occupaient que de l'hôtel et du
restaurant. Le bar du rez-de-
chaussée, le «Royal», ne rele-
vant pas de leur responsabilité.
C'est d'ailleurs toujours le cas
pour la nouvelle SA, dont J.-
Jacques Sémon, de la fiduciaire
Exafid SA, est devenu adminis-
tra teur, alors que Benoist Vau-
cher est nommé directeur des
Trois-Rois.
BISTOURI ÉCONOMIQUE
Pour réussir ce sauvetage, il a
fallu passer par une opération
d'assainissement - parfois dou-
loureuse - pour les créanciers.
Soit avec l'accord de nombreux
partenaires (y compris l'Etat et
la commune qui ont donné leur
appui, explique M. Sémon). Car
le montant dépassait le demi-
million. Opération d'assainisse-
ment destinée à «mettre à plat
les anciennes dettes», tout en
présentant un plan d'avenir ga-
rantissant le futur. Dans cet état
d'esprit, «bien compris des four-
nisseurs» assure M. Sémon, s'est
forcément impliquée l'obliga-
tion d'injecter de ('«argent frais»
pour la nouvelle SA. A ce pro-
pos, il reste discret tant sur le
montage financier de la SA qu'à
sa composition. Reste que celle-
ci entend se porter garante de
l'avenir des Trois-Rois, restau-
rant et hôtel , sans devoir répon-
dre d'un éventuel déboire du
promoteur de l'ensemble de la
SI Temple 29. Face à ce risque,
la nouvelle SA a, à son tour, bé-
tonné sa position.

JCP

BRÈVE
Les Ponts-de-Martel
Jubilaires fêtés
La fanfare Sainte-Cécile
des Ponts-de-Martel a fêté
samedi 21 novembre der-
nier quatre de ses membres.
Ont été cités pour 35 ans de
musique dans une fanfare,
Henri-Louis Ducommun,
René Rubi et Claude Vuille;
pour 25 ans, Willy Jeanne-
ret. (sam)

AGENDA
AVIVO, section du Locle
Fête de Noël
Samedi .28, novembre, dès
14 h à la salle Dixi, la sec-
tion locloise de l'AVIVO or-
ganise sa manifestation qui
tient à la fois de fête de fin
d'année et de fête de Noël.

(Imp)

La Chaux-du-Milieu
Fête de la jeunesse
La fête organisée tradition-
nellement par la Société de
jeunesse de La Chaux-du-
Milieu aura lieu, samedi 28
novembre à 20 h, au col-
lège. En première partie, un
«Voyage autour de la bande
dessinée» sera joué par les
enfants de l'école. Un spec-
tacle intitulé «A travers
Brel» sera joué par les
jeunes de la Société. La soi-
rée se poursuivra avec un
bal emmené par l'orchestre
«Les Vitamines» dès 23
heures. On pourra encore
voir ce spectacle samedi 5
décembre. Une répétition
générale, publique, a lieu
vendredi 27 novembre, (df)

Les Ponts-de-Martel
Voyage roumain
Au mois d'octobre dernier,
deux familles du comité de
l'Opération villages rou-
mains des Ponts-de-Martel
se sont rendues à Salistea
Noua; une visite à considé-
rer comme une parfaite
réussite, tous les objectifs
visés ayant été atteints.
Elles présentent leur voyage
et leur expérience très enri-
chissante, ce soir, vendredi
27 novembre à 20 h 15 à la
salle de paroisse, (sam)

Troupe «La Claque»
La troupe de théâtre de «La
Claque» (groupe d'anima-
tion culturelle de Cortail-
lod) est en voie de terminer
sa tournée d'automne dans
le Haut du canton. Elle sera
aux Ponts-de-Martel, sa-
medi 28 novembre, dès 20
h 15 à la salle polyvalente,
pour présenter «Huit fem-
mes», une pièce policière en
trois actes de Robert Tho-
mas. (Imp)

Heures supp' en question
Tribunal de police : le travail, c'est la santé....,.„de l'entreprise

C'était le directeur d'une entre-
prise de la place, J.-D. O. qui
était prévenu hier au tribunal de
police. Motif: heures supplémen-
taires non autorisées. Réquisi-
tion: 2000 francs d'amende.

«On est dans une phase où on
commence à voir le bout du tun-
nel , mais au début , on a peut-
être eu les yeux plus gros que le
ventre», avouait O. Celui-ci di-
rige en fait deux entreprises dif-
férentes, mais travaillant en pa-
rallèle dans l'horlogerie haut de
gamme. Elles ont été créées en
1989 et sont passées d'une di-
zaine à près de 200 collabora-
teurs.

Ces heures supplémentaires
ont été faites «en 1991, essentiel-
lement dans la période de la
Foire de Bâle», précisait O., qui
affirmait qu 'il n 'avait pas eu le

choix. D'abord, il n'aurait pu
recruter les collaborateurs qui
lui manquaient pour respecter
les délais de livraison. Pour for-
mer le personnel adéquat , il fal-
lait compter de 2 à 8 mois, selon
les opérations à effectuer. Et
même s'il avait trouvé lesdits
collaborateu rs, il aurait fallu les
licencier ensuite, car «nous au-
rions été de trop dans une struc-
ture normale».

VICTIMES
CONSENTANTES
O. ajoutait que l'entreprise avait
exercé une «pression normale»
mais que tous les employés
ayant effectué ces heures supplé-
mentaires étaient volontaires.
Ceux qui n'ont pas voulu «sont
toujours là», déclarait l'autre di-
recteur cité comme témoin. Se-

lon l'avocat de O., «la loi sur le
travail ne vise pas à bloquer l'ex-
pansion des entreprises. Or, ici,
on en a l'impression». Cette loi,
datant de 1964, «avait été faite
dans une période de haute
conjoncture économique». Il es-
timait que son client s'était trou-
vé devant un cas de nécessité,
qu 'il s'agissait d'une situation
exceptionnelle et provisoire, ter-
minée d'ailleurs aujourd'hui. De
plus, «toutes les «victimes»
avaient donné leur consente-
ment».

Et jugeant qu'il «est impor-
tant de montrer que dans le can-
ton de Neuchâtel, on peut appli-
quer souplement la loi sur le tra-
vail», il concluait à l'acquitte-
ment de son client.

Le président Jean-Louis Du-
vanel rendra son jugement à
huitaine, (cld)

j Les Jumpin Seven a EXpol §

Ah, ce bon vieux jazz! ® V̂
Les Jumpin Seven à EXpol

Les organisateurs d'EXpol 92
ont décidément visé en plein
dans le mille. En imaginant tous
les soirs dès 22 heures une ani-
mation originale et très variée,
ils peuvent se vanter à chaque
fois d'avoir attiré un public .

nombreux et bigarré, des plus
jeunes aux plus âgés. En mettant
à l'affiche les célèbres Jumpin
Seven (photo Favre), ils se sont
une nouvelle fois taillés un super
succès.

Spécialiste des blues et des

mélodies de jazz des années 50,
ce groupe a emmené les specta-
teurs dans le monde des petits
cabarets sympas et chaleureux
de cette époque. Multipliant les
solos, les musiciens ont interpré-
té avec un remarquable talent ,
doublé d'un fabuleux élan de
joie de vivre, ces bons vieux airs
qu 'il est toujours agréable de re-
découvrir.

En début de concert , Claude
Dubois, responsable de la com-
pagnie nationale Swissair pour
les cantons de Neuchâtel et du
Jura , s'est plu à relever le dyna-
misme des commerçants loclois.
preuve d'une grande vivacité
économique, (paf)

• Aujourd 'hui, ouverture des
stands à 17 h. Dès 22 h, soirée
cabaret avec «Jean et Maryli-
ne», les classiques de lu musique
moderne, et prestidigitateur.
Participation de Niki's Dance
sur un thème Trench cancan.

Romanens à la Grange
«Qu'est-ce que vous foutez dans ma salle de bain?»

«Qu'est-ce que vous foutez dans
ma salle de bain?» C'est le pre-
mier spectacle en solo de Thierry
Romanens, -le grand blond de
«Bretelles 007»- créé à la Grange
au début du mois de décembre.

ces trois représentations au Lo-
cle ne vont pas être tristes, (cld)

• «Qu 'est-ce que vous f outez
dans ma salle de bain ?» de et par
Thierry Romanens, la Grange,
jeudi 3 décembre, vendredi 4 dé-
cembre et samedi 5 décembre à
20 h 30. Réservations: Simone
Favre, 313.266.

Psychomotricien de formation
«ce qui m'initia au plaisir du
corps»..., musicien, chanteur,
comédien, Romanens aime Wil-
liam Sheller et Eicher (il a bon
goût) ainsi que les films de Tati.
Né en 1963 en Alsace, il fut pa-
raît-il un élève bavard mais poli,
batifola successivement parmi
trois groupes de musique en tant
que mandoliniste et chanteur,
«et ce fut un plaisir réel de voir
s'épanouir le crétin que j'étais».
Il débarque en Suisse, «terre de
mes ancêtres» en 1987, co-fonde
le trio Bretelles 007, vainqueur
de la Mâchoire d'Or 90 à Mon-
treux , qui joue plus de 300 fois
en Suisse romande, France et
Belgique.

Là, Romanens se lance dans
son premier spectacle en solo et,
tel qu 'on connaît le personnage,

L auteur et acteur
Tel qu'on le connaît, ça va
«donner». (Privée)

Bon de participation
au tirage au sort de 15 places gratuites pour «Qu'est-ce que vous
foutez dans ma salle de bain?», à la Grange, au Locle, les 3,4 et 5
décembre à 20 h 30.
Question: Romanens aime beaucoup un célèbre chanteur suisse
cité dans le cadre de l'article. Lequel?

Réponse: 

Nom: 

Prénom: 

Adresse : 

NP Localité: 

A expédier avant samedi 28 novembre à minuit à:
L'Impartial, Service de promotion
14, rue Neuve , 2300 La Chaux-de-Fonds
Les gagnants seront avertis personnellement.

Rédaction
du LQCLE
Tel: 039/31 33 31
Fax: 03973f3332 : ?

Jean-Claude PERRIN
Claire-Lise DROZ
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Heures d'ouverture: Du vendredi 20 au samedi 28 novembre 1992 D I A M n D A D .tous les jours de17à22 h r / /. /V 1/ D /. fl Tous les soirs dès 19 h 30 avec M. Jean Baumat
mercredi, samedi, dimanche de 14 à 22 h 
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A vendre 4*4
Nissan Terrano 2.4 I

88-89
Nissan Terrano 3.0 IV6

90-91
Nissan Patrol 2.8 T-D

90-91
Range Rover Vogue

Sei 3.9 I, 89
Suzuki Vitara JLX, 91
Toyota 4 Runner 2.4 I

88-89
Toyota 4 Runner 3.0 I

V6,90
Toyota bus Hiace 4«4

vitré, 87
Audi 100 Turbo

Avant Quattro, 87
Audi 90 Quattro

85-86-90
Ford Sierra Cosworth, 90

Lancia Delta Intégrale
90

Nissan Sunny GTI
R 220 ps, 92

Porsche Carrera 4, 89
Automobiles Olivetti

Route de Courgenay
2900 Porrentruy

p 066/66 51 55-56
14-1178

Café-Restaurant

ÉÉÉÉmamam
Le Col-de-Roches

<p 039/31 46 66
Vendredi soir:

Tripes à la
neuchâteloise

et encore ce week-end

notre carte de chasse» * »
Samedi 28 novembre

dès 15 heures

COMPLET
132-14104

1114 mm l " i i f i i f  ni miinn m,. CONFECTION
'J
^̂

^̂ ^̂ ^ 5P*̂ ^̂ ^̂ ^̂  ̂ Daniel-JeanRichard 15
^̂ -W à̂̂ j m̂ÂWÂvAVÀfVi-9-W^—tT Le Locle
JaC lÎM 11 TT IÏÏ [7L?£=TOttzfe t ^039/31 1720
m .011III III IIII h \\\ l l l l l l  UHtl Fermé le lundi matin

Réouvert le mercredi après-midi jusqu'à fin décembre
Nâ J _̂_^^7 -̂5  ̂ '~e Proc'uft

 ̂
nouveauté  ̂ CHIMOOK

*£̂ ~̂ /̂l/\/  ̂ est né et vous
j propose des CHEMISES POLAIRES ULTRA

LÉGÈRES dans des dessins et coloris mode
«£» $ • confort extra

$> 
 ̂ • entretien facile

£•  ̂  ̂ <̂° J/ • qualité supérieure
' / ' 

/ / 470-253

888 VILLE
mlnm DUm LOCLE

Cimetière de Mon-Repos
SECTEUR DES INHUMÉS
De nombreuses tombes ne sont plus entrete-
nues et seront enlevées dès l'hiver 1992-1993.
Il s'agit spécialement des années 1956 - 1960
et, au secteur des enfants, diverses années de
1923 à 1972
La liste des numéros de jalons concernés peut
être consultée dans les vitrines à l'entrée du
cimetière et à l'extérieur de l'Hôtel de Ville.
Pour tout autre renseignement, s'adresser à
l'administration du cimetière, guichet no 9 à
l'Hôtel de Ville, <p 31 62 62, interne 236 ou à
M. Karol Favre, jardinier du cimetière,
CP 31 55 22 157-14003

*-*-****-*^*-************^***********************************-*-*-*-*-*-*-*-*- *- *- *-*-mmm-â-a-w^^

Œ 

Réouverture après incendie VENDREDI 27 NOVEMBRE 1992

Temple 29
Té,. + fax $̂f .„*# J& .̂ P^039/31 84 36 

 ̂  ̂ f̂X  ̂ f f
v U ©

470 133

US BOUUAUX Les Petits-Ponts

f 

Croûtes
aux
moril les

à Expol
au Locle

157-141SB

Agence de voyages 
 ̂

s.

c«roisîto€Mr>^ >̂
Les artisans de \'evas\on /

^
r Michel Ryser

| STAND 32 6Xpt>
^v Maldives ^^^^^̂  Vol seulement 

^̂ ^
r

^ F̂r. \ r̂ J^

^^^T 157-12452

Créations— 2610
VÉRONIQUE

^ 
Saint- |mier

vous attend à SXpG*' au stand No 16
pour vous présenter:

• ses vêtements de cuir
• ses laines à tricoter Anyblatt

' 157-800934

Les lave-vaisselle
Miele lavent vos

couverts au plus haut
niveau. 

Hui se décide pour un love-vaisselle

Miele ne choisit pas seulement un joli design et

une qualité durable, mais aussi noire service

soigné. Demandez-nous conseil!

GXpO  ̂ STAND 2°
FRÉDY BULA
ÉLECTRICITÉ

D.-JeanRichard 25 2400 Le Locle
p 039/31 30 66

157-14060

^̂ ^̂ "̂ ^̂^̂^̂^̂^̂^̂^ ^̂^̂^̂^̂^̂^̂^̂^ ^̂^̂^̂ 132-12699

Publicité intensive/ Publicité par annonces

expo£
Entrée libre

exppE

Tout le monde
peut aider

Donnez
de votre sang
Sauvez des

« i.

vies



Hôtel-Restaurant du Moulin
^J 

 ̂
Famille Aquilon

?viàur Le Cerneux-Péquignot

____ $ Ce soir
5?̂ ^L dès 20 h 15
match aux cartes
par équipes (K^UZ)

Fr. 22- par personne.
Inscription sur place

>' 039/36 12 25
Fermé le lundi 157,14263

V IfUfr^^ Boulangerie-PâtiMerie
W B. SCHERRER

fflf M.-A. Calame 15
W Le Locle
X 0039/31 12 81

Grand choix de pains spéciaux et
de pâtisseries.
Spécialités: flûtes au beurre. Ron-
din loclois, amandines.

470-287

«SOS villages»: ici aussi!
Quinzaine de TF1 sur l'exode rural

André Triboulet, maire
de Damprichard et ar-
dent défenseur du monde
rural, doit se sentir inter-
pellé par le reportage
quotidien du journal de
13 h sur TF1, consacré,
jusqu'au 30 novembre,
au thème «SOS villa-
ges».
La fermeture des services pu-
blics, des petits commerces et le
délabrement de l'horlogerie pré-
occupent au premier chef le
maire de Damprichard qui ,
dans notre édition du 10 novem-
bre, considérait que «l'on va
vers quelque chose d'épouvan-
table». Son cri d'alarme est re-
layé par la une qui illustre la dé-
sertification rurale par des
coups de projecteurs sur des vil-
lages fantômes, sous perfusion
ou au crépuscule de leur vie.

Il y a bien péril en la demeure
rurale. Quelques chiffres géné-
raux: en 20 ans, 100.000 com-
merces de proximité ont dispa-
ru; chaque jour dix villages fran-
çais perdent leur dernier petit
commerce: en 1965, on recensait
encore 285.000 magasins ru-
raux, en 1992, ils ne sont plus

que 160.000 et, en l'an 2000,
40.000 supplémentaires seront
passés de vie à trépas. En 1992,
un Français sur dix ne dispose
plus de magasin dans sa com-
mune.
LA DIAGONALE
DE L'EXODE
La désertification concerne en
priorité une diagonale qui va des
Vosges aux Pyrénées, via le mas-
sif du Jura, naturellement. L'en-
quête de TF1 relève que, «lors-
que'une grande surface ouvre,
ce sont 40% des petites épiceries
qui ferment dans un rayon de
dix kilomètres». Un constat
alarmant à l'heure où la décen-
tralisation aurait dû redonner
vie aux campagnes. Mais le phé-
nomène n'est pas nouveau. In-
devillers par exemple, à une épo-
que chef-lieu de canton, a comp-
té jusqu'à 928 habitants en 1846
puis connu ensuite une inexora-
ble érosion de sa démographie
pour tomber à 195 habitants au
dernier recensement de 1990. Et
Rosureux, village sans institu-
teur aujourd'hui, dont on à
peine à croire, qu'en 1965 l'école
accueillait 40 élèves.

Un exode rural qui n 'épargne
pas non plus les bourgs plus im-
portants. Damprichard est pas-
sée ainsi en dessous de la barre

des 2000 habitants tandis qu'au
Russey les devantures de maga-
sins portent le deuil les unes
après les autres. Le rouleau
compresseur de la concentration
fait son œuvre.
La France aux 36.000 com-
munes ne sera bientôt plus
qu'une image d'Epinal. «Agir
dans sa commune pour le déve-
loppement rural» s'impose com-
me une nécessité vitale. C'est
aussi le thème d'une réflexion
menée à travers un stage de six
journées aux Fins, à l'initiative
de la profession agricole.

«Agir dans sa commune pour
monter des projets, organiser
des actions», stipulait le bulletin
d'inscription au stage. Mais
n'est-ce pas déjà peut-être trop
tard pour nombre de villages en
sursis qui sont descendus en des-
sous du seuil de non retour? En
tous cas, les organisateurs de
cette réflexion ont raison en dé-
crétant l'état d'urgence, avertis-
sant que dorénavant «personne
ne voudra plus vivre ou s'instal-
ler dans une commune où les
services ferment leurs portes et
ou l'école disparaît». Le collo-
que sur la ruralité, à Morteau,
les 12 et 13 décembre, offrira
une occasion supplémentaire
d'aborder ce sujet crucial.

(Pr.a.)

Ferme à Cernay-L'Eglise
Vivre à la campagne, de plus en plus difficile.

(Impar-Prêtre)

BRÈVE
Paris
Quinzaine comtoise
La quinzaine franc-com-
toise a commencé hier dans
le hall de la station de métro
Aubert, à Paris. Trente
stands de produits région
(gastronomie, artisanat,
etc..) et 200 affiches per-
mettent aux Parisiens de
découvrir les charmes sa-
voureux de la cancoillotte,
de la saucisse de Morteau,
du vin jeune ou encore des
horloges comtoises. Appel de détresse

Maîche: une mission va s'envoler pour Ondougou (Mali)

La famine guette la communauté
villageoise d'Ondougou (Mali)
qui sera visitée par une délégation
maîchoise du 29 novembre au 12
décembre.

Dans un courrier adressé récem-
ment au comité de jumelage,
Seydoun Kelepeli, le correspon-
dant malien décrit une situation
d'extrême précarité consécutive
à une «récolte médiocre». «Les
criquets ont donné l'assaut au
moment de la germination. et
seuls quelques pieds de millet
ont été épargnés», témoigne-t-il,
signalant que «les paysans sont
au comble du desespoir». U
lance même quasiment un SOS,
en ajoutant «que la vie de vos
amis est menacée et leur exis-
tence couronnée d'obstacles».
René Mercanti, conseiller muni-
cipal et pionnier du jumelage
avec Ondougou, assure «qu'ils
ne vont pas pouvoir faire la sou-
dure avec la prochaine récolte
d'octobre 93».

Ils connaîtront, selon lui,
«une pénurie dès les prochaines

semaines et les plus valides se-
ront obligés de s'expatrier pour
aller rechercher de la nourriture
pour les enfants et les personnes
âgées». —--•

40.000 FF DE DONS
Jean Vincenot, maire de
Maîche, le docteur Droujinins-
ky, l'infirmière Yolande Mon-
nin, la secrétaire générale de
mairie Marie-Rose Frossard,
accompagnés d'André Gentil,
président du comité de jumelage
et Denis Monnet, conseiller mu-
nicipal se rendent donc au de-
vant d'une population assaillie
de problèmes, confrontée à des
besoins immédiats de survie. Il
s'agit de la quatrième mission
depuis le jumelage scellé avec
Ondougou en octobre 89.

Les six membres de cette ex-
pédition ne partent pas les
mains vides, mais avec l'expres-
sion de la générosité de particu-
liers, d'associations caritatives
et autres professions de santé.
Ainsi, 100 kilos de vêtements, 80
kilos de médicaments ont pu
être réunis. En outre, une

somme de 40.000 FF sera parta-
gée entre l'école d'Ondougou,
l'achat de nourriture et le forage
de deux puits en liaison avec la
mission catholique locale.

Depuis 1989, ce sont 140.000
FF qui ont été versés à l'amélio-
ration des conditions de vie de la
communauté d'Ondougou à
travers diverses actions: réfec-
tion de la toiture de l'école em-
portée par un ouragan, dallage
de deux salles de classe qui
étaient auparavant en terre bat-
tue, soutien au fonctionnement
de la cantine, construction de la
Maison de Maîche qui fait office
de dispensaire, sans compter les
centaines de consultations et
vaccinations gratuites réalisées
par le docteur Droujininsky.

Il faut préciser, par ailleurs,
que les membres des différentes
délégations se rendent à Ondou-
gou à leurs frais et que les 1500
FF d'indemnité alloués par la
commune à chacun d'eux ne
sont pas prélevés sur les dons,
réservés strictement à l'aide hu-
manitaire.

(pr.a)

AGENDA
Grand Kursaal
de Besançon
Orchestre de Salzbourg
La Chambre académique
de l'Institut Mozart de Salz-
bourg se produira en
concert, vendredi 4 décem-
bre, à 20 h 30 au Grand
Kursaal de Besançon, (pr.a)

Morteau
20e anniversaire
Pour son 20e anniversaire,
la discothèque de Sobey, à
Montlebon, présentera
vendredi, samedi et di-
manche soir une Formule
Ford et son équipage. A ad-
mirer saris modération. Musiciens à l'honneur

Charquemont

La Philharmonique de Char-
quemont a récompensé un cer-
tain nombre de ses musiciens à
l'occasion de son dernier
concert de Sainte-Cécile. Do-
minique Perrenin, Michel San-
doz, Gaby Jeannin se sont vus
remettre une médaille, de cou-

leur or pour Jean Nappey sur
les rangs depuis 41 ans.

En outre l'assiette souvenir
de la société a été offerte à
Emile Pillot, Arsène Mougin et
Pierre Brisebard, totalisant à
eux trois plus de 180 ans de
musique.

Jean-Pierre Mocky
condamné

Cour d'appel de Besançon

Le cinéaste Jean-Paul Mokie-
jewesld, 66 ans, alias Jean-
Pierre Mocky, a été reconnu
coupable de blessures involon-
taires et condamné hier à
20.000 francs d'amende par la
cour d'appel de Besançon.

Au cours du tournage du film
«il gèle en enfer» l'acteur et
réalisateur avait grièvement
blessé à l'ail un comédien sur
qui il tirait un cartouche à blanc
de fusil de chasse.

La bourre de carton du pro-
jectile avait brisé les lunettes de

Mathieu Barbier qui interpré-
tait le, rôle d'un policier chargé
d'arrêter le bandit en cavale,
joué par Mocky.

La cour a confirmé la déci-
sion du Tribunal de Lons qui
avait condamné le cinéaste à
8000 francs d'amende pour im-
prudence, mais elle a augmenté
la peine, estimant entre autres
que «le dynamisme réputé du ci-
néaste Mocky ne peut exister
au détriment de la sécurité sur
les lieux de tournage» (p.sch.)

Joël Chabod
«Monsieur rythme»
Un portrait signé
Roland VERY

L'INVITÉ DU SAMEDI

Rédaction
duT rtAUlMKHJBS
Téf:,8164(&8&

Alain PRÊTRE
Philippe JECHOUX
Eric DOÏÀL ' :

Pascal SCHN.4ÉBELE
Roland VERY
Denis ROY T
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Nouveau ! au Locle
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RESTAURANT
DES CHASSEURS

Rue des Raisins 7, Le Locle
P 039/31 45 98

cherche

EXTRA
Sans permis s'abstenir

Débutant(e) accepté(e)
Prière de se présenter

157-14114

A louer au Locle. Grand-Rue 16,
tout de suite ou date à convenir

I APPARTEMENT I
l DE 3 PIÈCES j
cuisine équipée, bains/W.-C, cave et
galetas. Loyer Fr. 620.- PM + charges
Fr. 70.- PM.

? 038/21 31 71 460 334QQ,

France, Le Russey, Doubs,
vends

PAVILLON 7 PIÈCES
1976,
rez-de-chaussée: séjour, cui-
sine, salle de bains, W.-C,
3 chambres.
1 er étage: 3 chambres, W.-C,
douche, 3 greniers.
Garage 2 voitures.
p 0033/81 39 17 90 ou
0033/81 46 82 73

132-507643 [

A louer pour le 30 avril 1993
LE LOCLE
Avenue de «'Hôtel-de-Ville 18

Salon
de coiffure
au 1er étage.
Loyer mensuel : Fr. 795.- plus charges.
S'adresser à:
Caisse de pensions de l'Etat de Neu-
châtel, gérance des immeubles,
Tivoli 5, 2003 Neuchâtel.
p 038/22 34 15 

A louer aux Ponts-de-Martel

Appartement
de 3 pièces
Avec cuisine agencée, salle de
bains, W.-C. et chambre haute.

Libre: â convenir.

<P 039/23 26 55
(heures de bureau)

132-12083

î Pour diverses entreprises de la j
; région, nous cherchons ,

| des régleuses j
| expérimentées !
I Contactez Katia Baragano ou |
I Olivier Riem. |
| 470-584 l

j (Tm PERSONNEL SERVICE \I */ k \ Placement Jixe et fempomire |
I S^Va#v> Votre lulur emploi sur VIDEOTEX * OK » I



Dimanche 29 novembre 1992 Wfk B_\ -\ _ I ._ |j -\ _ 30 tours + 1 gratuit

\TJZZ IVI atC ll 311 IOTO Abonnement: F, 16.-
Grande salle de l'Hôtel de Ville du club d'accordéonistes l'Echo des sapins 3 pour 2

167-800496

«SPÉCIALITÉS DU BRÉSIL»
rue de l'Orangerie 6 - Neuchâtel, Tél. et Fax 038/24 30 72
vous invite à sa

Soirée brésilienne
<J musique Diana Mlranda e sua banda.
_ $  repas Churrasco.

 ̂ date 27 novembre 1992. à 19:00.

-&- lieu ft>3- de l'Hôpital 65, 2000 Neuchâtel.

J$> orix 60.- (entrée, churrasco, musique).
C rn* » 28-513697

f LA SOCIÉTÉ DE JEUNESSE _ _ _^ _^ _^ _ Dès 23 heures """^
DE LA CHAUX-DU-MILIEU j gj ^  VF3VGFS BBEL samedi 28 novembre 1992
présente: . . . . -* ¦ 

BjL \i_ 2a*W£mGSamedi 28 novembre et par les petits: - .J-l -
samedi 5 décembre 1992 à 20 h H _ *__ -_ *_ *-> _ , *_*-_ W^^—— = —^,*«a «LOS Vi tamines»
Buvette - Entrée Fr. 8.- Lcl HJ# «M ¦¦ CI ̂ P B̂ GSSI nGG 

Bar
- Buvette - Entrée 

Fr. 
10.- 167.8oo372

A louer aux Brenets

5 pièces
Tout confort,
cuisine agencée.

Fr. 1140.-
plus charges

? 061/302 22 25
3-511367

/A vendre en France^
I (Morteau-Pontarlier)

| belle ferme
comtoise

I Site exceptionnel.
FF 1 200000.- !

P 0033/81 46 76 52
I Fax 0033/81 396916 I
\, 157-901948 J
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«Barcelona» hauteur 62 cm «Venise» hauteur 55 cm «Séville» hauteur 55 cm «Minorque» hauteur 46 cm «Madrid» hauteur 70 cm 8
atui

En toutes circonstances , et pour «Denver».max. 60Watt/E27, «Séville», max. 60 Watt/E27, C"" ^C, rfeïWĉ  \chaque ambiance, l'essentiel est pied rouge chinois, abat-jour pied bleu , abat-jour pétrole. \ jf l_f Ç && *\ ««* à \d'y voir clair. Chez nous, vous fauve. 510.268.6 270.-* «i 300.- \ t S500 **V \serez doublement satisfait. Par 510.021.9 220.-* OT 250.- «Minorque», max. 60 Watt/E27, \ stt 
r-y V̂ X̂ Xexemple avec une lampe de table «Barcelona», max. 75 Watt/E27, pied et abat-jour vert Nil. \ _ -^fT\V f\ VAA \en cérami que à abat-jour en pied céramique rouge, décor mul- 510.270.2 240.-* aW 270.- \ \\ i \\Sjn\^ ®_\ j

chintz (ampoules non comprises ticolore, abat-jour bleu. «Madrid», max. 60 Watt/E27, \ VJM^ V$ i,—*"**-'*"̂
dans les prix) . 510.012.8 390.-* m 420.- pied et abat-jour bleu roi. \ 

(\'̂ 00.*'*00*
«Venise», max. 25 Watt/E14, 510.037.5 430.-* OT 460.- W*"^

'retiré en succursale pied et abat-jour paprika.
Éï par poste , frais 4.50 par envoi 510.024.3 240.-* OT 270.-
^W livré dans les 5 jours

Marin-Centre - Neuchâtel BMW Ë__W ÈWËW JBHT IÏFJ *?4mf *Êm hWÊË MF
ou par corres pondance 064 333 444 M II W M M M WSZ p ^_«*" M VItm am àm BB Meubles BB BB

Un habitat , c'est si personnel
2-11734

rf Sf àj l Coiffurejr
J l- rqm? » OçS Matai» fédérale

Vous présente ses collaboratices
Pour vous Madame et Monsieur Viviane

Pour vous Mesdames Scariett
(avec ou sans rendez-vous)

Etudiants - apprentis Demandez nos
25% sur toutes nos prestations cartes fidélités
Grande-Rue 38, Le Locle, <p 039/31 67 31

m Restaurant R. et B. Piémontési J
I Le Perroquet [™̂ 6 1
1- Ouvert dès 6 heures Tél. 039/31 67 77 1

I 

ambiance accordéon I
avec Cédric Stauffer É

Tripes à la neuchâteloise ~|
A volonté Fr. 17.50 s|

Fondue chinoise sl
A volonté Fr. 24.- E

Ainsi que notre carte - Il est prudent de réserver sa table _}

LE CENTRE SPÉCIALISÉ POUR
HANDICAPÉS DE LA VUE
cherche

UN(E) ASSISTANTE) S0CIAL(E)
pour un remplacement d'une durée de 4 mois,
à savoir du 1 er mars au 30 juin 1993.
Nous demandons:
- diplôme d'une école sociale ou licence en

sciences sociales;
- si possible quelques années d'expérience.
Pour tout renseignement veuillez prendre
contact avec Mme Weiss, responsable du
secteur social, <p 038/31 46 56. j
Les offres écrites, avec curriculum vitae, sont
à adresser à:
Mme Schaad, directrice du Centre spécialisé,
rue de Corcelles 3, 2034 Peseux.

28 613691

à_ \ \ l  fl Gérance
\ f f T mil Hofner

— LJW & Bezzola
Adresse: rue du Patinage 4a, case postale 71

2114 Fleurier
Tél. 038/61 25 56 Fax 038/61 12 75

LOCATION D'APPARTEMENTS
LA CHAUX-DE-FONDS

Numa-Droz Rénové, cuisine agencée, grand Fr. 890.-
3/4 pièces balcon, libre tout de suite + ch.

; Paix
! 2 et Rénovés, cuisines agencée Fr. 600-

3 pièces libre tout de suite + ch.

L.-Robert Rénové, cuisine agencée Fr. 650.-
314 pièces ascenseur, libre tout de suite + ch.

414 pièces Rénové, cuisine agencée Fr. 1250.-
ascenseur, libre dès le 01.01.93 + ch.

F.-Courvoisier duplex mansardé, neuf Fr. 1500.-
5Î4 pièces cuisine agencée, 2 salles d'eau, + ch.

libre tout de suite

Ronde duplex, mansardé, cuisine agencée Fr. 1500.-
414 pièces cheminée, libre tout de suite + ch.

314 pièces cuisine agencée, cheminée Fr. 900.-
libre tout de suite + ch.

157-14352

§| Pour des raisons professionnelles et suite à ¦
M un départ du Locle H

I II**".! SPLENDIDE I
fi Jff^Êr

APPARTEME
KT 

1
J HJM* de 6 pièces (165 m2) I

li «3 sanitaires 11
M • cheminée de salon M

H • bloc cuisine agencé M
p] • excellente isolation phonique du fait de II

P la situation au dernier étage ||
M • garage à disposition. H

il Aide fédérale accordée. Fonds propres ||
î| minimum Fr. *______ Charge financière m

H mensuelle de Fr. 1 '285.—. m

!§] Notice à disposition sur simple appel télé- M
U phonique. Visite sur rendez-vous. E]
JK 132-12083^B
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Cinéma Les Arcades Neuchâtel
(Fbg de l'Hôpital 5)

aujourd'hui à 17 h 30

Conférence
' de M. Klaus Schwab,
professeur, président

du World Economie Forum
de Davos

SOCIÉTÉ NEUCHÂTELOISE
DE SCIENCE ÉCONOMIQUE
(conférence ouverte au public)

28-505027

POUR
VOS CADEAUX
I VENTE DE NOËL I
l À FERREUX l

SAMEDI 28 NOVEMBRE
. de 8 h à 13 h

Pavillon Borel
Petite restauration

boissons
Venez nombreux!

28-501988

Impar... donnable
L'âge des campagnols
était surfait
Une bébé de six semaines,
c'est charmant. Du moins
chez les humains. Chez les
campagnols, c'est déjà pres-
que l'âge adulte! Aussi les
spécialistes auront-ils recti-
fié d'eux-mêmes: les char-
mantes petites bestioles qui
illustraient dans notre édi-
tion d'hier l'article «Nuits
chaudes en sous-sol» sont
âgées de six jours, et non
d'un mois et demi. (Imp)

Tribunal de Neuchâtel
Père acquitté
Prévenu d'attentat à la pu-
deur des enfants, pour avoir
posé par inadvertance sa
main sur la poitrine de sa
fille au moment de lui sou-
haiter bonne nuit, un père
de famille a été purement et
simplement acquitté hier
par le Tribunal de police de
Neuchâtel. Celui-ci, au vu
des circonstances décrites,
a estimé qu'il n'y avait pas
eu d'acte intentionnel de la
part du géniteur, (cp)

Neuchâtel
Motion «tag»
Un supplément est venu
s'ajouter a Tordre du jour de
la prochaine séance du lé-
gislatif de Neuchâtel. Les li-
béraux Renaud de Mont-
mollin, Violaine Barrelet et
Jean-Marc Nydegger,
constatant une recrudes-
cence de graffitis, deman-
dent au Conseil communal
d'étudierjes moyens à met-
tre en œuvre «pour enrayer
cette déplorable manie et
effacer ces «tags» qui enlai-
dissent certains quartiers de
la ville», (comm-cp)

BREVES

Tunnels au doigt et à Pœil
Neuchâtel: surveillance et commande informatisée des installations de la N5

En juin 1993, la traver-
sée de Neuchâtel en tun-
nels s'ouvrira aux véhi-
cules. Pour assurer la sé-
curité des usagers, MIB-
génie logiciel a mis au
point un système de
contrôle et de commande
informatisé, «Saturne»,
qui permettra à la cen-
trale de transmission et
d'alarme (CTA) de la po-
lice cantonale de piloter
les tunnels au doigt et à
l'œil. Le conseiller d'Etat
Pierre Hirschy était invi-
té hier à en découvrir la
maquette à l'occasion de
la remise des travaux in-
formatiques effectués
par l'entreprise neuchâ-
teloise pour le canton de-
puis 1988.
«Accident dans les tunnels de
Champ-coco: une voiture en
feu». Immédiatement, les cap-
teurs déclenchent la fermeture
des tunnels, ouvrent les trappes
d'évacuation des fumées et dé-
clenchent l'alarme.

Derrière son écran d'ordina-
teur, l'opérateur de la CTA peut
tout de suite visualiser le pro-
blème et l'analyser. Un «clic» de
souris, deux trois frappes de cla-
vier ou un doigt que l'on pose
sur un écran tactile... et voilà

Maquette électronique de Champ-Coco a Neuchâtel
La modélisation de la N 5 a permis d'apporter des corrections à des incohérences de
sianalisation. (so)

premiers secours, ambulance et
dépanneuse alertés téléphoni-
quement ou par radio. Un autre
petit «clic» et la signalisation est
modifiée de manière à canaliser
le trafic sur telle voie, tandis que
les bonnes caméras vidéo, rapi-
dement sélectionnées, permet-
tent de suivre la progression des
événements.
UN SEUL OPÉRATEUR
Derrière toutes ces opérations,
là où dans d'autres infrastruc-

tures de surveillance routière, ce
sont des amoncellements
d'écrans d'ordinateurs, de pla-
tines, de tableaux synoptiques et
de postes de commande, à Neu-
châtel , c'est un seul opérateur
qui pourra piloter l'ensemble
des tunnels au doigt et à l'œil.

Derrière cette prouesse: «Sa-
turne», de MIB-génie logiciel,
un système informatique intégré
de surveillance qui, tout en ser-
vant de centrale de télécommu-
nications, permet de comman-

der a distance l'impressionnante
quantité d'équipements électro-
niques installés dans les tunnels
de la N 5. Et cela depuis un seul
poste de commande dont la ma-
quette , en grandeur nature, était
présentée hier au conseiller
d'Etat Pierre Hirschy, à l'occa-
sion de la remise des travaux in-
formatiques effectués par l'en-
treprise neuchâteloise depuis
1988 pour le canton de Neuchâ-
tel (640 classeurs de 500 pages
chacun sur un tout petit CD-

ROM de 12 cm de diamètre a
peine).

Mais «Saturne» ne se limitera
pas aux seuls tunnels de Neu-
châtel. A terme, c'est l'ensemble
des ouvrages routiers des routes
nationales et principales du can-
ton de Neuchâtel qui sera inté-
gré dans le même concept , expli-
que Michel Berger, directeur de
Mib-génie logiciel.

Quatre postes de commande
seront installés à la CTA. dans le
nouveau bâtiment de la police
cantonale aux Poudrières. Trois
autres iront aux Ponts et chaus-
sées, au Service d'incendie et de
secours ainsi qu 'à la Protection
civile.
MAQUETTE
ÉLECTRONIQUE
«Saturne» n'aura pas été le seul
apport de l'informatique à la
traversée souterraine de Neu-
châtel. Pour étudier la lisibilité
des signalisations, on a eu re-
cours à la modélisation sur ordi-
nateur des 8,5 km de parcours
des tunnels, jonctions et échan-
geurs compris.

Un travail de bénédictin , ef-
fectué par l'entreprise yverdon-
noise MacEspace. Grâce à l'ani-
mation qui en a été tirée, par
écran d'ordinateur interposé, on
a pu «rouler» à l'intérieur des
tunnels bien avant que les tun-
neliers n'achèvent leur travail.
Ce qui a permis d'apporter des
corrections à des incohérences
de signalisation et de tracé qui
n'auraient pu être décelées à tra-
vers les Seuls plans, confirme
Jean Brocard, chef de l'Office de
construction de la N 5. C. P.

Trouver un consensus
Circulation dans le bourg du Landeron

Les habitants du bourg du Lan-
deron ont écouté hier soir l'ingé-
nieur mandaté par l'Association
de la vieille ville du Landeron
(AVVL) qui leur a exposé di-
verses variantes destinées à ré-
soudre les problèmes de circula-
tion dans le bourg médiéval.

Nuisances dues aux véhicules,
vitesses excessives, insécurité des
piétons et autres usagers sont à
la base de l'étude entreprise par
l'ingénieur Christian Boss, étude
qui devait, par ailleurs, prendre
en compte l'environnement pré-
cieux du bourg landeronnais.
Une tâche difficile dont il est
sorti un éventail de possibilités,
toutes réalisables, mais plus ou
moins satisfaisantes en regard
des objectifs.

La première variante propose
le statu quo. Une solution qui a
l'avantage de ne rien coûter...
mais qui ne résout évidemment
pas les difficultés recensées. Une
deuxième possibilité serait de
décourager le transit des véhi-
cules en provenance du village
en interdisant la circulation

dans le bourg du nord au sud et
en reportant le trafic sur la rue
ouest extérieure. Cette solution
a été écartée.

Les trois variantes suivantes
optent pour la fermeture du
bourg, temporairement, pério-
diquement ou en permanence.
Que le bourg soit fermé le week-
end ou durant l'été, par exem-
ple, créerait une foule de pro-
blèmes d'organisation sans ré-
soudre véritablement la ques-
tion en dehors des fermetures.
L'interdiction permanente et la
mise en «bordiers autorisés» des
rues extérieures serait plus sim-
ple à réaliser. Elle exigerait tou-
tefois une bonne signalisation
pour guider les usagers.

Enfin , la dernière variante,
modulable à souhait, fait appel
à la modération de trafic en
créant des zones à 30 km/h , des
«gendarmes couchés», etc.

Comme l'a précisé l'ingé-
nieur, aucune solution ne satis-
fera les intérêts de chacun (les
vœux des habitants divergent
fortement). Il faudrait donc se
résoudre à trouver un bon
consensus. A.T.

L'Europe: une thérapeutique raisonnable
Alain Duhamel aux Jeunes-Rives

A l'invitation de l'Ecole supé-
rieure de cadres pour l'économie
et l'administration (ESCEA),
l'éditorialiste politique français
Alain Duhamel a exposé ses vues
sur la construction européenne
devant une aula des Jeunes-Rives
bondée. Prestation réussie à l'at-
tention d'un auditoire acquis.

Alain Duhamel en est convain-
cu: pour affronter les innombra-
bles problèmes continentaux et
planétaires, «la construction eu-
ropéenne est la thérapeutique la
plus raisonnable». Sinon affecti-
vement, du moins économique-
ment et politiquement. Un pro-

cessus logique et «irrésistible». Il
y a seulement 5 ans, l'Europe
présentait une «structure ina-
chevée, gelée artificiellement de-
puis 50 ans».

Cette organisation traverse
cependant une période de crise.
«Le conflit du Golfe et les
guerres en ex-Yougoslavie ont
mis à nu le déficit politique et
militaire des Douze», a-t-il
concédé. Et de surenchérir: «le
système monétaire européen et
la politique agricole commune,
les deux volets forts de la CE
jusqu'ici, se mettent à tanguer».
Sans compter les problèmes
inattendus que soulève la ratifi-
cation du Traité de Maastricht.

«Malgré tout, l'idée d'organi-

sation relève du simple bon
sens», a rappelé Alain Duhamel.
Et de citer en exemple la zone de
libre-échange qui vient de se
créer entre les USA, le Canada
et le Mexique. Si des pays d'une
telle taille s'y résignent, «cela
prouve qu'un certain nombre de
politiques économiques se mè-
nent sur le plan continental , et
non plus national».

De plus, les grands dossiers de
l'environnement, de l'immigra-
tion, du tiers-monde et de la dé-
mographie «nécessitent des ré-
ponses et des moyens collectifs»,
a-t-il souligné. Et de conclure:
«l'Union européenne est souhai-
table, raisonnable et possible à
terme», (ir)

Une «médecine» du travail
SNMTHI à Neuchâtel

Pour sensibiliser au mieux les en-
treprises cantonales au problème
de la sécurité sur les lieux de tra-
vail, le Service neuchâtelois de
médecine du travail et d'hygiène
industrielle (SNMTHI) a réuni
257 employeurs et employés,
«La sécurité des employés au
travail répond à un souci éthi-
que de l'employeur». Se référant
à la moyenne suisse (320 acci-
dents pour 1000 employés), M.
Philippe Châtelain , directeur de
la division «sécurité au travail»
pour la Suisse romande de la
CNA (Caisse nationale d'assu-
rance en cas d'accidents), ne
cache pas qu 'une sécurité adap-
tée est un critère de qualité de
vie pour employeurs et em-
ployés.

Le 1er janvier prochain , une
nouvelle ordonnance sur la pré-
vention des accidents entrera en
vigueur. «D'une part , les entre-
prises devront s'allouer les ser-
vices d'un médecin du travail ,
et, d'autre part , des spécialistes
de la sécurité devront être dési-
gnés», a expliqué M. Châtelain.
Ces modifications s'étaleront
sur un délai de 3 à 5 ans. Si la

Suisse intègre l'EEE, les entre-
prises étrangères installées sur
territoire helvétique devront
également se soumettre à cette
nouvelle ordonnance.

Un problème cependant:
70% des entreprises suisses ont
moins de 10 employés et investir
dans une telle formation peut
poser problème. «Suivons le
modèle français qui a un service
de sécurité inter-entreprise»,
s'est exclamé M. Jean-Michel
Maillard , médecin du travail et
chef du SNMTHI. (rty)

AGENDA
Serrières
Jazz à la Case
Ambiance jazzy à la Case à
chocs (Tivoli 30 à Ser-
rières), ce soir dès 22 h,
avec le «Marc Liebeskind
Quartet», pour un jazz in-
ventif et tout en finesse. Sa-
medi soir, dès 21 h, soirée
hip-hop avec des DJ de
Neuchâtel. Dimanche,
place au Ciné-club avec
une soirée noire américaine,

(comm)

Montézillon
Grande soirée libanaise
Ce soir, à 20 h 30, à la salle
de IAubier, à Montézillon,
l'ensemble Elle Achkar ani-
mera une grande soirée
consacrée à la musique du
Liban et de la Méditerranée,

(at)

Appel au «oui» à l'EEE
Législatif de Saint-Biaise

Accepté par 34 voix contre 1, le
texte d'un appel proposé par les
libéraux sera largement diffusé à
Saint-Biaise. Il dit: «Le Conseil
généra l de Saint-Biaise , cons-
cient de l'importance du vote du
6 décembre sur l'Espace écono-
mique européen , convaincu
qu 'en l'état actuel des choses au-
cune autre solution ne permet-
trait de maintenir un développe-
ment économique du pays, ap-
pelle les citoyennes et citoyens
de Saint-Biaise à aller voler en
masse et à accepter le traité».

Cet appel a été discuté et voté
par le Conseil général, hier soir,
à l'issue de la séance qui était
consacrée au budget.

Une séance morose, à la me-
sure des finances de la com-
mune. Saint-Biaise s'attend en
effet à un déficit de 1.098.736 fr
en 1993. Pour l'amortir , un pré-
lèvement à la réserve ordinaire
ne suffira pas et les autorités
s'apprêtent à faire appel à l'em-
prunt (pour une somme estimée
à 376.000 francs).

Dans la même séance, le légis-
latif a encore accordé un crédit
de 90.000 fr pour l'extension et
le renforcement des réseaux des
services industriels et du téléré-
seau. Il a par ailleurs été informé
de la date du vote populaire re-
latif à l'échelle fiscale: les 6 et 7
février prochain , (at)

Rédaction

Tel: 038/21 26 08
Fax: 038/21 38 34

Claudio PERSONENI

Anouk ORTLIEB frjéi .
Tel: 038/41 3515
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Tel: 038/5119 07-
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Se battre toutes griffes dehors
Référendum pour sauver le Gymnase du Val-de-Travers à Fleurier

Cest fait. Le Val-de-
Travers ne se laissera
pas manger tout cru! Dé-
cision a été prise hier soir
à Fleurier de lancer un
référendum pour mainte-
nir le gymnase du dis-
trict, dont la fermeture a
été entérinée par le
Grand Conseil mardi
passé. Six mille signa-
tures devront être collec-
tées d'ici le 18 janvier
1993.
Si le travail de récolte des signa-
tures n'a effrayé personne, la
probable issue négative du vote
a pesé sur les débats. Mais pour
de nombreux citoyens, un «coup
de gueule» s'avère nécessaire.
«Le peuple vallonnier doit se
soulever». «Si nous ne bougeons
pas, cela peut aussi vouloir dire:
haro sur le Val-de-Travers».

Le lancement du référendum
est également un acte symboli-
que, montrant que le district
n'est pas prêt à admettre d'au-
tres suppressions. Comme celle
de l'Ecole professionnelle de
Fleurier. En outre, l'équilibre
cantonal apparaît en filigrane.
«Il ne peut y avoir que deux
pôles dans le canton, Neuchâtel
et La Chaux-de-Fonds».
DÉPUTÉS TIMIDES
En ouverture de séance, Anne-
Claude Berthoud, présidente de
la commission du Collège du
Val-de-Travers, a informé l'as-
semblée des propos tenus mer-
credi soir à l'occasion d'une réu-
nion des députés, des représen-
tants des communes, de la Ré-
gion et de la direction du
Collège.

D'emblée, il apparaît que cer-
tains députés, s'ils ne s'opposent
pas au référendum, ne le sou-
tiendront pas. Ou alors timide-
ment. Les positions pourraient
changer à'mesure que l'on ap-

proche des élections au Conseil
d'Etat et au Grand Conseil pré-
vues en avril prochain.,. i
ANARCHIE, VENGEANCE... |
Parmi les arguments, contre, as-
sénés mercredi soir, certains mé-
ritent d'être relevés. Ils ont d'ail-
leurs lancé le débat hier soir.
Avec un référendum, on court à
l'anarchie. Le Conseil d'Etat ris-

que de «se vengen>, alors que le
Val-de-Travers a une position de
force. La «mauvaise conscien-
ce» du gouvernement pourrait
lui faire lâcher du lest dans d'au-
tres dossiers. De la pure cuisine
politicienne et sans garantie
quant au résultat.

Les remarques de l'assemblée
ne se sont pas fait attendre.
«Nous subissons la loi du Ta-

lion». «Anarchie? Le référen-
dum est un droit populaire».
«Mettre de coin les autorités po-
liti ques? De toute façon, le Val-
de-Travers ne compte guère».
«Notre référendum dérange les
politiciens en place». «Il faut
donner de la voix et montrer les
dents. On n'osera plus tellement
fermer des écoles et supprimer
les trains».

Hier soir, un comité référen-
daire s'est constitué. De même
qu'un large comité de soutien,
avec à sa tête une personnalité
réputée, le Fleurisan Claude
Montandon. Enfin , tous les par-
tisans du gymnase se retrouve-
ront lundi soir au collège (19
heures à la salle de dessin). Les
listes de signatures, des affiches
et la répartition du travail les y
attendront.

Le combat ne fait que com-
mencer! MDC

Fontaines
Le tour du monde
Samedi, dès 20 heures à la
halle de gymnastique du
village, la FSG section Fon-
taines organise sa soirée
annuelle. On fera le «tour
du monde en quinze ta-
bleaux», ballets, danses et
rondes. Sur scène, on re-
trouvera les petits poussins,
les jeunes gymnastes, pe-
tites et grandes pupillettes
ainsi que les dames. En fin
de soirée, l'orchestre Ar-
cade conduira ie bal. (ha)

Dombresson
Les gyms à la fête
Les gymnastes seront à la
fête, samedi 28 novembre,
à Dombresson. La soirée,
organisée par la FSG, sec-
tion de Dombresson-vll-
liers, se déroulera à la halle
de gymnastique. Ouverture
des portes à 19 h 30 et lever
de rideau à 20 h: les grou-
pes mère-enfants, petites,
moyennes et grandes pu-
pillettes, enfantines, dames
et jeunes gymnastes se pré-
senteront sur scène. Après
le spectacle, l'orchestre
Victorio Perla et ses cinq
musiciens conduiront le
bal. (comm-se)

Fontainemelon
Bal champêtre
au foyer d'ETA
Dimanche après-midi 29
novembre, dès 14 heures,
les aînés amateurs de musi-
que populaire en auront
pour leurs pas de danse:
Pro Senectute organise, au
foyer d'ETA, un bal cham-
pêtre conduit par l'orches-
tre Scheidegger, des Bois,
et ses quatre musiciens. Sur
place, petite restauration,

(ha)

Couvet
Prudence à la maison
L'Ecole des parents du Val-
de-Travers organise, mer-
credi 2 décembre à 20 h 15
à la salle de musique de
Couvet, une soirée d'infor-
mation sur le thème: «Pru-
dence et prévention d'acci-
dent à la maison». La
conférence sera le fait de
Véronique Truong, pédia-
tre. En Suisse, chaque an,
près de 30.000 enfants jus-
qu'à 4 ans sont gravement
blessés à la suite d'acci-
dents. La moitié des cas se
produisent à la maison.

(comm-mdc)

AGENDA

Dénoué, l'avenir du domaine
Commission générale de l'Hôpital du Val-de-Ruz

Hier soir, la Commission géné-
rale de l'Hôpital du Val-de-Ruz a
décidé, à l'unanimité, de recon-
duire les membres du groupe de
travail chargé d'élaborer son rap-
port présentant les arguments
pour et contre la vente du do-
maine. Reynald Mamin et Roger
Duvoisin, pourtant éjectés du co-
mité administratif le 17 septem-
bre dernier, siégeront ainsi aux
côtés de Jean-Luc Frossard et
Raymond Monnier, nouveaux
membres du comité.

On le croyait embourbé pour un
bout de temps, mais, hier soir, le
dossier du domaine a retrouvé
une chance d'aboutir: élargi à
neuf membres, le groupe de tra-
vail présentera son rapport en
février. La Commission géné-
rale en prendra alors connais-
sance pour se prononcer défini-
tivement lors d'une nouvelle
séance.

Vendre ou non le domaine est
une question qui doit se décider
d'ici à avril 1993, en fonction
d'un bail provisoire conclu avec
le fermier. Reynald Mamin et
Roger Duvoisin ont donc fait
preuve de «fair-play», a reconnu
M. Frossard.

Jugez plutôt: écartés du comi-
té administratif, représentants
de la vente au sein du groupe, ils
ont accepté d'achever leur man-
dat et de venir prochainement
défendre leurs points de vue de-
vant la commission. Histoire
d'éviter de recommencer le tra-
vail à zéro, la commission géné-
rale les a donc réélus sans autre.
Un revirement qui n'a pas man-
qué d'étonner Jean-Philippe Fa-
vre.
ÉQUILIBRE ROMPU?
Le groupe sera dorénavant for-
mé des deux opposants à la

vente que sont Jean-Dominique
Cornu et Roger Guenat, des
deux anciens du comité favora-
bles à la vente, MM. Mamin el
Duvoisin, de Ph. Soguel, Ph.
Wâlti et Denis Robert, de la
commission générale, ainsi que
de MM. Frossard et Monnier,
pour le nouveau comité.

L'équilibre des «pour» et des
«contre» la vente est-il rompu?
«Je ne suis certainement pas seul
à avoir reçu un téléphone de M.
Cornu présentant Jean-Luc
Frossard comme favorable à la
vente?», a lancé Jean-François
Thiébaud. Question pour le
moins pertinente... M. Frossard
s'est borné à rétorquer qu'il res-
tait «dans l'attente du rapport»
pour se forger une opinion. Et
Denis Robert de venir à son se-
cours: «Les deux nouveaux
chercheront à prendre connais-
sance de notre travail plutôt que
de déséquilibrer le groupe».

S. E.

EEE, hôpitaux:
même combat!

Les trois hôpitaux régionaux de Landeyeux, du Locle et de la Bé-
roche mettent les bouchées doubles: déclarée valable par la Chan-
cellerie, l'initiative va prendre son envol (lire notre édition d'hier).

Lundi, le comité disposera des formulaires officiels. «Pour ga-
gner du temps» et, si possible, récolter le double de signatures né-
cessaires (6000), le comité d'initiative a décidé de profiter de la
prochaine votation sur l'Espace économique européen (EEE) pour
«squatter», moyennant autorisation des communes, les bureaux de
vote des trois districts concernés. Les 5 et 6 décembre? Tous aux
urnes! (se)

Un amour de platine
Boudevilliers: 65 ans de vie commune

Voilà tout juste soixante-cinq
ans que Jules Perrin et Olga
Maire ont célébré leur mariage,
le 27 novembre 1927. Un sacré
bail qui leur vaut aujourd'hui de
fêter leurs noces de platine.

Né le 13 septembre 1902, fils
d'agriculteur, Jules Perrin est
venu habiter à Boudevilliers à
l'âge de 14 ans. Après son ma-
riage, il a repris la ferme pater-
nelle. Le couple a exploi té le do-
maine jusqu'en 1960, date à la-
quelle leur fils René a repris le
flambeau, tandis que Jules a
continué de s'occuper de la por-
cherie.

Jules Perrin a siégé plusieurs
années durant au Conseil com-
munal du village; Olga, quant à
elle, a fait partie des dames de la
couture. Quatre garçons sont
venus ensoleiller leur vie, qui
leur ont donné huit petits-en-
fants.

Il y a quatre ans, le couple a
décidé d'aller vivre en Espagne,
avec leur fils André et toute sa
petite famille. Ils se sont installés
à Ampolla-Tarragone, une
charmante région agricole, dans
la villa qu'ils avaient construite.

(comm-se)

Présidente nommée
Centre culturel du Val-de-Travers

Mardi soir, le Centre culturel du
Val-de-Travers (CC V) a tenu son
assemblée générale annuelle. A
cette occasion, Jean-Patrice
Hofner a laissé la place de prési-
dent, qu'il occupait depuis la fon-
dation du CCV en 1982, à Lau-
rence Vaucher.

Le CCV organisera un «mois
culturel belge» en mai ou juin
1993. Au heu de faire une saison
«normale», les responsables du
CCV «préfèrent avoir une éti-
quette et faire une saison pro-
grammée» avec un but précis.
Ainsi, comme cela a été le cas
avec le dixième du CCV ou le
vingtième du Groupe théâtral
des Mascarons, chaque compo-
sante du Centre culturel - Mu-

sée régional, Ciné-club, Jeu-
nesses musicales, Alambic et
Mascarons - présentera quelque
chose de «belge».

Les comptes de la saison
écoulée bouclent avec un coquet
bénéfice. Il permettra d'éponger
la perte de 13.000 francs de
l'exercice 1991 et de créer un
fonds de réserve pour l'organi-
sation du «mois belge».

Le nouveau comité: Laurence
Vaucher, présidente; Markus
Schmid, caissier; Pierre Aeschli-
mann, Jeunesses musicales;
Biaise Berthoud, Groupe théâ-
tral des Mascarons; Pierre-An-
dré Delachaux, Ciné-club; Gil-
bert Bieler, Musée régional et
Joëlle Mairy, Groupe Alambic,

(mdc)

PARTI PRIS

Plus dure
sera la chute
En cas de ref us populaire,
certains, et notamment quelques
députés du Val-de-Travers,
soutiennent que la chute ne sera
que p l u s  dure. Quelle baff e ,
cinq districts contre le Vallon.

Et alors! L'échec est déjà là.
Le Grand Conseil a enterré le
gymnase mardi dernier. On
s'achemine seulement vers une
déf aite plus retentissante. Mais
si le vote est f avorable, quelle
victoire! Et même si le non
l'emporte, succès il y  aura.

La récolte des signatures, et
tout ce qui s'en suivra, constitue
un f ormidable déf i pour le Val-
de-Travers. En cette période de
récession économique où chacun
est p l u s  p rompt  à se replier sur
son nombril qu'à p a r t a g e r  ses
soucis et ses combats, un projet
de société comme le maintien
d'un établissement scolaire est
p r o p r e  à souder encore plus la
région.

Les conseillers d'Etat qui
viennent s'exprimer au Vallon
soulignent toujours l'esprit
combatif de ses habitants. Ils
pourront cette f o i s  le tester
réellement

Mariano De CRISTOFANO

Rédaction
duVAL-PE-mJZ
Tel: 038/21; 2603
Fax: 038/21 38 34

Simone ECKLIN

Rédaction du
VAL-DE-TRAVERS
Tel: 038/61 38 77
Fax: 038/61 36 82

Mariano
De CRISTOFANO
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MÔTIERS

• THÉÂTRE
«Le capitaine Fracasse», par les
Mascarons
Maison des Mascarons
20 h 15.

• SPECTACLE
Soirée des accordéonistes de
l'Echo de Riaux
Salle de spectacles
20 h.

AUJOURD'HUI
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Home pour personnes âgées

• Nous disposons de chambres
indépendantes.

• Surveillance constante,
médecin à disposition.

Renseignements: P 032/9711 74
Mme Th. Lehmann, 2606 Corgémont

06-12060

OFFICE DES POURSUITES
COURTELARY p 039/44 11 53

Vente aux enchères publiques
d'un immeuble locatif
a dam l~ I iTlIGï (unique séance d'enchères)

Jeudi 10 décembre 1992 à 15 heures, au Buffet de la Gare à Saint-Imier, il
sera vendu aux enchères publiques l'immeuble ci-après décrit, apparte-
nant à M. Werner Baumgartner de Serfontana, à savoir:

Commune de Saint-Imier

I Feuillet No 1740 Rue du Puits, habitation No 2
aisance de 1 a 70 ca
Valeur officielle . Fr. 256 400.-
Estimation de l'expert Fr. 483 000.-

L'immeuble est composé des éléments suivants:
- les caves et les galetas
- 1 studio
- 1 appartement de 2 pièces
- 3 appartements de 3 pièces

Cet ancien bâtiment, entièrement rénové, mitoyen avec une autre maison
sur son flanc est, présente des appartements dans un état d'entretien vala-
ble, aux dimensions exiguës. L'immeuble se dresse dans un endroit tran-
quille, non loin du centre de Saint-Imier. Il bénéficie d'un système de
chauffage à mazout avec une citerne d'une contenance de 10 000 litres.

L'immeuble sera adjugé à tout prix, au plus offrant et dernier enchérisseur.
Des garanties réelles seront exigées, séance tenante de l'acquéreur.

i Les enchérisseurs devront se munir d'un acte d'état civil ou pour les socié-
tés d'un extrait récent du Registre du commerce.

Les intéressés sont rendus attentifs aux dispositions légales (LFAIE du
16 décembre 1983) relatives à l'acquisition d'immeubles par des per-

J sonnes étrangères ou domiciliées à l'étranger bu sociétés considérées
comme étrangères en raison d'une participation étrangère prépondérante. '

Les amateurs et intéressés pourront visiter l'immeuble fè mercredi
2 décembre 1992. Rendez-vous des amateurs à 14 heures.

).
! Le préposé aux poursuites: Rémy Langel

f \
Garage-Carrosserie

Pierre Jâggi Fils, Corgémont
NOS OCCASIONS 4x4

Audi V8 Quattro, automatique,
cayenne métallique, 1989, toutes
options, 71 000 km. Fr. 40 000.-

VW Fourgon Syncro, bleu, 1990,
2000 km. Fr. 25 000.-

Ford Sierra Cl Leader, 4 portes,
1991, ABS, 17 000 km, roues hiver,

T.O., crochet. Fr. 18 800-
VW Passât Syncro G -60 4 «4,

4 portes, 1991, 24 000 km, j
gris anthracite. Fr. 29 800- \

Honda Shuttle 4x4, automatique,
1992, 9000 km. Fr. 19 900.-
Subaru Coupé 4x4 Turbo,

automatique, 1988, T.O., blanc.
Fr. 14 000.-

Nissan Terrano V6, 1991, blanc,
33 000 km, crochet, T.O.,

jantes alu, marche-pied. Fr. 33 600.-
Garantie, crédit, leasing

p 032/97 27 55 MÎM

j^âggL

Hôtel-Restaurant CHEVAL-BLANC
2616 Renan, Tél. 039/63 16 66# * *

Servie au carnotzet tous les
vendredis et samedis soirs

FONDUE BACCHUS
à gogo

avec entrée, vin dessert
et un café compris.

Tous les jours
choix de menus complets:

à Fr. 34.- 38.- et 41 .-
Menu sur assiette dès Fr. 9.50

Chambres tout confort
Fr. 54- avec petit déjeuner

Fermeture hebdomadaire:
dimanche soir et lundi

Ouvert le jour de Noël à midi.
6-12093

OFFICE DES POURSUITES
COURTELARY cp 039/44 11 53

Vente aux enchères publiques
d'un immeuble locatif
a OainX" I miel (unique séance d'enchères)

Vendredi 11 décembre 1992 à 15 heures, au Buffet de la Gare à Saint-
Imier, il sera vendu aux enchères publiques l'immeuble ci-après décrit,
appartenant à M. Théodore Bertschi de Saint-Imier, à savoir:

Commune de Saint-Imier

Feuillet No 78 Rue Basse, habitation No 20
aisance, place de stationnement de 5 a 83 ca
Valeur officielle Fr. 699 900.-
Estimation de l'expert Fr. 1 050 000-

L'immeuble est composé des éléments suivants:
- les caves avec abri
- 1 cave transformée en studio
- 1 studio
- 5 appartements de 2 pièces
- 5 appartements de 3 pièces

A l'extérieur du bâtiment: places de parc pour voitures.

Cette ancienne construction, entièrement rénovée il y a quelques années,
présente un aspect massif. Elle se dresse dans un secteur privilégié de
Saint-Imier, à courte distance du centre de cette localité. L'immeuble jouit
d'une situation tranquille au milieu d'autres bâtiments imposants. Il béné-
ficie d'un système de chauffage à mazout avec une citerne d'une conte-
nance de 8000 litres.

L'immeuble sera adjugé à tout prix, au plus offrant et dernier enchérisseur.

^ 
Des garanties réelles seront exigées, séance tenante de l'acquéreur.

Les enchérisseurs devront se munir d'un acte d'état civil ou pour les socié-
tés d'un extrait récent du Registre du commerce.

Les intéressés sont rendus attentifs aux dispositions légales (LFAIE du
16 décembre 1983) relatives à l'acquisition d'immeubles par des per-
sonnes étrangères ou domiciliées à l'étranger ou sociétés considérées
comme étrangères en raison d'une participation étrangère prépondérante.

Les amateurs et intéressés pourront visiter l'immeuble le jeudi 3 décembre
1992. Rendez-vous des amateurs à 14 heures.

Le préposé aux poursuites: Rémy Langel

à la Grand'Rue

/BOUTIQUE COCOTTE \I Vente d'articles culinaires émaillés 1
V • avec petits défauts M
t* Prix très Intéressants _̂f

î Vendredi 4 décembre 1992 §
I 15 à 19 heures | |
S Prochaine vente: fe
H vendredi 18 décembre 1992,15 à 19 heures K

v emalco /
\ EurEmalco SA, Corgémont g
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Votre partenaire de confiance: j
vente achat échange

Réparations - Dépannages j
LAVAGE AUTOMATIQUE-SELF-SERVICE !

6-12062 |

\y =d)J)

I / \f Garage-Carrosserie
Pierre Jâggi Fils, Corgémont

NOS OCCASIONS 4x4
Toyota Runner V6, 11.89, 49 000 km,

or métallisé, crochet, T.O., jantes alu,
roues hiver. Fr. 26 000-

VW Golf Country 4x4,10.91, rouge,
18 000 km, toit ouvrant. Fr. 19 800.-
VW Golf Rallye 4x4,1990, rouge,
52 000 km, T.O., radio, roues hiver,

ABS. 25 800.-
, Fiat Panda 4x4 Sisley, 1988, gris
I métallisé, 60 000 km. Fr. 7900-
| Daihatsu Charade CXF, 5 portes,
j 1989, 27 000 km, beige métallisé.

Fr. 10 900.-
| Audi 90 Quattro 20 V Sport, ABS,
l 1989,100 000 km, noir métallisé.

Fr. 21 600.-
| Audi 90 Quattro 20V Sport,
( toit ouvrant, 1989, ABS, 83 000 km,

noir métallisé. Fr. 24 000-
Garantie, crédit, leasing

0 032/97 27 55 
^
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| L'annonce, reflet vivant du marché |

^DES SALAIRES EN BAIS- T|
ï SE POUR UN CHOMAGE I
1 EN HAUSSE 1
p;-fH Chaque ressortissant de l'EEE (380 millions d'habitants) aura le droit de m 19
May venir librement s'établir , travailler ou habiter dans notre pays. Il y a $£$

I actuellement plus de 15 millions de chômeurs dans la CE. Cette situation gaS]
I entraînera une augmentation de la population étrangère, des salaires en Srjffi

jgSi baisse comme un chômage en hausse. S*rjï

I NON A L'EEE I
K̂ ^ASIN. CP 28. 1000 Lausanne 25. CCP: 30-10011-3 „ __ W^Kn^—- • ' ' ¦ ' Ĵm _w

A louer à Saint-Imier

joli appartement
Vk pièces

cuisine agencée, situa-
tion calme.
Fr. 800.- + charges.
<p 039/41 43 29
dès 18 heures.

470-102114

A vendre aux Mayens-de-Riddes,
circuit des Quatre-Vallées, à proxi-
mité de Verbier, sur les pistes, près
des bains de Saillon et à 15 min de
l'autoroute

superbe chalet neuf
directement du constructeur, com-
prenant: séjour, coin à manger, cui-
sine équipée, 3 chambres, mezza-
nine, 2 salles d'eau, local-réduit, en-
trée, chauffage électrique, fourneau
nordique, place de parc. Surface de
terrain 630 m', accès toute l'année,
vue imprenable. 330000 fr., hypothè-
que à disposition. Vente aux étran-
gers autorisée.
Tél. 026 442346 (heures des repas
ou laisser message sur répondeur).

36-600434/4x4

Publicité intensive.
Publicité par annonces

Police-secours:
117

j£ If hW§È \ S

%!#
Un plaisir évident...

Savourer les

SPÉCIALITÉS DE LA CHASSE
Chez nousl

Par exemple:
Menu dégustation «CHASSE»

Réservation souhaitée

Chambres tout confort
Fermé dimanche dès. 15 h et lundi

6-12255



Gratuit! le lave-
linge séchant de
Miele...

|8ttj ; H

...en poster, Photo9ra-
phié grandeur nature. Pour que
vous puissiez lui trouver 1a place
idéale dans la salle de bain, la
résidence secondaire ou voire cui-
sine. Car Miele a trouvé la solu-
tion idéale au manque de p lace. Il
vous attend chez votre revendeur
Miele!

Miele
Un cnoix pour la vie 582-215/4x4

Déchets : politique à long terme
L'expérience de compostage menée par Celtor S.A: un succès sur toute la ligne

Celtor S.A, société de
traitement des déchets,
vient de boucler une ex-
périence de compostage
tout à fait positive. Le
Conseil d'administration
propose donc aux action-
naires - 32 communes,
dont Tramelan - de lan-
cer cette fois un projet à
long terme. La réduction
des déchets qu'il faudra
bientôt incinérer à la
Mura, au prix fort s'en-
tend, justifie à elle seule
un tel engagement.
Le 15 décembre prochain, ras-
semblée des délégués de Celtor -
qui dessert essentiellement la
vallée de Tavannes, la région
prévôtoise, les Petits Cantons, le
Bas-Vallon et la région de Tra-
melan - devra donc étudier et
approuver, le cas échéant, un
proj et concret de compostage
régional. Projet basé sur les ex-
cellentes expériences enregis-
trées entre le 16 mars et le 6 no-
vembre derniers (33 tournées
vertes sur l'ensemble du réseau).
1114 TONNES
DE DÉCHETS VERTS
Durant les huit mois de cette ex-
périence, Celtor a recueilli 1114
tonnes de déchets verts, soit en
moyenne près de 35 kg par habi-
tant, alors même qu'on n'en pré-
voyait pas plus de 25 kg! Et l'ex-
périence a démenti un autre pré-
jugé: la quantité récoltée ne va-
rie pas entre zones urbaine et
agricole.

Autre sujet de satisfaction: la
marchandise présente une quali-
té dite de premier ord re par des
spécialistes neutres.

Last but not lcast, le prix du
ramassage et du transport est in-
férieur aux prévisions: 7.20
francs par habitant , contre 10
francs inscrits au devis initial.

Pour la transformation des
déchets verts en compost - une
opération effectuée sur le site de
Ronde-Sagne - les communes se
voient facturer 50 francs par
tonne de marchandise. Une
marchandise qui arriverait à la
décharge aussi, dans le lot des
ordures ménagères, si les tour-
nées vertes n'existaient pas.
INVESTISSEMENTS
NÉCESSAIRES
L'expérience terminée, il s'agit
de se préocuper de l'avenir. Un
avenir qui passe bien entendu
par le tri des déchets, politique
cantonale et coûts de l'élimina-
tion obligent! Convaincu, par
les faits, que le compostage per-
met une très sensible réduction
de la quantité d'ordures et que
les citoyens de sa zone de cou-
verture y sont sensibles et prêts à
collaborer, Celtor propose de
créer une infrastructure défini-
tive.

Pour l'expérience temporaire,
le compost était fabriqué à ciel
ouvert, ce qui a nécessité une
manutention importante (arrosé
par la pluie, le matériau en
transformation doit être remué
nettement plus fréquemment).
Dès lors, la société a mis au
point un projet incluant dans
une première étape la construc-
tion d'une place ad hoc (250$.,.

Ronde-Sagne
Expérience de compostage régional éminemment concluante. (Impar-de)

m2), sa couverture partielle (600
m2), divers équipements
(broyeurs et Cie), le raccorde-
ment des écoulements au réseau
interne des eaux usées, ainsi que
les raccordements en eau et en
électricité.
Tous ces travaux sont devises à
1,150 millions de francs.
PRIX
TRÈS CONCURRENTIELS
Grâce aux fonds propres que la
sodété; peut injecter, notam-

ment, on pourra réaliser cette
première étape sans hausser le
prix actuel de la tonne (50
francs).

Une seconde étape est inté-
grée au projet : box de stockage
et de manutention, installations
électromécaniques et techni-
ques. Cette seconde phase, la so-
ciété préfère la réaliser dans
deux ou trois ans, sachant
qu'elle trouvera alors des sys-
tèmes mieux adaptés à ses be-

soins, la recherche en la matière
étant en plein développement.

La totalité des investisse-
ments (2 millions) nécessitera
bien sûr une hausse du prix à la
tonne, jusq u'à 106 francs envi-
ron. Un prix dont on peut affir-
mer sans le moindre risque qu'il
sera nettement inférieur à celui
que la Mura devra exiger de ses
clients. Et dans 5 à 10 ans, les or-
dures de la zone couverte par
Celtor devront, rappelons-le,
être traités à la Mura ! (de)

BRÈVES
Chômeurs bernois
Bientôt 30 postes
à plein temps
Le gouvernement cantonal
bernois va poursuivre et
étoffer son programme spé-
cial d'emploi pour les chô-
meurs qui ont une forma-
tion de bureau. Le Conseil-
exécutif bernois envisage
de créer seize nouveaux
postes à temps complet, ce
qui amène le nombre à 30
pour le canton. A Berne,
Berthoud, Langenthal,
Lyss, La Neuveville, Oster-
mundigen, Reconvilier,
Roggwil, Thoune, Trame-
lan et Worb, des employés
de bureau et des agents ad-
ministratifs au chômage ai-
dent les agences régionales
pour l'emploi surchargées
de travail. Ce programme
d'occupation mis sur pied
dans le canton de Berne
occupe quatorze personnes
à plein temps, (ats)

Villeret
Soutien aux ramoneurs
Le Conseil municipal de
Villeret a récemment décidé
d'apporter son soutien à
l'action lancée par l'Asso-
ciation des maîtres-ramo-
neurs, pour le maintien du
monopole de ramonage.
Un monopole qu'une révi-
sion législative propose
d'abolir, (mw)

Bienne
4,2 millions
Le canton de Berne sub-
ventionne à raison de 45 %
les dépenses de fonction-
nement des écoles profes-
sionnelles. L'année der-
nière, l'Ecole profession-
nelle des arts et métiers, à
Bienne, a ainsi reçu environ
4,2 millions de francs, (oid)

Saint-Imier
Succès universitaire
Laurent Gajo, un enfant de
Saint-Imier, vient d'obtenir
sa licence es lettres, à l'Uni-
versité dé Lausanne. Ensei-
gnant actuellement dans
cette ville , il prépare une
thèse de doctorat. Félicita-
tions! (ae)

Aînés marcheurs
A skia
Les après-midi de marche
organisés par Pro Senec-
tute reprendront en mars
prochain. D'ici là, et pour
peu que la neige daigne
cette fois recouvrir les pâtu-
rages, tous les aînés inté-
ressés par le ski de randon-
née sont invités à contacter
Roland Schwarb, au tél.
(032) 92.27.25. (comm)

Le nouveau maire est élu
Courtelary: l'exécutif passera par les urnes

Michel Walliscr, industriel et ac-
tuellement conseiller municipal,
occupera la mairie du chef-lieu
dès lé 1er janvier prochain.

Seul candidat en lice - le délai lé-
gal était échu hier à midi - pré-
senté par l'Entente villageoise,
Michel Walliser est élu tacite-
ment maire de Courtelary. Il
prendra dans un peu plus d'un
mois la succession de Paul-An-
dré Mathys. démissionnaire.

Le nouvel élu siège au Conseil
municipal depuis une dizaine
d'années, où il dirige actuelle-
ment le dicastère de l'urba-
nisme. Industriel né en 1945, il
est inscrit membre du Parti radi-
cal-démocratique.

Pour les huit sièges du Conseil
municipal, l'électorat du chef-
lieu devra par contre se rendre
aux urnes, deux listes ayant été
déposées, qui réunissent les per-
sonnes suivantes:

Parti socialiste du Jura bernois:
Viviane Beuchat-Haller (nou-
velle), Bertrand Leuenberger
(ancien), Paul Rohrbach (nou-
veau).
Entente villageoise: Ernest Isler
(ancien), Hans Tschan (ancien),
Michel Walliser (ancien, élu
donc à la mairie), Walter Dorn-
bierer (ancien), Fabienne Veya
(ancienne), Paul Wyssbrod (an-
cien), Lucienne Abplanalp
(nouvelle), Frédy Tschan (nou-
veau), (de)

Tous a la Collégiale!
Saint-Imier: le «P'tit Chœur» fête ses 25 ans

Qui oserait résister à l'invitation
des petits chanteurs d'Erguël, qui
marquent leur anniversaire par
un concert à la Collégiale?

Le 3 mars dernier très exacte-
ment, le P'tit Chœur a fêté le 25e
anniversaire de sa fondation.
Un quart d'existence et toujours
la même fraîcheur, pour cet en-
semble vocal créé et dirigé de-
puis le départ par Jacqueline Ja-
cot, professeur de musique bien
connue dans la région.

Formé de jeunes voix imé-
riennes essentiellement, le P'tit
Chœur compte également quel-
ques chanteurs des villages a voi-
sinants. Ses membres, au nom-
bre de 33 actuellement, ont entre
5 et 18 ans. Et si les petits sont
plus nombreux, pour le mo-
ment, l'ensemble n'en est que
plus attendrissant.
NOUVEAUX MEMBRES
BIENVENUS
A relever que les nouveaux
membres sont toujours les bien-
venus, qui se rendront à une ré-
pétition (le vendredi de 16 h 45 à
18 h 30, à la Cure de Saint-
Imier) ou prendront contact
avec Jacqueline Jacot (Sonvi-
lier). Cette dernière souligne
qu'elle n'opère aucune sélection,
le chœur étant axé sur la détente
et le plaisir de chanter avant
tout autre chose.

«Ouvre-moi la porte». «Le
jardin extrardinaire» et «La
cage aux oiseaux» figurent au
programme de ce concert anni-
versaire, parmi une vingtaine de
chansons. De surcroît, avec
l'aide précieuse de leur directrice
et de quelques bénévoles, les Pe-
tits chanteurs d'Erguël ont pré-
paré pour la circonstance un pe-
tit souvenir qu'ils offriront à
leurs auditeurs .

Allez donc les écouter, ils mé-
ritent vos encouragements! (de)

m Dimanche 29novembre, 17h,
Collégiale de Saint-Imier,
concert anniversaire du P 'tit
Chœur.

En l'honneur des nonagénaires
Villeret: double innovation de la fanfare

Une fois n'est pas coutume, la
fanfare de Villeret a décidé de fê-
ter les nonagénaires en leur of-
frant un concert à l'église.

Jusqu'ici, la fanfare organisait
des sérénades individuelles, au
gré des 90es anniversaires fêtés
par des citoyens de Villeret. Or
s'il n'est pas toujours facile de
réunir l'ensemble de la société
pour une sérénade ponctuelle,

lesdits anniversaires tombaient
de surcroît cette année à des
dates peu favorables.
POUR LA PREMIÈRE FOIS
Cela étant, l'ensemble a choisi
d'innover, en mettant sur pied
une soirée musicale dédiée aux
nouveaux nonagénaires. Une
double innovation d'ailleurs ,
puisque pour la première fois de
son histoire, la fanfare se pré-

sentera dans sa nouvelle for-
mule brass band , sous la direc-
tion de Roland Krùtli s'entend.

Un quatuor de cuivre partici-
pera également à cette soirée, à
laquelle toute la population est
très chaleureusement conviée,

(mw)

• Dimanche 29 novembre, 20
h, Eglise de Villeret. concert gra-
tuit pur la Fanf are Bmss Band.

Rédaction
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Dispute à Moutier

Mercredi soir vers 19 h 30, la
Police municipale de Moutier *été appelée à intervenir dans un
ménage de la localité, à la suite
d'une violente dispute familiale.
Or après avoir battu sa fille de
17 ans, le père de famille en
question a opposé une vive résis-

tance lors de l'intervention des
deux agents municipaux, allant
jusqu'à asséner un coup de cou-
teau à l'un de ces derniers.

Blessés sérieusement, la jeune
fille et l'agent ont dû être trans-
portes à l'hôpital , où leurs jours
ne sont heureusement pas en

danger. L'homme, un Suisse de
37 ans, a finalement été maîtrisé
par les renforts des polices mu-
nicipale et cantonale, avant
d'être conduit à ht prison régio-
nale. B sera défère devant les
autorités judiciaires.

(pcb-de)

Il blesse sa fille et un agent



David a tout lieu d'être ravi. Il est né de rêve si longtemps espérée? Quant à grâce à Publicitas qu'elle est venue com-

dans le meilleur des mondes. Ses parents Josy qui, eh semaine, vient parfois veiller pléter ce tableau idyllique.
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dire, Publicitas ne fut pas tout à fait ; postale, 1002 Lausanne. f pour qu'elle ait du succès. Que vous sou-

étrangère à ce bonheur. N'est-ce pas grâce sur David et faire un brin de ménage, haitiez louer votre appartement ou trou-
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7>y^^PKI f̂^B HT:7*?*>a t̂ :m—wp ' BPE SE?*? ?<̂ £ÉM BBé
I  ̂ â^wl^^SiK'JIS?^^"iB^KltiSlHt  ̂ .
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faire connaître ses bonnes occasions, un format, au bon endroit et dans les bons les plus chers.

petit commerce lancer une action ou une journaux. Avec plus de 50 filiales, nous som-

| Une jeune 011e pour vos enfants? g L-»ela dit, avec nous, l'accouchement mes toujours proches de vous.
| S'il y a longtemps que je ne suis plus une p
,; «jeune fille», je connais d'autantmieux les J|
' enfants. Femme expérimentée prendrait |É • j i a. i u isoinàià m^oûmée de vos enfants et de I est vraiment sans douleur et la chose la

votre ménage. É
Offre sous chiffre M22-10871,' Publicitas, | r-̂ -ycase postale, 1002 Lausanne. | pjus naturelle du monde. Essayez donc - M-V RI IDI IPITAQ
vimmmmm m̂mimmmmmj k V r UDLI v l̂ IMO

L'annonce au quotidien,
entreprise offrir ses services: nous plaçons et vous verrez comment, avec une simple

Place du Marché , 2302 La Chaux-de-Fonds ,
votre message au bon moment, au bon annonce, il est facile de réaliser ses vœux téléphone 039/21 0410, téléfax 039/28 48 63.



Bilan positif
à la PC

I Tramelan

Reunis dernièrement en assem-
blée générale, les membres repré-
sentant les communes composant
le Centre régional d'instruction
de la protection civile a Tramelan
ont fait le bilan d'un exercice qui
s'avère positif.

L'ordre du jour de cette assem-
blée, qui s'est déroulée dans les
locaux de la PC à Tramelan, a
été très rapidement épuisé. Au
cours de cette dernière, bien pré-
parée par le président des assem-
blées, M. Jean Muriset de Cour-
telary, les délégués se sont mon-
trés d'accord avec les proposi-
tions présentées. A relever que
la commission de gestion est
présidée par Bernard Leuenber-
ger de Court. Son rapport a été
discuté et approuvé tout comme
les comptes et le budget.

Dans ce rapport, on relèvera
que la 2e étape du service infor-
matique fonctionne à la satisfac-
tion générale. On enregistre une
augmentation de 50 centimes
pour le prix des repas qui, de
9,50 francs passe à 10 francs. Il
est à relever que l'accent sera
porté sur le nouvel équipement
et matériel pour l'intervention
dans le service «pionnier et sau-
vetage» pour les prochains exer-
cices.

M. Angelo Chapatte, admi-
nistrateur du CRIT et M. André
Ducommun ont été vivement re-
merciés pour l'excellent travail
fourni durant l'année.

Amputé de deux personnes, le
comité a enfin pu repourvoir les
postes vacants au sein de la
Commission de gestion. Mme
Micheline Griiter de Tramelan
officiera par intérim au secréta-
riat alors que M. André Criblez
de Corgémont fait également
son entrée. Aussi, le comité de la
Commission de gestion se com-
pose comme suit: président :
Bernard Leuenberger, Court;
secrétaire: Micheline Grûter,
Tramelan; caissier: Walter Hân-
ni, Tramelan; membres: Frédy
Wisler, Malleray; Francis Mise-
rez Saint-Imier; Albert Bande-
lier, Sornetan; Bernard Bûrki,
Moutier; Georges Duplain,
Sonceboz; Jean-Louis Frey, La
Neuveville; Jean Boegli, Trame-
lan. Administrateur du Centre:
Angelo Chapatte, Tramelan.

Représentant les autorités
cantonales, M. Gabriel Rais a
relevé que Tramelan disposait
d'un centre régional envié et
qu'il pouvait servir d'exemple
loin à la ronde, (comm-vu)

Le comité jette l'éponge
La Commission culturelle féminine du Jura bernois en crise

La Commission cultu-
relle féminine du Jura
bernois risque bien d'être
enterrée définitivement.
Bien qu'à ses débuts elle
répondait semble-t-il à
un réel besoin, aujour-
d'hui, les membres bou-
dent les manifestations
proposées. Aussi, le co-
mité au complet jette
l'éponge. Une lueur d'es-
poir subsiste, à la condi-
tion toutefois que de
bonnes âmes se manifes-
tent pour reprendre le
flambeau.

On comprend aisément les
membres du comité qui, si peu
soutenus, affichent une totale
déception. Présidée par Mme
Chantai Cattoni , cette commis-
sion sera en veilleuse.

C'est ce qui ressort des débats
de la dernière assemblée où, sur
120 convocations envoyées aux
membres, seuls les 8 dévoués
responsables se sont retrouvés
autour de la table.

Après 13 ans d'existence, la
CCFJB sera donc en veilleuse
pour une année. Si personne ne
se manifeste, la dissolution sera
alors décidée. Tel est le désir des
8 membres du comité qui sont
tous démissionnaires.

Même si les activités propo-
sées par la CCFJB étaient de
bon niveau, il n'en demeure pas

moins qu'elles n'intéressaient
que peu de monde. Lors du
concert d'un duo tzigane à La
Neuveville, seules une quinzaine
de personnes ont répondu à l'in-
vitation. Autre exemple, une
douzaine de personnes seule-
ment pour le concert donné au
CIP à Tramelan par un quatuor
à corde de haute renommée. Il y
a tout de même eu un peu de sa-
tisfaction avec le spectacle pour
les enfants à Péry où le chanteur
Gaby Marchand et le magicien
Zorran ont fait un show devant
plus de 140 enfants. Un nom-
breux public a aussi assisté à
Saint-Imier au spectacle du
groupe Hallel.

Estimant ne plus pouvoir tra-
vailler dans de telles conditions,
en raison du manque d'intérêt
général, le comité a décidé de dé-

missionner en bloc. Une assem-
blée extraordinaire sera convo-
quée ultérieurement pour déci-
der de la dissolution de la
CCFJB pour autant que per-
sonne ne se propose à reprendre
en main les destinées du mouve-
ment.

Les personnes suivantes ont
démissionné de leur fonction
mais restent membres de la
CCFJB jusqu 'à la dissolution de
la commission: Mme Geneviève
Studer, Péry; Martine Wer-
meille, Saint-Imier; Nellie Sech-
hi, Reconvilier; Christine
Tschan, Courtelary; Rose-Ma-
rie Donzel, Orvin; Yvonne Bag-
genstos, Tavannes; Marina
Vuilleumier, Tramelan et la pré-
sidente Mme Chantai Cattoni,
Tramelan.

(comm-vu)

Exposition
sur les enfants
migrants

CIP de Tramelan

A la demande de l'Association
des inspecteurs et directeurs
d'écoles de la Suisse romande et
du Tessin (AIDEP) et des chefs
de service et directeurs de l'en-
seignement primaire (CSI), le
Centre interrégional de perfec-
tionnement (CIP) de Tramelan
organise les 26 et 27 novembre
un séminaire de formation
continue sur le thème «Accueil
des enfants migrants».

A cette Occasion, lé Centre dé
,dpçtHttentation du. CIP propose^i&tt BQ nbvefljbrë au 11 décèrn-
bre, une exposition de toute la
documentation dont il dispose
sur le sujet, soit un certain nom-
bre d'ouvrages sur l'éducation
multiculturelle, l'intégration
scolaire, les' migrants, etc. et
l'ensemble des moyens d'ensei-
gnement du français comme
langue étrangère.

Une bibliographie de l'ensem-
ble de ces documents est à la dis-
position des personnes intéres-
sées et peut être obtenue à
l'adresse ci-dessous.

L'exposition peut être visitée
aux heures d'ouverture du Cen-
tre de documentation au CIP,
lundi , mardi, jeudi et vendredi
de 10 à 12 h et de 14 à 17 h, mer-
credi de 14 à 20 h. (comm-vu)

AGENDA
Grandval
«Calliope» en concert
Le temple de Grandval abri-
tera ce dimanche (17 h) un
concert du chœur «Callio-
pe», ensemble formé d'une
vingtaine de chanteuses,
presque toutes musiciennes
diplômées et provenant des
cantons de Neuchâtel, du
Jura et de Berne. Fort de
son succès aux récentes
Schubertiades, il se produi-
ra avec la harpiste Anne
Bassand. (de)

Israël a l'honneur
Belle soirée folklorique au CIP de Tramelan

Invite par l'Armée du Salut de
Tramelan, le groupe de danse
bernois Nevatim a su faire vivre,
le temps d'une soirée, le folklore
d'Israël, pour le plus grand plaisir
des spectateurs présents à l'Audi-
torium du CIP de Tramelan.

Par la danse, le groupe Nevatim
a consacré une soirée à Israël sur
une musique traditionnelle et
dans des chorégraphies fort bien

CIP de Tramelan
Ambiance de fête et folklore israélien avec le groupe bernois «Nevatim». (vu)

réalisées. Nevatim, groupe crée
en 1987, présente d'abord des
danses avec des jeunes où la
grâce et l'élégance ne manque
surtout pas. Ces derniers ont fait
preuve de grande qualité dans ce
domaine. Le groupe des adultes
s'est montré fort à l'aise dans les
différentes danses présentées,
avec pour chacune d'elles, une
histoire bien précise.

Les membres du groupe des
jeunes de la communauté trame-

Iote, quant a eux, se sont illus-
trés dans une chorégraphie fai-
sant revivre l'histoire du monde,
dès sa création, aujourd'hui et
demain.

«Il est vivant», une manière
profonde d'apporter un message
au travers duquel on a pu se ren-
dre compte que dans notre
monde mouvementé, la nature
n'est pas la seule à souffrir, mais
également les hommes du
monde entier, (vu)

Rédaction ;>
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Vitesse inadaptée
à Grandval
50.000 francs de dégâts
Mercredi soir vers 20 h 10,
un accident de la route s 'est
produit à Grandval, qui n'a
heureusement pas fait de
blessé. Un automobiliste
circulait en direction de
Moutier, lorsqu 'à l'extrémi-
té ouest du chantier actuel-
lement ouvert sur la route
cantonale, en raison d'une
vitesse inadaptée, il a per-
cuté le véhicule qui le pré-
cédait. Sous ie choc, ce
dernier a été projeté contre
une voiture circulant en
sens inverse. Les dégâts
matériels , atteignent -qyeLy
que. 60:000 fràhes!'(tie) > I
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Le bois: réelles perspectives
Association Lignum Jura en assemblée générale

L'Association Lignum
Jura a tenu son assem-
blée générale annuelle
jeudi à Glovelier, sous la
présidence de M. Didier
Roches, en présence
d'une trentaine de mem-
bres. Les diverses inter-
ventions qui l'ont mar-
quée concluent toutes à
l'existence d'intéres-
santes perspectives de
développement de l'in-
dustrie du bois, dans les
trois domaines que sont
la production de ma-
tières premières, les acti-
vités artisanales ou in-
dustrielles.
Responsable romand, M. Phi-
lippe Vollichard a insisté sur les
atouts du bois, également sur le
plan mondial. Il a regretté toute-
fois que l'important capital de
sympathie dont il jouit dans le
public ne constitue en définitive
pas un levier politique qui suffit
à assurer la promotion écono-
mique du bois. Des efforts re-
doublés de marketing doivent
absolument être conduits afin
de contrebalancer la perte qui se
produit entre le capital de sym-
pathie et le capital tout court. Le
recours à un label de qualité fi-
gure parmi les mesures judi-
cieuses. Les moyens électroni-
ques constituent d'autres fac-

teurs qui favoriseront une plus
grande rentabilité, tout comme
l'usage de l'ultrasonographie.
Le bois se prête à l'ouverture des
marchés, puisqu'il franchit déjà
sans encombres les frontières.
LA VOIX .JURASSIENNE
Après un exposé succinct de
Bastienne Joerchel, qui a mon-
tré que l'EEE ne déploiera au-
cun effet négatif mais entraîne-
ra, au contraire, des avantages
pour les producteurs et transfor-
mateurs de bois, le président des
propriétaires de forêts, Martin
Oeuvray,a rappelé que les forêts
sont sous-exploitées et recèlent
un potentiel de développement
économique considérable. Il ne
peut toutefois être mis en valeur
sans une prospection intense
afin d'éviter de peser sur les prix.

Le secteur jurassien de la scie-
rie est fragile à certains égards,
mais il dispose d'outils perfor-
mants qui doivent lui permettre
d'améliorer son assise. L'impor-
tation des grumes de feuillus ré-
sulte par exemple de la demande
des scieurs. Le Jura fournit 50%
des traverses de voie ferrée utili-
sées par les CFF et les perspec-
tives sont à cet égard réjouis-
santes pour les années à venir.

En favorisant l'écoulement
sur place, en veillant à l'ampleur
de la valeur ajoutée, les divers
promoteurs du bois jurassien
doivent aller vers des jours meil-
leurs. Le vote sur l'EEE, s'il est
positif, sera le premier pas en di-
rection d'une amélioration de
leur capacité concurrentielle et
économique. V. G.

L'industrie du bois
D'intéressantes perspectives de développement, tant dans
la production de matières premières, que dans les activités
artisanales ou industrielles.

(Impar-Gerber-a)

BRÈVES
Routes nationales
Bonne affaire
pour le Jura
Selon la nouvelle Ordon-
nance sur les routes natio-
nales, la Confédération
continuera à les financer à
95% dans le Jura mais por-
tera à ce taux sa contribu-
tion aux frais d'entretien et
d'exploitation et qui était,
nettement inférieure. C'est
une bonne nouvelle avant
la mise en service de la
Transjurane, dont l'entre-
tien aurait pesé lourd dans
les comptes cantonaux.

(vg)

Paiement des impôts
Taux d'intérêt à 7,5%
En 1993, les contribuables
jurassiens auront avantage
à payer ponctuellement les
tranches d'impôt. L'intérêt
moratoire qui frappera tout
paiement tardif sera en effet
de 7,5%. Tout paiement
avant l'échéance portera en
revanche un intérêt rému-
nératoire de 7,5% qui est at-
trayant pour qui dispose de
liquidités, (vg)

Elections communales
Confiance aux femmes
Le Bureau de la condition
féminine réitère son appel
en vue de faire confiance
aux femmes lors des pro-
chaines élections commu-
nales. S'il regrette que la
proportion d'élues est res-
tée proche de 15% depuis
douze ans, il souligne aussi
que les femmes représen -
tent cette année 20,1% des
candidats, au lieu de 18,7%
en 1988. Sur les listes du
pesi, du ps et du pdc, le
taux des candidates dé-
passe les 20%. (vg)

L'Europe des régions se construit
Accord de coopération entre le Pays basque et leiJura signé

Le président de la Communauté
autonome basque, M. José Anto-
nio Ardanza et le ministre juras-
sien de la Coopération, M. Fran-
çois Lâchât, ont signé hier matin
à Porrentruy un accord de coopé-
ration entre le Pays basque et le
canton du Jura, ainsi qu'une
convention relative à une aide
conjointe apportée dans la région
de Mefou, au Cameroun.

L'idée de cet accord a été lancée
au sein de l'Assemblée des Ré-
gions d'Europe où siègent MM.
Ardanza et Lâchât. L'accord
s'étend à tous les domaines où
les deux Etats sont compétents,
notamment l'économie, la for-
mation, l'environnement, l'édu-
cation, la formation, le sport,
l'agriculture et la coopération
technique nord-sud et ouest-est.

Il prévoit l'échange de per-
sonnes, de biens, d'informations
et le financement commun
d'aide technique. Il a une durée
de cinq ans et est renouvelable.
Il instaure une commission de
six membres qui veillera à ce que
les objectifs de l'accord soient
atteints.
CONVENTION EN FAVEUR
DU CAMEROUN
Première concrétisation de la
volonté de coopération, une
convention a été conclue en vue
du cofinancement d'une aide en
soins de santé primaires au Ca-
meroun. Sous la responsabilité
du Jura, ce programme prévoit
la distribution de 22 médica-
ments de base, des campagnes
de vaccinations, de programmes
nutritionnels et de consultations
postnatales. Le financement du

Jura se montera dans ce do-
maine à 769.000 francs.

De son côté, le Pays basque fi-
nancera la construction de 30
puits d'eau potable à proximité
des hôpitaux et des centres de
santé, l'aménagement d'installa-
tions sanitaires dans les écoles et
la diffusion de documentation
d'éducation à la santé. La
contribution financière sera de
40 millions de pesetas, soit un
demi-million de francs suisses.
MISSION CATHOLIQUE
Sur place, la Mission catholique
d'Otélé assumera la responsabi-
lité des chantiers. Son équipe
technique a déjà creusé une cen-
taine de puits d'eau potable ces
derniers mois. Le programme
camerounais est aussi financé
par la Direction fédérale de
l'aide humanitaire pour 939.000

francs et le canton de Bâle-Ville
pour 32.000 francs. Le Jura et le
Pays basque souhaitent que
d'autres régions collaborent à ce
projet ou à d'autres qu'ils
conduiront en commun ces pro-
chaines années. Toutes les réali-
sations sur place porteront les
emblèmes jurassiens et basques.
Le Parlement jurassien a déjà
voté les crédits nécessaires qui
sont prélevés sur le Fonds de co-
opération alimenté par les 10%
de l'impôt des frontaliers.

Après la signature des docu-
ments, le président basque a
souligné la nécessité de la coopé-
ration en Europe et montré que
les nationalismes démocratiques
de défense de l'identité vont
dans le sens de la construction
de l'Europe dans laquelle les ré-
gions joueront un rôle primor-
dial. V. G.

5000 francs
en jeu

Bourse des idées

Par arrêté, le Gouvernement ju-
rassien vient de lancer un
concours de Bourse des idées en
faveur du développement éco-
nomique. Elle est destinée à sti-
muler l'esprit d'innovation et à
récompenser les meilleures sug-
gestions présentées dans la créa-
tion de produits ou de services,
la proposition de procédés de fa-
brication ou de techniques de
gestion dans les entreprises ou
les organisations, dans les tech-
niques de commercialisation et
de communication et, enfin ,
dans la gestion des administra-
tions publiques. Le montant de
la bourse est de 5000 francs. Elle
sera attribuée sur la base d'un
règlement établi par le Service
de l'économie.

(vg)

AGENDA
Caritas Jura
Bouillon pour le Sahel
Caritas Jura organise sa tra-
ditionnelle «action bouil-
lon» les samedis 28 novem-
bre et 5 décembre pro-
chains. La totalité de la re-
cette de cette action servira
à acheter du mil et à procé-
der à des forages de puits
dans le Burkina-Faso, au
Tchad et au Mali. La famine
et le manque d'eau sont
persistants dans ces pays.
Des bénévoles et des
jeunes des paroisses tien-
dront des points de vente à
Delémont, Courrendlin,
Bassecourt, Courfaivre,
Courtételle, Courroux, Vic-
ques, Porrentruy, Courge-
nay, Moutier et Saignelé-
gier.

Campagne contre
«l'impasse du chômage»

Jeunesses socialistes du district de Delémont

Les Jeunesses socialistes du dis-
trict de Delémont (JSS) lancent
une campagne pour l'emploi à
Delémont.
PLACES
D'APPRENTISSAGE
Dans un mémoire intitulé «La
jeunesse dans l'impasse du chô-
mage», envoyé au Gouverne-
ment cantonal , elles lui deman-
dent de ne pas réduire le nombre
de places d'apprentissage, en
vue de garantir une formation
optimale.

Alors que les jeunes représen-
tent 40% des chômeurs, c'est
une exigence primordiale.

Or, les fermetures d'entre-
prises menacent les postes d'ap-
prentissage.

Au besoin, il faudrait créer

des «ateliers publics», afin d'as-
surer un emploi aux jeunes et
songer à des cours de perfection-
nement ou des stages en entre-
prise financés par l'assurance
chômage.
APPRENTISSAGE
DES LANGUES
Le corps enseignant devrait être
mieux formé sur le plan écono-
mique et social et les apprentis-
sages mieux surveillés, alors que
l'enseignement des langues doit
être développé.

Si le Gouvernement ne ré-
pond pas au mémoire dans les
trois mois, les JSS envisagent de
lancer une initiative fiscale en
vue de financer les mesures
qu 'elles proposent.

V. G.

Delémont

Jurg Gabele est descendu de ses
hautes Joux pour accrocher à la
Galerie Paul Bovée à Delémont.
Il y présente une trentaine de ses
œuvres les plus récentes. Voilà
deux ans que le thème du «papil-
lon» hante l'esprit du peintre du
Noirmont. Cet insecte est pour
lui l'occasion de passer du figu-
ratif à l'abstrait , de glisser de
l'intérieur vers l'extérieur, de
rester accrocher aux croisillons
d'une fenêtre avant de s'enfuir et
de se perdre dans la nature toute
teintée de bleu et de mauve. Une
exposition plus importante at-
tend encore Jurg Gabele pro-
chainement à Bâle. (mgo)

• Galerie Paul Bovée: jusqu 'au
13 décembre. Du mercredi au
dimanche de 16 à 19 heures.

Expo
Jurg Gabele

Quatorze
nouveaux
infirmiers
assistants

Delémont

L'Ecole de soins infirmiers de
Delémont a procédé à la remise
de 14 nouveaux diplômes au
terme de sa quatrième année
d'activité. Vingt-trois diplômes
d'infirmiers assistants ont déjà
été délivrés lors des deux années
précédentes. La moyenne d'âge
des lauréats a passé de 27 à 35
ans au sein de la volée qui obtien-
dra son diplôme l'an prochain.

En outre, une formation com-
plémentaire d'infirmiers en
soins généraux a été dispensée à
12 étudiants dont 4 messieurs et
une Neuchâteloise. Tous dispo-
sent d'un certificat d'infirmier
assistant et de quelques années
de pratique.

Dès cet automne a commencé
la formation d'infirmiers en
soins généraux. L'an passé, un
travail approfondi de réflexion a
été consacré à la préparation des
cours et des objectifs pédagogi-
ques, ainsi qu'au recrutement.
PLUS DE NOTES
La suppression des notes, effec-
tive à l'Ecole de culture générale
et à l'Institut pédagogique et qui
avait été évoquée au Parlement
jurassien lors de l'adoption de la
nouvelle loi scolaire, fait son
chemin. L'Ecole de soins infir-
miers a aussi supprimé les notes
et les a remplacées par un sys-
tème d'évaluation qui met l'ac-
cent sur l'individualisation. La
conception d'enseignement des
soins a été mise au point et les
relations avec les responsables
de stages pratiques définies. Des
contacts ont été noués à ce sujet
avec certaines institutions telles
que Au Fil du Doubs, La Ligue
de prévention des toxicomanies.
Plein Soleil, les Institutions de la
petite enfance à Delémont ,
Terre des hommes et le Mont-
Calme à Lausanne, ainsi
qu 'avec les homes de Bassecourt
et Lajoux. Un classeur résumant
le système pédagogique mis au
point a été édité. Les cours de
formation des enseignants ont
eu lieu. Ils ont aussi contribué à
la mise sur pied d'outils pédago-
giques adaptés aux besoins. A la
tête du Conseil de l'Ecole de
soins infirmiers , M. Paul Kury,
démissionnaire, n'a pas encore
été remplacé. V. G.

Glovelier - La Roche

Le Gouvernement a octroyé un
crédit de 30.000 francs destinés à
des travaux de revêtement de la
route Glovelier-La Roche. Ils
parachèveront les aménage-
ments antérieurs. Un montant
de 40.000 francs servira à l'en-
tretien du passage à niveau de
Grandgourt.

Le Gouvernement jurassien a
encore alloué 38.000 francs de
subventions diverses, dont
26.600 destinés au Centre de
protection des chauves-souris,
5000 pour le livre «Les papillons
de nuit», édité par la Ligue de
protection de la nature, 3000 au
Spéléo-Club Jura, 1400 au Cen-
tre de protection des reptiles,
2500 à la campagne «Arbres
dans le finage ajoulot», 49.500
aux communes de Courroux et
Vicques pour une piste cyclable
et 7000 francs au fonds de sau-
vegarde des paysages ruraux.

Enfin , la commune du Noir-
mont recevra 102.200 francs
pour la zone industrielle «Sous
la Velle». V. G.

Crédit
pour
la route

Rédaction
du JURA
Tel: 039/51 20 51
Fax: 039/51 24 85

Michel GOGNIAT
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Profondément touchés par tous les témoignages de sym-
pathie et d'affection, les enfants, les petits-enfants et la
famille de

MADAME MARCELLE M0NARD-HAMEL
remercient toutes celles et tous ceux qui les ont entourés
pendant ces jours de douloureuse séparation.
Que chacun reçoive ici l'expression de leur vive reconnais-
sance.
Un merci tout spécial au Dr Rutz, à ses collaboratrices et
ses collaborateurs de l'Hôpital de Couvet pour leur dé-
vouement et pour leur amabilité, ainsi qu'aux pasteurs
Jean-Philippe Calame et Ursula Tissot qui ont apporté
beaucoup de réconfort à leur chère disparue par leurs
messages d'amour et d'espérance.
NOIRAIGUE, novembre 1992.

Les présences
Les messages
Les fleurs
Autant de témoignages qui nous ont touchés pendant ces
jours de pénible séparation, lors du départ de notre cher
époux, papa, grand-papa et parent

MONSIEUR PAUL BURRI
Merci de votre amitié.
Merci de nous avoir réconfortés.

MADAME AGNESE BURRI-MASCETTI
KATIA ET CLAUDE-ALAIN MONNIN-BURRI

ET LEURS ENFANTS

COLOMBIER L'Etemel guérit tous ceux qui ont le
cœur brisé.
Et il panse leurs blessures.

Psaume 147:3

Monsieur et Madame
Thierry et Noëlle Perregaux-Ramseyer, à Colombier

et leurs enfants:
Grégoire Perregaux et son amie Claudia Placi,

à Hauterive,
Xavier Perregaux, à Colombier:

Madame Brigitte Ramseyer, à Neuchâtel:
Monsieur et Madame Berthier Perregaux et leurs enfants,

à Genève:
Monsieur et Madame Aloys Perregaux, leurs enfants

et petite-fille, à Villiers;
Madame et Monsieur André Michel-Perregaux,

à L'Isle-sur-Sorgue (France);
Monsieur et Madame François Calame-Ramseyer

et leurs enfants, à Nyon;
Monsieur et Madame Jean Martenet-Ramseyer

et leurs enfants, à Cormondrèche.

ainsi que les familles parentes et amies, ont la profonde
douleur de faire part du décos de

Clément PERREGAUX
leur très cher fils, frère, petit-fils, neveu, cousin, parent et ami,
enlevé à leur tendre affection, après une longue maladie, dans
sa 26e année.
2013 COLOMBIER, le 26 novembre 1992.

(Rue du Château 3).

Le culte sera célébré au temple de Colombier, lundi 30
novembre, à 13 h 30, suivi de l'incinération.

Le corps repose à l'Hôpital des Cadolles, Neuchâtel.
Au lieu de fleurs, vous pouvez penser à l'Eglise réformée
évangélique neuchâteloise, Neuchâtel (cep 20-1 -0).

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

LE CERNEUX-VEUSIL Mes souffrances sont finiesje pars
pour un monde meilleur et priant
pour votre bonheur.
Tu es avec moi. Ton bâton
et Ta houlette me rassurent.

Ps. 23:4.

Profondément touchés dans la foi, nous vous faisons part
du décès de notre chère sœur, belle-sœur, tante, cousine
et marraine

Mademoiselle
Frieda AMSTUTZ

que Dieu a rappelée à Lui aujourd'hui, dans sa 79e année,
après une longue maladie.

2724 LE CERNEUX-VEUSIL. le 26 novembre 1992.

Les enfants de feu Walther Amstutz-Jau;
Les enfants de feu Karl Ackermann-Amstutz;
Monsieur Louis Oppliger-Amstutz et famille;
Madame et Monsieur Fritz Sager-Amstutz;
Monsieur Emile Amstutz-Amstutz et famille;
Monsieur et Madame Alfred Amstutz-Evard et famille.

L'enterrement, auquel vous êtes cordialement invités,
aura lieu le lundi 30 novembre 1992, à 14 heures, au cime-
tière de La Ferrière. suivi du culte au temple.

Notre sœur repose â la chambre mortuaire de Saint-Imier.
rue Dr-Schwab 20.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.
__________________________________

LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE

Je lève mes yeux vers les montagnes...
D'où me viendra le secours?
Le secours me vient de l'Eternel,
Qui a fait les cieux et la terre.

Psaume 121:1-2

Madame Jeanne Siegrist-Dubied, à Binningen:
Madame et Monsieur Denise Wullschleger

et leurs enfants Pascale et Luc, à Binningen,
Madame Michèle Siegrist, à Bâttwil;

Monsieur et Madame William Dubied, à Fleurier,
leurs enfants et petit-fils;

Les enfants et petits-enfants de feu Charles Dubied,

les familles parentes et amies, ont la douleur de faire part
du décès de

Mademoiselle

Hélène DUBIED
dite tante Hélène

leur chère sœur, tante, cousine, marraine, parente et amie,
que Dieu a rappelée è Lui, dans sa 85e année.

2206 LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE,
le 26 novembre 1992.
(rue des Tilleuls 7)

Le culte aura lieu au temple de Coffrane, samedi 28 no-
vembre, à 10 heures, suivi de l'incinération sans suite.

Domicile mortuaire: Home médicalisé de Landeyeux.

Au lieu de fleurs, veuillez penser aux Samaritains du Val-
de-Ruz-Ouest, cep 20-9788-2, ou Les Amis du Mont-Ra-
cine, La Chaux-de-Fonds, cep 23-4878-2.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

Le non des Démocrates suisses
Mots d'ordre pour la votation
populaire du 6 décembre 1992:
l'Espace économique européen
(EEE) non.

1. En adhérant à l'EEE, la
Suisse doit abondonner sa poli-
tique restrictive vis-à-vis des
étrangers. Une immigration illi-
mitée des travailleurs étrangers
a des effets non souhaitables.
L'article 8 de l'arrêté fédéral sur
le séjour et l'établissement des
ressortissants de l'EEE permet
le regroupement très large même
aux membres de la famille qui
ne sont pas européens, futurs
chômeurs à entretenir. Le texte
du message de l'article 8 est le
suivant: «Le droit de séjour re-
connu par l'accord EEE aux sa-
lariés, aux indépendants, aux
prestataires et aux destinataires
de services ainsi qu'aux per-
sonnes sans activité lucrative
s'étendra également aux mem-
bres de la famille, indépendam-
ment de leur nationalité.»

2. Les définitions de l'EEE
permettent par exemple des rési-
dus toxiques plus élevés. Notre
classe de toxicité 5 (env. 10.000
articles) disparaîtrait. Aucun
égard pour la santé.

3. Les accords de libre-
échange du 1.1.1973 s'éteignent
avec l'adhésion à l'EEE en cas
de rejet la validité de ces accords
est maintenue et garantie for-
mellement.

4. Le chemin de l'adhésion à
l'EEE/CE mène directement
vers le nivellement par le bas, de
la prospérité helvétique au ni-
veau européen.

5. La sortie de l'EEE serait
très difficile même impossible,
car les six autres pays de l'AELE
devraient donner leur accord.

6. Il est regrettable, qu'on
parle seulement d'argent dans
tous les débats sans penser aux
difficultés programmées entre
les citoyens suisses et étrangers.

PS. Nous désavouons le pros-
pectus «Vot'Info pro EEE» du
conseil d'Etat neuchâtelois,
joint aux explications du conseil
fédéral sur l'enjeu du scrutin
(EEE). Cette pratique est juridi-
quement inadmissible. Il s'agit
d'une manipulation dictatoriale
avec l'argent du contribuable et
de ce fait antidémocratique.

(comm)

La Chaux-de-Fonds

Blessée
dans une collision
Hier à 12 h 25, Mme M. S., de
Cernier, descendait la rue du Mo-
duler. A l'intersection avec la rue
du Doubs elle entra en collision
avec la voiture, conduite par M.
E. H., de la ville, qui circulait rue
du Doubs en direction ouest.
Blessée, Mme M. S. a été
conduite par ambulance à l'hôpi-
tal de la ville.

Contre la paroi
Hier à 18 h 25, une voiture,
conduite par M. G. P., domicilié
au Grand-Lancy (GE), circulait
sur la route menantt de La
Chaux-de-Fonds à La Vue-des-
Alpes. A la sortie du virage de la
Motte, il a perdu la maîtrise de
sa voiture qui s'est mis en tra-
vers de la chaussée, heurtant à
deux reprises la paroi rocheuse.

Collision
Hier, Mlle D. J., de Villers-le-
Lac, quittait le cédez-le-passage
sis à l'extrémité nord de la rue de
l'Helvétie, avec l'intention de
s'engager rue Louis-J.-Chevro-
let. Au cours de cette manœu-
vre, une collision se produisit
avec la voiture, conduite par M.
A. G., de la ville, qui circulait
rue Louis-J.-Chevrolet en direc-
tion est.

FAITS DIVERS

EEE: le oui critique
du POP neuchâtelois

VOTATION FÉDÉRALE DU 6 DÉCEMBRE

L'idée d'un Espace économique
européen - ce grand marché de
340 millions de consommateurs
- est née de la volonté des mi-
lieux économiques d'abolir les
frontières de pays devenus trop
petits pour leurs ambitions. Ils
entendent peser d'un poids plus
grand face aux géants économi-
ques que sont les USA et le Ja-
pon.

Le POP refuse cette dimen-
sion essentiellement marchande
comme il refuse la domination
des affaires sur la vie de chacun.

Dire oui ou non à l'EEE ne
modifiera pas les conséquences
d'une politique conduite par les
seuls critères du rendement au
détriment des êtres humains et
de la nature, ici et ailleurs. De-
puis sa création, le POP lutte
contre cette politique. Refusera-
t-il dès lors l'adhésion de la
Suisse à l'EEE?

Non, car le peuple doit aussi
avoir son mot a dire sur les pro-
jets européens. Rester en dehors
de l'EEE, c'est rester en dehors
des organes de décision et ne pas
pouvoir intensifier une politique
sociale plus active et en progrès
par rapport aux lois de notre
pays.

Contrairement à ce qu'affir-

ment nombre de partisans de
l'EEE, aucun miracle, aucune
catastrophe ne résulteront de la
décision du peuple suisse les 5 et
6 décembre 1992. Le chômage
ne se réduira pas de manière
spectaculaire, les travailleurs eu-
ropéens ne nous envahiront pas,
notre identité ne sera pas per-
due, en cas d'acceptation.

A l'issue du scrutin et quel
qu'en soit le résultat, le POP
poursuivra ses luttes:
- contre les injustices et l'ex-

clusion des plus faibles
- contre la destruction de

l'environnement
- contre l'évolution d'une so-

ciété à deux vitesses
et engagera ses forces:
- pour que les êtres humains

et la nature deviennent les pré-
occupations essentielles de ceux
qui détiennent les pouvoirs poli-
tique et économique
- pour le désarmement et la

paix.
En recommandant aux ci-

toyennes et aux citoyens de vo-
ter oui à l'EEE les 5 et 6 décem-
bre prochain, le POP les invite à
participer avec les autres peu-
ples européens à ce combat tou-
jours d'actualité pour davantage
de justice sociale et de fraternité.

La Chaux-de-Fonds
Le 25 novembre 1992 vers 17 h
10, une dame âgée a été victime
d'un vol à l'arraché à l'intersec-
tion des rues du Parc et des
Armes-Réunies à La Chaux-de-
Fonds. En lui dérobant le sac à
main, l'auteur a fait chuter la
victime qui a été blessée aux
mains, mais dont l'état n'a pas
nécessité l'hospitalisation. Lors
des faits, un passant a porté se-
cours à la victime et a poursuivi
l'agresseur. Cette personne ainsi
que les témoins sont priés de
prendre contact avec la police
cantonale à La Chaux-de-
Fonds. Tél. 039/ 28 71 01.

La Chaux-de-Fonds
Le conducteur du véhicule
rouge, qui le jeudi 26 novembre
1992 entre 12 et 13 heures a
heurté un chariot d'exposition
sis devant la Laiterie des Forges,
rue Charles-Naine 1 à La
Chaux-de-Fonds, ainsi que les
témoins de cet accident sont
priés de contacter la police can-
tonale à La Chaux-de-Fonds.
Tél. 039/ 28 71 01.

TÉMOINS

LA CHAUX-DE-FONDS

• THÉÂTRE
«Cinémassacre et autres textes»,
de Boris Vian, par la Théâtrale de
Tramelan
Le Petit Paris
20 h 30.

LE LOCLE

•EXPOL
Ouv. de 17 à 22 h
Dès 22 h, soirée cabaret avec
Jean et Maryline.
Halle polyvalente du Commu-
nal.

MONTÉZILLON

• SPECTACLE
Grande soirée libanaise avec
l'ensemble Elie Achkar
L'Aubier
20 h 30.

NEUCHÂTEL

• MUSIQUE
Baniko (reggae)
Plateau libre
22 h.
Marc Liebeskind Quartet (jazz)
La Case à chocs
21 h.
Concert par le Chœur mixte de
Colombier et de l'ensemble ins-
trumental du Jura (Mozart, Bee-
thoven, Schubert)
Temple du Bas 20 h 15

• THÉÂTRE
«Noces à Tipasa», d'Albert Ca-
mus, par Cécilia Hornus
Théâtre du Pommier
20 h 30.

BEVAIX

• CONCERT
Chœur d'hommes «Le Vignoble»
et la fanfare «L'Avenir»
Temple 20 h.

AUJOURD'HUI

Le No 536.029 gagne la
somme de 400 000 FF de la
tranche No 48 du Tac O Tac.

TAC O TAC

Tirage du 26 novembre: .
Dix de pique ?L~L.
Huit de cœur
Dame de carreau
Neuf de trèfle

TAPIS VERT

Marin
M. Fritz Kuntzer, 1905
Couvet
M. Marcel Jeannet, 1921

DÉCÈS

Les Breuleux
M. Achille Aubry est décédé au
home de Lajoux, à l'âge de 83
ans. Né aux Vacheries, dans la
famille de 12 enfants d'Oscar
Aubry, le défunt avait entrepris
une formation dans une entre-
prise de dorage aux Breuleux.
Durant la crise des années 30, il
travailla dans une scierie du vil-
lage, avant de reprendre son mé-
tier.

En 1940, M. Aubry avait
épousé Mlle Juliette Joly qui lui
donna 4 enfants dont l'un devait
deçéde/ en bas âge. Le couple
"perdit encore un fils âgé de 25
ansTM. Aubry était vœuf depuis
5 ans. Jusqu'à il y a quelques
mois, il s'occupait lui-même de
sa maison et de son ménage. Le
défunt appréciait les travaux en
forêt et il a consacré l'essentiel
de ses loisirs à la chorale du vil-
lage qui lui était particulière-
ment chère. Son long dévoue-
ment lui a valu la médaille pa-
pale pour 50 ans de chant sacré.
D'un caractère agréable, M.
Aubry était apprécié pour son
sens de la convivialité et sa gen-
tillesse, (y)

CARNET DE DEUIL
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Infos SSR: 6.00; 7.00; 8.00; 10.00;
12.30; 15.00;17.00; 18.00. Infos
RTN: 6.30; 7.30; 12.15; 17.45. -
6.10 La Matinale. 6.45 Sports. 6.57
Bourse de l'emploi. 7.15 PMU.
8.20 Journal immobilier. 8.30 Bric-
à-brac. 9.01 Arc-en-ciel. 10.30
Pays de Neuchâtel/Les Pouces
Verts. 11.15 Les mariés de la se-
maine. 11.35 PMU. 12.50 Pana-
ché. 13.00 Les dédicaces. 14.00
L'origine des bêtes. 14.15 Astuce.
15.15 Histoire d'une chanson.
15.30 Sketch. 15.45 Fait divers.
16.00 Le hit. 17.30 Ticket corner.
18.30 Magazine régional. 19.00
Eglises Actualités. 19.30 Toutes les
musiques. 20.00 Crise de crois-
sance. 22.00 Club Plateau Libre.
0.00 Juke-Box.

Stf_[ La Première

9.05 Petit déjeuner, en direct du
Concert Hall d'Athènes. 10.05 5 sur
5.11.00 Info pile + Bulletin boursier.
12.30 Journal de midi. 13.15 Après
mi-doux, avec le jeu Règle de trois.
17.00 Info pile + bulletin boursier.
17.30 Journal du soir. 17.49 Journal
des sports. 17.55 Promotion de
forum. 18.00 Journal du soir: édition
principale. 18.22 Forum. 19.05 Ba-
raka, avec le jeu Règle de trois, en
direct du Bikini Test de La Chaux-
de-Fonds. 22.05 Les cacahuètes
salées. 0.05 Programme de nuit

 ̂
Espace 2

9.05 Demain la veille. 9.15 Magellan.
9.30 Les mémoires de la musique.
11.05 Les temps qui courent. 11.30
Entrée public. 13.05 Helvétiques.
14.05 Clairière. 14.15 Musique
d'abord. 17.05 Magazine. 18.05 A
l'affiche. 18.15 En quête de disques.
19.05 JazzZ. 20.05 Plein feu. 20.30
Un strapontin pour deux: Orchestre
de chambre de Lausanne. 22.30 La
marche de l'Histoire. 23.50 Novitads.
0.05 Notturno.

€fe ______
7.00 Morgenjournal. 8.00 Espresso.
9.00 Mémo. 10.00 Etcetera. 11.45
Kinderclub. 12.00 Rendez-vous.
12.30 Mittagsjournal. 14.00 Siesta.
15.05 Vom heiligen Pfâfflein
Domenico. 16.30 Siestafon. 17.00
Welle Eins. 18.03 Regionaljournal.
18.30 Abendjoumal/Echo der Zeit.
19.15 Alpelàndlermusig. 20.00
Hôrspiel: Ein Stûck von Leben und
Tod. 21.00 So tônt's z'Toggenburg
ab. 22.00 Nachtexpress. 1.00
Nachtclub.

p WM France Musique

7.10 Mesure pour mesure. 8.30 Les
carnets de Radio France. 9.07 Les
mots et les notes. 11.33 Laser.
12.35 Les démons de midi. 13.57
Un fauteuil pour l'orchestre. 14.02
Espace contemporain. 14.45 Re-
trouvailles. 16.18 La boîte à mu-
sique. 17.33 Histoire du jazz. 18.02
Domaine privé. 19.05 Soliste: Bar-
bara Hendricks. 19.33 Les rendez-
vous du. soir. 20.30 Concert de l'Or-
chestre symphonique du Sùdwest-
funk Baden-Baden. 23.09 Jazz-club.
1.05 Papillons de nuit.

[à\
'

(gll Suisse romande

8.10 La misère des riches (série)
8.40 Journal canadien
9.00 Top models (série)
9.20 Les feux de l'amour (série)

10.05 Vive les animaux
Sanctuaires sauvages.

10.30 Chansons à aimer
Michel Delpech.

10.55 Soif de livres
Jack London.

11.10 Pique-notes
11.50 Docteur Doogie (série)
12.15 Madame est servie (série)
12.45 TJ-midi
13.10 Le droit d'aimer (série)
13.35 L'Inspecteur Derrick (série)
14.35 Les liens du sang

Téléfilm de P. Lary.
1 16.10 Le Saint (série)
17.00 Les Babibouchettes

et le kangouroule
17.10 Mister Mask
17.35 Les six compagnons
17.45 La petite maison

dans la prairie (série)
18.35 Top models
19.00 Journal romand
19.15 Téléchance
19.30 TJ-soir- Météo
20.10 Tell quel

EEE: le grand débat.

A 21 h 45
L'amour
en noir et blanche
La réalisatrice de ce film est
blanche. Son mari et père de
leur petit garçon, est noir. Ils
vivent aux 'Pays-Bas"comme
n'importe quel couple mixte
dans un pays où beaucoup de
gens pensent que c'est un han-
dicap. Photo: un extrait de ce
reportage. (tsr)

22.45 TJ-nuit
22.55 Fans de sport

Boxe.
23.45 La loi

de Los Angeles (série)
0.30 Bulletin du télétexte

la tv5 europe

7.00 Journal France 2
7.40 F comme français
7.55 Flash canal infos
8.00 Journal canadien
8.25 Flash canal infos
8.30 Le jardin des bêtes
8.45 Confidentiel femmes
8.55 Flash canal infos
9.00 Magazine

10.00 Documentaire
11.00 Le grand jeu URSS/USA
11.55 Flash canal infos
12.00 La chance aux chansons
12.45 Journal suisse
13.15 Le parc des braves
13.40 L'homme de Londres
14.40 Ramdam
15.10 La bande des six
16.00 Journal TV5
16.15 Vision 5
16.30 Une pêche d'enfer
16.55 Confidentiel femmes
17.10 Comment ça va?
17.30 Gourmandises
17.45 F comme français
18.00 Questions

pour un champion
18.30 Journal TVS et météo
19.00Clin d'œil
19.05 Le jeu des dictionnaires
19.30 Journal belge
20.00 Traces
21.00 Journal TF1
21.30 Star 90
23.00 Journal Soir 3
23.20 Médiasud
23.35 A découvert
0.05 Le cercle de minuit

~9

RTPï  ̂ Portugal
«¦¦Bi

18.30 Rosa dos ventes. 19.30 Chu-
va na areia. 20.00 Telejornal. 20.30
Cinzas. 21.00 Sexualidades. 21.50
Carlos Cruz.

//yE§\\\Fréquence Jura

6.20 Intro mystérieuse. 6.30 Infos
FJ. 6.50 L'autre info. 7.15 Regard
sur le monde. 7.30 Infos FJ. 7.45
Jeu va savoir. 8.15 Regard sur le
monde. 8.45 Cette année-là. 9.15
Le zappeur fou. 9.30 Les étoiles ci-
néma. 9.45 Intro mystérieuse. 10.30
L'autre info. 11.15 Reportage. 11.45
Jeu du rire. 12.15 Jura midi. 17.00
Infos RSR1. 17.05 Radio active.
18.00 RSR1. 18.20 Animation.
18.30 Jura soir. 18.45 Entreprises.
19.00 Radio sixties. 19.30 Canal
rock. 20.00 Les Ensoirées.-

BSS8P*. 1... .. :
France 1

6.00 Passion
6.25 Météo
6.30 Le destin

du docteur Calvet
7.00 TF1 matin
7.20 Club Dorothée avant l'école
8.25 Télé shopping
9.00 Hôpital central (série)
9.20 Haine et passions (série)

10.00 Rémington Steele (série)
10.45 Marc et Sophie (série)
11.15 Tournez... manège
11.50 La roue de la fortune
12.20 Le juste prix
13.00 Journal - Météo - Bourse
13.35 Les feux de l'amour (série)
14.30 Pour l'amour

du risque (feuilleton)
15.20 Hawaii, police d'Etat (série)
16.10 Club Dorothée
17.25 Une famille en or
17.55 Hélène et les garçons (série)
18.25 Santa Barbara (feuilleton)
18.55 Coucou c'est nous
19.50 Le bébête show
20.00 Journal-Météo
20.45 Les marches de la gloire

A 22 h 35

En quête
de vérité
Emission présentée par Jean-
Pierre Foucault.
Les Français du goulag.
Depuis la fin de la Seconde
Guerre mondiale, contraire-
ment à ce qu'affirment les
autorités de l'ex-Union sovié^
tique, il resterait en Sibérie,
en Mordovie, en Ukraine, plu-
sieurs centaines de prison-
niers français.

23.40 Arthur: émission impossible
0.40 TF1 nuit-Météo-Bourse
0.50 Mésaventures (série)
1.20 Histoires naturelles
2.20 Passion (série)
2.50 Histoires naturelles
3.50 Histoire des inventions
4.45 Musique
5.10 Patrick Pacard (série)

I V »"| 1 Téléciné
14.25 Ciné-jeu*
14.30 Arthur, roi des Celtes (25)
14.55 La flambeuse

Film de Rachel Weinberg.
16.30 Détente*
16.55 Ciné-jeu*
17.05 Les égouts du paradis

Film français de José Giovanni.
18.50 Ciné-jeu*
18.55 Edito *

«L'Impartial» (I).
19.00 Documentaire

/histoires naturelles
19.30 Ciné-jeu*
19.35 Sherlock Holmes

et le docteur Watson (25)
20.00 TCRire *
20.05 Ciné-jeu*

A 20 h 10

Les bois noirs
Film français de Jacques De-
ray avec Béatrice Dalle, Sté-
phane Freiss, Philippe Volter
et Michel Duchaussoy, (1989
- 108').
Un film policier dont l'action
se déroule dans un château
du Périgord, demeure ances-
trale isolée au milieu des bois.
Le maître des lieux a épousé

'Violette, mais cette dernière
ne reste pas insensible aux
charmes de son beau-frère.

22.00 Soundcheck *
22.25 Ciné-jeu *
22.30 Edito *
22.35 L'implacable revanche

Film anglais de Paul Hunt,
(1977 - 97').

0.10 Film X
1.20 Les clairons sonnent

la charge
Film américain de Roy Row-
land, (1952 - 85').

( " en clair)

cffiJCp Radio Jura bernois

6.05 Secouez l'édredon! 7.15 et
9.15 RJB info. 8.05 Matin tonique.
9.30 Les vieux tubes. 10.05 Mu-
siques aux 4 vents. 11.00 Info
consommateur. 11.30 Les dédi-
caces. 12.00 Titres de l'actualité.
12.15 RJB-Info. 12.30 Midi pre-
mière. 12.45 La bonn'occase. 15.03
Musiques aux 4 vents. 16.00 Enver-
gure. 17.30 Titres de l'actualité.
18.30 Activités villageoises. 18.45
Magazine de la CEP. 19.15 Jazz pa-
norama. 19.45 Bleu France. 21.00
Radio suisse romande 1.

___ \  France 2

6.00 La vallée
des peupliers (série)

6.30 Télématin
8.35 Amoureusement

vôtre (feuilleton)
9.00 Top models (série)
9.20 Eve raconte
9.35 Matin bonheur

11.20 Motus
11.50 Pyramide
12.25 Que le meilleur gagne
13.00 Journal - Météo
13.50 Ta tort
15.20 La chance aux chansons
16.15 Des chiffres et des lettres
16.40 Beaumanoir (série)
17.05 Giga
18.25 Le jeu
19.20 Que le meilleur gagne plus
20.00 Journal-Météo

A 20 h 50

Maigret
et la nuit
du carrefour
Avec Bruno Cremer.
Un Allemand est soupçonné
de meurtre d'un riche diaman-
taire anversois. Crime raciste?
Vol crapuleux? Les voisins et
la trop jolie sœur de Karl sont-
ils aussi innocents qu'ils le pa-
raissent? Autant de questions
qui se posent ê Maigret.

* ^
AI9 P 2

22.25 Sportissimo
23.45 Journal-Météo
0.05 Le petit soldat

Film de J.-L Godard (1960),
Durée: 85 minutes.

1.30 La rançon
3.05 Envoyé spécial
4.05 Le Pérou,

histoire de Yolanda
, 4.35 24 heures d'info

4.50 La chance aux chansons
5.40 Beaumanoir (feuilleton)

Ul ___ l
6.45 Six minutes
7.20 Dessins animés
8.15 Boulevard des clips
9.10 M6 boutique
9.25 Boulevard des clips

10.50 Cagney et Lacey
11.50 Papa SchuItz
12.20 Ma sorcière bien-aimée
12.50 Cosby show
13.20 Drôles de dames
14.15 Les années FM
14.45 Destination musique
17.00 Zygopolis
17.30 Campus show
18.00 Equalizer
19.00 Les routes du paradis
20.00 Cosby show

A 20 h 45

Trois témoins
pour un coupable
Téléfilm américain de David
Lowell-Rich.
Une série d'agressions est ve-
nue jeter le trouble dans une
petite ville de province. La po-
lice a procédé à l'anestation
de Douglas Forbes, vétéran
du Vietnam. Derrière la glace
sans tain, trois femmes recon-
naissent formellement leur
agresseur.

22.30 Mission impossible,
vingt ans après

23.30 Emotions
0.05 Culture rock
0.30 Rapline
V.05 Boulevard des clips
2.00 Le glaive et la balance
2.55 Les Mawkens,

nomades des mers
3.50 Fréquenstar
4.45 World

Philharmonie Orchestra
5.40 Les stars en Inde

CANAL ALPHA +
14.01 Tourisme et découvertes

Les Bahamas.
14.35 Art et foi chrétienne:

La face cachée d'Elvis Presley.
Elvis Presley a vécu un conflit
profond. Il accepte d'être l'idole
de ses fans, pourtant, marqué
par sa foi chrétienne, il est irré-
sistiblement attiré par Dieu.l

IMIMI

~^M France 3

7.30 Bonjour les petits loups
8.00 Continentales
9.30 Les entretiens d'Océanique

10.25 Parole d'école
10.55 Espace 3 entreprises
11.00 Carré vert
11.15 Le jardin des bêtes
11.30 Confidentiel femmes
11.45 La cuisine

des mousquetaires
12.00 Les titres de l'actualité
12.05 Programme régional
12.30 Editions régionales
12.45 Journal
13.00 Isaura (série)
13.30 Dona Beija (série)
13.55 Français si vous parliez
14.45 Dynastie (série)
15.35 La croisière s'amuse (série)
16.25 Zapper n'est pas jouer
17.55 Une pêche d'enfer
18.25 Questions

pour un champion
18.55 Un livre, un jour
19.00 Le 19-20 de l'information
20.05 Hugo délire
20.15 La classe
20.40 Hugo délire

A20h4S

Thalassa
Filles de Venise
Autour de Venise, la myriade
de petites îles de la lagune est
un monde méconnu. Fait de
marais, de canaux et d'îlots
épars, vivent là près d'un mil-
lion de lagunaire, répartis sur
une quarantaine d'îles entre la
mer Adriatique et la terre
ferme.

21.45 Caractères
Avec M. Waldberg, T. Jousse,
A Chany.

22.50 Soir3-Météo
23.10 Traverses

Les goumiers marocains.
0.05 Continentales
0.50 Portée de nuit

^^^r Suisse alémanique

14.00 Schulfernsehen: Sprache und
Lfteratur. 15.00 Viktors Programm.
16.00 Tagesschau. 16.05 Reihen-
Programm: von Beizen und Ban-
ken. 16.35 Tele-Gym. 16.50 Kinder-
und Jugendprogramm: ich auch -
Kinderyoga. 16.55 1, 2 oder 3.
17.40 Gutenacht-Geschichte. 17.55
Tagesschau. 18.00 Marienhof: Cor-
don blô. 19.00 Schweiz aktuell.
19.30 Tagesschau. 20.00 Abstim-
mungs-Arena. 21.50 Zehn vor zehn.
23.10 Dona Beija. 24.00 Nachtbulle-
tin. 0.05 Friday night music. Jimi
Hendrix, Atlanta Pop Festival.

(|̂ ) Allemagne l[
9.03 Das Buschkrankenhaus. 9.45
Tel-Gym. 10.03 Engini. 10.50 Hun-
dert Meisterwerke. 11.03 Jonas.
11.35 Hasenherz (film). 13.00
Mittagsmagazin. 13.45 Wirtschafts-
Telegramm. 14.02 Sesamstrasse.
14.30 Nationalparks der USA. 15.20
Rarg. 15.45 Weine nicht, Eichhôrn-
chen. 17.00 Punkt 5. 17.25 Régional-
programme. 20.00 Tagesschau.
20.15 Zwei hinreissend verdorbene
Schurken (film). 22.00 Plusminus.
22.30 Tagesthemen. 23.00 Golden
Girls. 23.25 Sportschau.

^[p
1̂  Allemagne 2

6.00 ARD-ZDF Vormittagspro-
gramm. 13.45 Nachbarn. 14.30 Vor
Ort : Tiere als Luftfracht. 14.35 Der
Verteidiger hat das Wort (film).
16.05 Raumschiff Enterprise - Das
nâchste Jahrhundert. 17.00 Heute-
Sport. 17.15 Landerjournal. 17.50
Ein Heim fur Tiere. 19.00 Heute.
19.20 Forsthaus Falkenau. 20.15
Die Reportage. 21.15 Die Reporta-
ge. 21.45 Heute-Joumal. 22.15 Tuk-
ken des Alltags: Liebe auf Rezept.
22.45 Die Sport-Reportage. 23.15
Haie die Grosstadt (film). 

SMfi3 Allemagne 3

14.35 Europa und die Welt. . 15.05
Hallo, wie geht's? 15.20 Auslands-
geschichten. 15.35 Guten Abend.
16.35 Toni und Veronika. 17.00 Ein
Platz an der Sonne. 17.30 Harald
und Miez. 17.56 Der Doktor und das
liebe Vieh. 18.30 Abendschau. 19.00
Hallo, wie geht's? 19.15 Ailes, was
Recht ist. 20.00 Lindenstrasse. 20.30
Die Woche mit Oskar. 21.00 Nach-
richten. 21.15 Menschen unter uns.
22.00 Hùhnerfieber oder Stille Tage
bei Wutzkes. 22.30 Ein Kôder fur die
Bestie (film). 0.10 Aktuell.

MP ta*
17.00 Rediffusion

Programme non communiqué
19.00 L'imagination au pouvoir

Maurice Sendak.
Documentaire de Wiltrud
Mannfeld.

19.55 Monty Python's
Flying Circus (45)

20.30 8% journal

20.40 Transit
Magazine conçu par Daniel Le-
conte. Réalisé par Michel Her-
mant, (1 h 30).
Au sommaire de ce magazine:
Une famille allemande et une fa-
mille française commentent les
petits et les grands événements
de la semaine.
Des documentaires signés par
les meilleurs professionnels des
deux pays.

A 22 h 10

Schubert
Téléfilm allemand en 3 parties
de Fritz Lehner (1986 -91 ').
Première partie: l'errance.
En 1825, un homme au crâne
rasé occupe un lit à l'Hôpital
général de Vienne. Il souffre
d'une maladie pernicieuse
qu'il a contractée auprès
d'une fille des rues. Ce patient
s'appelle Franz Schubert et,
durant les quelques années
qu'il lui reste à vivre, il écrira
des pages musicales excep-
tionnelles, parmi les plus
belles jamais composées.

23.40 O protecteur des gazelles
Documentaire iranien de Kimia-
vi Parviz (24').
Le cinéaste Parviz Kimiavi a fil-
mé la grande mosquée de
l'Iman Reza en Iran. Huitième
Iman, il fut empoisonné en 830
après Jésus Christ par le fils de
Haroun Al-Rachid. Tous les
jours des milliers de pèlerins
viennent pleurer sa mort en
tournant autour de sa tombe,
touchant les murs et les miroirs.
«O Iman, je suis pauvre, je suis
malade, guéris-moi»

f̂ejr Suisse italienne

6.30 Textvision. 12.05 Cartoni a
mezzogiorno. 12.30 Marina. 13.00
TG tredici. 13.10 Spéciale Europa.
15.10 Raccontando il mondo 15.25
Ordine e disordine. 16.20 Textvision.
16.25 Rébus. 17.00 Senza scrupoli.
17.25 Tivutiva? 18.00 Harry e gli
Henderson: Harry torna a casa.
18.25 A proposito di... casa. 19.00 II
quotidiano. 20.00 Telegiornale.
20.30 Centra. 21.30 II commissario
Kress: un uomo da uccidere. 22.30
TG sera. 22.50 Série galante. 23.05
Brian di Nazareth (film). 0.35 Textvi-
sion.

RAI ltaliei l
6.00 Grandi mostre. 6.50 Uno mafti- .
na - TGR economia. 10.00 Telegior-
nale Uno - Uno mattina economia.
10.15 Cose dell'altro mondo. 12.00
Servizio a domicilio. 13.30 Telegior-
nale Uno. 14.00 Prove e provini di
Scommettiamo che...? 14.30 Cro-
nache italiane 14.45 La trappola di
ghiaccio (film). 16.05 Festival dello
Zecchino d'oro. 17.55 Oggi al Parla-
mento. 18.00 Telegiornale Uno.
18.10 Italia: istruzioni per l'uso.
18.45 Ci siamo. 20.00 Telegiornale
Uno. 20.40 Quel maledetto ispettore
Novak (film). 23.00 Telegiornale
Uno. 23.15 Caffè italiano. 24.00 Te-,
legiornale Uno. 0.30 Oggi al Parla- !
mento. 0.40 Mezzanotte e dintomi.
1.20 L'attesa (film). 2.55 Telegiorna-
le Uno. 3.10 Europa di notte (film).
4.45 Telegiornale Uno. 5.00 Diverti-
menti. 5.45 Grandi mostre.

lV6 Espagne j

14.00 No te rias que es peor. 14.30
Te espero en Madrid. 15.00 Teledia-
rio 1. 15.30 Arno y senor. 16.15
Para nosotros. 17.00 El espejo.
18.00 Arte y tradiciones populares.
18.15 El menu de cada dia. 18.30
Sin vergùenza. 19.00 Marta y Javier.
19.45 Pasa la vida. 21.00 Telediario
2. 21.30 Un, dos, très. 24.00 Croni-
cas del mal. 0.30 Notidiario intema-
cional. 1.30 El informe del dia.

f*4 I
EU%SP
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Eurosp<)rt |

10.30 Trans world sport. 12.00 Auto-
mobilisme. 12.30 Basketball. 14.00
Eurofun. 14.30 Tennis. 15.30 Foot-
ball. 18.30 International motorsport.
21.30 et '0.30 Eurosport news. 22.00
Boxe. 23.30 Kick boxing.



Vrais-faux documents sur la télé et le sport américains

A l'origine de ce long
métrage se trouve le
sketch à succès du spec-
tacle de la chaîne de télé
NBC, Saturday Night
Live: deux faux adoles-
cents inconditionnels de
«heavy métal» et de
«cheesburgers», Wayne
(Mike Myers) et Garth
(Dana Carvey), y reçoi-
vent de vraies vedettes
pour débattre de tout et
de rien dans un sabir
(très) personnel.

Commande de producteurs fu-
tés qui ont vu là un «bon filon»
à exploiter, Wayne's World - le
film transforme les deux anima-
teurs en vrais «teen-agers» réali-
sant, sur le réseau câblé de leur
ville, une émission de télé confi-
dentielle intitulée Wayne 's
World.
DE «VRAIS»
PERSONNAGES
Wayne et Garth deviennent
donc ici, par le biais de la fiction
cinématographique, de «vrais»
personnages. Privés de leur re-
lais cathodique, ils ne sont plus
des «présentateurs», mais des
«représentants» d'une certaine
Amérique.

En effet, conscients de leur
changement de statut, les deux
clowns se mettent en scène com-

Présentateurs très spéciaux
Satire des ficelles éculées de la télévision américaine

(sp/VIP)

me des passeurs qui nous par-
lent de leur vie; les images pei-
gnant dés lors moins leur por-
trait que celui, documentaire,
d'une certaine Amérique
contemporaine.

FICTION ET TÉLÉVISION
Ainsi s'accumulent les clins
d'œil et les faux raccords:
Wayne et Garth ne cessent de
nous parler, directement dans
les yeux, pour mieux nous
convier à partager leur réalité,
mêlant habilement la fiction (le
mutant de Terminator 2) avec

des personnages réels, comme
Alice Cooper ou Frank DiLeo,
l'ex-manager de Michael Jack-
son!

Les deux compères nous
montrent alors du doigt les pas-
sages obligés de tout film améri-
cain (sexe, action, rêve, spon-
sors), allant même jusqu'à ra-
conter, à choix, trois fins diffé-
rentes du film - de la plus triste à
la plus gaie - et prenant ainsi, à
leur propre piège, les produc-
teurs du film.

Frédéric MAIRE

Wayne'S World, de Pénélope Spheeris

Une équipe
hors du commun

Le base-bail vu par Penny Marshall

L'un des chefs de la brigade de
cuisine de ce produit de consom-
mation courante s'appelle Robert
Greenhut, producteur de la plu-
part des films de Woody Allen.
Que propose-t-il?

En 1943, aux Etats-Unis, les
jeunes hommes sont à la guerre
et le championnat professionnel
masculin de base-bail est sus-
pendu. Un entraîneur eut l'ex-
cellente idée de la remplacer par
un championnat féminin.
L'idée, basée sur un fait authen-
tique, est assez jolie. Mais il n'y
a que les Américains pour com-
prendre les règles du base-bail...

Dans la brigade entre ensuite
une réalisatrice, diplômée de
mathématiques et de psycholo-
gie - comme quoi tout mène à
tout! - qui signa un intéressant
«Jumpin' Jack Flash» avec
Woodi Goldberg et un fort cor-
rect «L'éveil» avec Robert de
Niro et Williams Robbins. Elle
prend sous son bras l'opérateur
tchèque Ondricek, qui fit
l'image de «L'éveil» et fut com-
plice de Forman déjà pour ses
films tchèques.
AVEC MADONNA
Tout est désormais dans la
sauce. La sauce qui doit lier, ce
sont ici les intrprètes. Vint donc

en distribution Mme Dona, la
Madonna reçue récemment à
«Sept sur sept» par Anne Sin-
clair, battant le record français
d'audience avec sa dent en or,
pour le lancement de son dernier
disque, la montée à la bouche de
l'eau pour un bouquin exhibi-
tionniste muni de ceinture de
chasteté et l'annonce prudent de
son appui à Bill Clinton! Mais il
se pourrait que Geena Davis,
qui a une pêche terrible quand
elle manie la bâte, lui vole la ve-
dette...

Résultat: un film comme il y
en a cinquante par année...

FyLy

Baseball au féminin
Dans les arcanes du cinéma
typiquement américain

(sp/Columbia)

Le retour du militant Malcolm X
Vive polémique aux Etats-Unis

C'est avec la plus importante pro-
duction jamais réalisée par un ci-
néaste noir américain que Holly-
wood fait entrer l'ancien chef de
file des «Black Muslims» dans
l'histoire du cinéma. Son auteur
Spike Lee, réalisateur de Do the
Right Thing et Jungle Ferer que
les spectateurs chaux-de-fonniers
attentifs ont pu découvrir récem-
ment à l'ABC.

Cet auteur est le symbole de
toute une génération de jeunes
cinéastes noirs américains qui
comptent à leur actif une bonne
trentaine de films tournés ces
deux à trois dernières années. Il
existe maintenant un public
pour le cinéma «black», car la
communauté noire américaine
était saturée des films à l'eau de
rose tournés à son intention.
Avec l'avènement d'un certain
nombre de vedettes actives dans

le «show-biz» telles que Bil Cos-
by ou Quincy Jones, Spike Lee a
pu tenir son pari et rassembler
les 33 millions de dollars néces-
saires à une production de plus
de trois heures.
BIOGRAPHIE
En un an donc. Spike Lee a bou-
clé une biographie du dirigeant
noir Malcolm X, le théoricien de
la violence noire, qui mourut as-
sassiné par de plus extrémistes
que lui . après qu 'il se fut conver-
ti à l'islam après un voyage en
Egypte en 1964 que rappelle le
film.

Sorti le 18 novembre sur les
écrans américains, le film fait
l'objet depuis des semaines de
polémiques dans la communau-
té noire qui le considère comme
un film bourgeois, conformiste
et qui édulcore totalement le

message révolutionnaire de
Malcolm X.
VRAI MESSAGE
Mais le message que Spike Lee a
voulu transmettre est tout autre:
c'est son désir à la fois de rendre
hommage à cet homme des
mouvements des années
soixante et de le mettre en pers-
pective par rapport à d'autres
chefs non violents. Il est évident
que Lee, faisant partie de la
classe moyenne noire ne voulait
pas lancer aujourd 'hui un mes-
sage aussi violent que celui des
chanteurs «Ice Cube» ou «Pu-
blic Encmy». Il informe et docu-
mente en réalisant une œuvre
qui doit toucher toute la com-
munauté américaine et susciter
également en Europe l'intérêt de
mieux connaître ce pan de l'his-
toire contemporaine.

Jean-Pierre BROSSARD

Le théâtre du cinéma
Cinq filffls , des Marx Brothers

Les quatre frères Marx (Herbert
dit Zeppo; Léonard dit Chico;
Arthur dit Harpo et Julius Henry
dit Groucho) ont tourné ensemble
13 films entre 1929 et 1950, dont
cinq seront présentés, jusqu'au 11
décembre, à l'abc: The Cocoa-
nuis (1929), Animal Crackers
(1930), HorseFeathers(l932), A
Day at the Races (1937) et Duck
Soup (1933)

Ersatz délirant de Musicals de
Broadway ou de show à
sketches, leurs films se déroulent
souvent dans un lieu qui trahit
leur origine théâtrale, et semble
limiter leur cinéma: un lieu uni-
que (le transatlantique de Mon-
key Business, la villa de Animal
Crackers, la ville-état imaginaire
de Duck Soup) suffit souvent à
leur délire organisé.

DU THÉÂTRE
À LA CAMÉRA
Comme de nonsensiques say-
nètes, leurs premiers films sont
des spectacles de scène filmés
qui semblent n'exploiter guère
les moyens et les effets spécifi-
ques du cinéma... seul le théâtral
et fréquent «aparté au specta-
teur» se mue en regard-caméra.

Pourtant, ce qui n'était qu'un
jeu purement scénique s'est
transformé en cinéma. A force
de saper de l'intérieur la notion
de spectacle, de l'image et du
son, les Marx sont devenus des
corps étrangers involontaire-
ment cinématographiques qui -
venus du théâtre et du cirque -
ont renversé les codes de logique
filmique, du temps et de l'his-
toire.

LE GAG EST L'HISTOIRE
A l'inverse de la tradition du co-
mique burlesque, la notin de
«tableau» n'existe plus guère.
On ne passe pas d'une scène à
l'autre dans un ordre successif,
distinctement défini: l'unité est
créée par les Marx au sein même
du gag, de façon plus cinémato-
graphique que théâtrale - ce qui
contredit leur origine (la scène).

Le leur est un cinéma d'orga-
nisation chaotique où Antonin
Artaud (à propos d'Animal
Crackers) voyait «la libération à
travers l'écran d'une magie par-
ticulière que les rapports habi-
tuels entre paroles et images
n'offrent généralement pas».

F.M.
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LA CHAUX-DE-FONDS

• ABC (<? 23 72 22)
Au hasard, ce soir, specta-
cle complet avec Branch
Worsham, ve 20 h 30.

• CORSO (p 23 28 88)
Max et Jérémie (de C. De-
vers avec P. Noiret), 16 ans,
tous les jours 18 h 30, 21 h,
sa, di, me aussi 16 h.

• EDEN (>* 23 13 79)
Wayne's World (de P.
Spheeris, avec R. Love), 12
ans, tous les jours 18 h 30,
20 h 45, ve, sa aussi 23 h 15,
sa, di aussi 14 h 30,16 h 30,
18 h 30.

• PLAZA(<? 2319 55)
Une équipe hors du com-
mun (de P. Marshall avec
Madonna), 12 ans, tous les
jours 15 h, 18 h, 20 h 30.

• SCALA(>' 2319 18)
Horizons lointains (de R.
Howard avec T. Cruise, N.
Kidman), 12 ans, tous les
jours, 18 h 15, 21 h, sa, di,
me aussi 15 h 30.

NEUCHÂTEL

• APOLLO 1
15h,17h45,20h15,23h,
Les blancs ne savent pas
sauter (de R. Shelton avec W
Snipes), 16 ans.

• APOLLO 2
15h,17h45, 20 1.45.23 h.
Le petit prince a dit (de C.
Pascal avec R. Berry, Ané-
mone), pour tous.

• APOLLO 3
15 h, 17h45 en V.O., 20 h
30, Beignets de tomates
vertes (de J. Avnet, avec C.
Bâtes), 12 ans.

• ARCADES
15 h, 20 h 30, Les aventures
d'un homme invisible (de J.
Carpenter, avec C. Chase),
pour tous.

• BIO
15 h, 18 h, 20 h 30, Anna
Goeldin - dernière sorcière
(de G. Pinkus avec C. Kem-
pers), 12 ans.

• PALACE
15 h, 18 h, 20 h 30, 23 h 10,
Une équipe hors du commun
(de P. Marshall avec Madon-
na), 12 ans.

• REX
15 h, 18 h, 20 h 45, L. 627
(de B. Tavernier, avec D. Be-
zace), 16 ans.

• STUDIO
15 h, 18 h, 20 h 30, L'accom-
pagnatrice (de C. Miller avec
R. Bohringer), 12 ans.

COUVET

• COLISËE
20 h 30, Le dernier des Mo-
hicans, 12 ans.

SAINT-IMIER

• ESPACE NOIR
21 h, Hiden Agenda (de Ken
Loach, avec Brian Cox).

TRAMELAN

• CINÉMATOGRAPHE
17 h, Fievel au Far-West (de
Phil Nibbelink), pour tous.
20 h 30, Céline (de J.-C.
Brisseau), 14 ans.

CINÉMAS

—| «a -rr+i
Fritz Lang au douzième séminaire de cinéma du Louveiffin

Fritz Lang
De l'expressionnisme allemand au cinéma américain
d'avant et d'après-guerre (sp)

Du vendredi 4 (dès 20 h) au di-
manche 6 décembre (jusqu'à 11 h
30), le douzième séminaire de ci-
néma du Louverain s'entêtera
dans l'étude et la jouissance des
origines qui présidèrent au ciné-
ma dit d'auteur.

Après Orson Welles et son refus
magistral de la pseudo-objecti-
vité du cinéma, l'on découvrira
donc le rôle non moins impor-
tant que joua Fritz Lang (1890 -
1976) dans cette même insurrec-
tion - qui accoucha de nos mo-
dernes, les Godard, Fassbinder
et autres Scorsese.
UN ART DE MASSE
Lang diffère pourtant profondé-
ment de Welles dans le sens où il
prend toujours acte que le ciné-
ma est un art de masse, et des-
tine donc ses démonstrations au
plus large public... Voilà pour-
quoi Lang constitue un cas uni-
que dans l'histoire du septième
art : avec une intelligence et une
efficacité confondante, un ci-
néaste a amené ses spectateurs à
ne plus croire au cinéma... qui
plus est , en les faisant plutôt
jouir de cette perte.

En prise directe avec l'His-
toire , la grande. Lang n'a eu de
cesse de vouloir révéler qu 'une
image n 'est jamais que le fait

d'une idéologie ou , à tout le
moins, relève d'un point de vue:
c'est donc que les apparences
dont se drape tout film sont
trompeuses - Lang quitta l'Alle-
magne en 1933 après avoir «dé-
cliné» l'offre d'un Gœbbels ad-
miratif qui lui proposait «la di-
rection du cinéma allemand»!
AU PROGRAMME
De quelque quarante films tour-
nés en près de quarante ans de
carrière, les organisateurs de ce
douzième séminaire ont procédé
à une sélection casse-tête de huit
chefs-d'œuvre avec des change-
ments de dernière minute - cer-
taines cassettes, qui figuraient
au programme, n'étant pas ou
plus disponibles.

En toute certitude, l'on pour-
ra (re)découvrir deux films
muets, Metropolis (1926) et Les
Espions (1927), la première œu-
vre sonore de Lang, M. le mau-
dit ( 193 i ), ainsi que quatre films
américains caractéristiques de sa
«période» américaine. Fury
(1936). The Big Heat (1953).
Moonf lcet (1955). et l 'invrai-
semblable vérité (1956)... le tout
couronné par son œuvre «testa-
mentaire». Les mille veux du Dr
Mabuse (i960)!

Vincent ADATTE

Les apparences troqipeuses



Victime de la libéralisation
Ascom dans la tourmente conjoncturelle

La société Ascom, telle
que le public la connaît
aujourd'hui est le fruit de
la fusion, en 1987,
d'HasIer et d'Autophon.
Ces deux sociétés, relati-
vement semblables de
par leurs activités dans
les télécommunications
avaient alors décidé
d'unir leurs efforts afin
de relever les défis des
années à venir. De nom-
breuses synergies ont pu
être dégagées pour for-
mer aujourd'hui un grou-
pe qui compte plus de
18.000 employés.

Par Sean KELLY TS
de Darier, Hentsch & Cie ^W

Le groupe a depuis lors dévelop-
pé de nombreuses nouvelles ac-
tivités dans le domaine des télé-
communications en se spéciali-
sant dans les réseaux de télé-
communication, les terminaux
téléphoniques et les systèmes de
transmission de données élec-
troniques. Quelques diversifica-
tions ont également été effec-
tuées telles que les téléphones à
prépaiement, les lecteurs de
cartes à puces, les distributeurs
de billets de transport, les ma-
chines d'affranchissement et
même des appareils auditifs.

Afin de donner également un
service complet à sa clientèle,
Ascom a de plus diversifié ses
activités dans l'alimentation
électrique pour ces mêmes sys-
tèmes et réseaux de télécommu-
nication. Cette vision de l'avenir
a été jusqu'à aujourd'hui profi-
table à cette association, puis-
que le groupe a généré 3,1 mil-
liards de chiffre d'affaires, et un
bénéfice proche de 54 millions
de francs au cours de l'exercice
1991. La stratégie de développe-
ment d'Ascom a toujours été de
se maintenir aux avant-postes
de la technologie et de se posi-
tionner dans des niches en ma-
tière de télécommunications.

Depuis la fusion d'HasIer et
d'Autophon, le groupe Ascom a
également cherché à étendre ses
activités à l'étranger. C'est dans
ce but qu'elle a acquis l'année
dernière la société américaine
Timeplex qui compte parmi les
principaux fournisseurs de ré-
seaux de communication inter-
nes. Bien que ces intentions
d'expansion soient louables, As-
com demeure cependant encore

L'usine Ascom d'Orbe cJ;. .,
Avec une chute de 20 à 25% de commmandes des PTT, le groupe a dû recentrer ses activités et se diversifier.(ASL-a)

typiquement helvétique, avec
56% de son chiffre d'affaires
réalisé en Suisse et environ 60%
de son effectif actif en Suisse.

LIBÉRALISATION

Le présent exercice du Groupe
Ascom va vraisemblablement
être marqué par les change-
ments survenus dans le monde
des télécommunications en
Suisse. Un vent de libéralisation
a, en effet, soufflé sur le mono-
pole étatique des PTT. Une
chute de 20 à 25% des entrées de
commandes de la part des PTT
est dès lors anticipée pour 1992,
Ascom perdant avec la régie
suisse un marché qui lui était
communément réservé. La dété-
rioration conjoncturelle devrait
également avoir cette année un

impact négatif sur la marge opé-
rationnelle du groupe. En effet,
Ascom a toujours eu à suppor-
ter des charges élevées, liées
principalement à des coûts de
production et à une masse sala-
riale à forte proportion helvéti-
que. La management du groupe
ayant décidé un peu tardive-
ment d'opter pour le transfert
d'une part de la production vers
l'étranger, le bénéfice d'exploi-
tation du groupe devrait être en
recul de 10% au cours de cet
exercice.

Au cours des années passés,
Ascom a suivi une politique
d'expansion prudente, son chif-
fre d'affaires ayant cru de 9%
annuellement au cours des 5
dernières années. Ce n'est que
récemment que le management
du groupe a résolument opté

pour une politique de croissance
plus agressive, par alliances ou
par acquisitions. La dette por-
tant intérêt est ainsi passée de
266 millions de francs en 1987 à
1,1 milliard en 1992, ce qui cor-
respond à 32% de l'ensemble du
bilan. L'accroissement du ni-
veau de la dette pèse aujour-
d'hui sur les résultats du groupe.

La volonté exprimée par le
management de persévérer dans
l'augmentation de la part de
chiffre d'affaires généré à
l'étranger ne permettra pas d'al-
léger les charges financières lors
des prochains exercices.

MAL POSITIONNÉ
Ascom semble aujourd'hui rela-
tivement mal positionné pour
affronter sereinement le ralentis-
sement conjoncturel. Ses pro-

duits, relativement chers, sont
fortement concurrencés par
ceux d'Alcatel, de Motorola et
de AT&T. Les baisses de com-
mandes enregistrées de la part
des PTT, l'augmentation non
négligeable de sa charge d'inté-
rêt au cours de l'exercice présent
et l'exposition de ce type d'en-
treprise aux aléas conjoncturels
ne devraient guère favoriser l'es-
sor du groupe en ces temps diffi-
ciles.

Les actions au porteur (1090
francs au 24 novembre 1992)
s'échangent actuellement à 10,4
fois les bénéfices 1992 et 9,3 fois
les bénéfices 1993 estimés. Au
vu des perspectives encore peu
favorables, nous n'attendons
pas de reprise des titres Ascom
avant plusieurs mois. S. K.

Pour de nouvelles règles du jeu
A la corbeille

La tension monte a moins de
deux semaines de la votation sur
l'EEE. Sans doute le verdict
sera-t-il serré après le plaidoyer
des conseillers fédéraux Felber
et Delamuraz plus particulière-
ment et de plusieurs grands pa-
trons helvétiques (dont ceux de
l'industrie des machines qui
souffre beaucoup à l'heure ac-
tuelle).

Chronique boursière de __ \
Philippe REY W

Je le répète: refuser des nou-
velles règles du jeu valables à la
fois pour la Communauté euro-
péenne et les membres de
l'AELE en ce qui concerne une
zone de libre-échange uni que re-
viendrait à faire un formidable
pas en arrière et renier ainsi plu-
sieurs décennies de politique
d'ouverture de la Suisse au plan
économique.

Un non le 6 décembre signi-
fierait que pour la première fois
de son histoire la Suisse serait

institutionnellement coupée des
autres pays de l'AELE et de la
CE. Elle aurait, dès le 1er janvier
1993, un statut inférieur qui ne
lui ouvrirait pas le marché uni-
que, et par conséquent, créerait,
au départ, une situation de han-
dicap par rapport à ses voisins.

Les opposants à l'EEE mè-
nent en fait un incroyable com-
bat d'arrière-garde! L'EEE a un
objectif essentiellement écono-
mique: l'extension aux pays de
l'ancienne Association euro-
péenne de libre échange des am-
bitions de l'acte unique de 1985,
à savoir un grand marché libre,
sans frontières, mais pas les
Etats-Unis d'Europe dirigés par
un centralisme politique que les
détracteurs de l'EEE dénoncent
en faisant l'amalgame.

FLOU
Cette incertitude conjuguée à
celles de l'économie mondiale
(notamment la petite forme de
l'Allemagne, notre plus grand
partenaire commercial ) pèsent

sur le marche des actions suisses
en ce moment. Un point positif
néanmoins: l'accord agricole
qui semble se dessiner dans le
cadre de l'Uruguay Round entre
les Etats-Unis et la CE, bien que
la France puisse invoquer le
«compromis de Luxembourg»
et déclencher, du coup, une crise
majeure en Europe, laquelle doit
de nouveau faire face à de nou-
velles spéculations sur les mon-
naies, contraignant à de nou-
velles dévaluations des devises
faibles au sein du SME (Système
monétaire européen).

Pour le moment aucune ré-
évaluation du mark, accompa-
gnée d'une réduction des taux
allemands, n'est encore interve-
nue (le conseil de la Bundesbank
devait se réunir hier après-midi),
la Bundesbank considère en ef-
fet que la croissance de la masse
monétaire et de l'inflation sont
encore trop rapides pour per-
mettre un assouplissement de sa
politique, ce qui fait le jeu de la
monnaie allemande pour l'ins-
tant, notamment face au dollar

et au franc suisse qui pâtit quel-
que peu des incertitudes liées à
l'EEE et ne parvient, de ce fait,
pas pleinement à profiter de la
nouvelle crise régnant dans le
SME.

Toutefois, une stabilisation de
la parité DM/franc suisse aux
alentours de 0,90 franc pour un
mark n'est pas une mauvaise
chose, loin s'en faut. Au
contraire il vaut mieux cela
qu'une forte volatilité, d'autant
plus que le niveau précité n'est
pas préjudiciable aux exporta-
teurs helvétiques.

UNE RÉACTION
D'HUMEUR
Un non à l'EEE risque de pro-
voquer une réaction d'humeur
négative tant sur le franc, les
taux d'intérêt helvétiques que la
Bourse (bien que cette éventuali-
té soit déjà escomptée en partie).
Un oui sera salué par une em-
bellie. Mais pour que celle-ci se
prolonge, il faut soit une détente
généralisée des taux en Europe,

sous la férule de la Buba, soit
une reprise de la croissance des
bénéfices des sociétés. Tant que
l'un ou l'autre de ces éléments
manquera, le marché helvétique
des actions va continuer de se
languir dans les mois à venir.

Pour l'instant, le marché
suisse s'apparente à la Berezina.
Les valeurs secondaires
n'échappent pas à cette morosi-
té, sauf quelques-unes d'entre-
elles qui se sont stabilisées, no-
tamment Walter Rentsch, Foto-
labo, Pargesa Holding ou Fuchs
Petrolub, lesquelles s'avèrent
très intéressantes dans une opti-
que à plus long terme, c'est-à-
dire 2 à 3 ans. Le bon de partici-
pation Hilti doit également être
suivi de près. Le groupe liech-
tensteinois, actif dans les techni-
ques de fixation et la chimie de
constrution, prévoit effective-
ment une progression de 10%
de son bénéfice net et de son
cash-flow pour 1992. C'est re-
marquable dans le contexte ac-
tuel.

Ph. R.

UN PEU
DE MONNAIE

La fin de Tannée se profile déjà
à l'horizon sans que les mar-
chés des changes ne retrou-
vent leur stabilité d'antan. En
effet, le SME est à nouveau
harcelé de toute part depuis
plus d'une semaine, la peseta
et l'escudo étant les principales
victimes de ces désordres (dé-
valuation de 6%). Les pro-
chaines «proies» de ces mou-
vements spéculatifs semblent
déjà désignées, à savoir la punt
irlandaise, les couronnes da-
noise et norvégienne, voire
même à plus long terme le
franc français. En vérité, le feu
continuait à couver depuis les
turbulences de septembre der-
nier au lendemain du vote fran-
çais sur Maastricht. La mau-
vaise santé économique de
l'Europe qui va s'aggravent de
jour en jour (chômage, licen-
ciements, etc.) explique cette
réelle crise monétaire, laquelle
affaiblit dangeureusement
l'existence même du SME. Le
mois de décembre pourrait
bien se révéler plus rude qu'à
l'accoutumée sur les diverses
places financières.

Le dollar
Face à cette inconstance des
marchés, le billet vert tire son
épingle du jeu et passe actuel-
lement par une période de
consolidation. A l'ouverture
des marchés jeudi, il s 'échan-
geait à Fr. 1.4305/15, DM
1.5890/00 après avoir atteint
Fr. 1.4590 et DM 1.6170 en
début de période. Les diverses
données économiques ne sont
plus aussi néfastes que par le
passé, telles que les com-
mandes de biens durables à
plus 3,9% en octobre (moins
0,5% en sept.) et le «consumer
confidence» à 65% (54,6% en
sept.). Le consommateur amé-
ricain croit à nouveau en des
jours meilleurs. C'est de bon
augure!...

La livre anglaise
A Fr. 2.1750/2.18 , DM
2.4250/85 mercredi en clôture,
le sterling limite tant bien que
mal les dégâts. Son avenir reste
sombre malgré tout

te deutsene Marx
Fr. 89.75/88 en milieu de se-
maine! Avec des taux d'intérêts
qui ne se détendent pas d'un
iota, le DM ne peut que diffici-
lement s'affaiblir, bien au
contraire.

Le franc français
En début de semaine, le FF
était pris à nouveau dans le
collimateur des spéculateurs.
Pas étonnant donc s 'il s'affi-
chait à Fr. 26.42/46, FF/DM
339.10/50 mercredi contre Fr.
27. - et FF/DM 336.80 une se-
maine auparavant. Chaque jour
la Banque de France veille au
grain, oui mais pas indéfini-
ment...

Face à cette instabilité des mar-
chés, du SME en particulier,
certains observateurs en vien-
nent à regretter l'époque de
l'étalon-or des années 60...

Par Georges Jeanbourquin
de la Société de Banque Suisse
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SI, SI... C'EST

"OUI"

M

on oui à 1 Europe me surprend !
Honnêtement , je ne le sens pas
bien. Je ne trouve pas à m'appuyer
sur quelques certitudes fondées sur
mes convictions de base. En bref , je
suis dérouté. Il y a comme un

malaise dans ce "oui" que je déposerai dans l'urne, le 6
décembre.
Alors, s'en prendre à ceux-ci ou à ceux-là qui militent si
durement en faveur du "non" me semble à tout le moins
saugrenu.
Avec une réserve, toutefois!
Les ténors du "non" ont une argumentation singulièrement
à fleur de peau. Ils font peu de cas de nous abuser par omis
sion ou par une argumentation tellement réductrice d'une
réalité qu'ils ne connaissent pas, celle du futur "Espace",
qu 'un minimum de méfiance doit prévaloir à leur égard.
Une question ne cesse de me turlupiner à propos de ces
Inquisiteurs du futur: que serait la Suisse sous leur férule?
Cette Suisse qu 'ils veulent préserver des attouchements
européens n'est pas celle que nous avons bâtie avec beau-
coup de courage, de patience et surtout d'abnégation à la
suite de nos pères, à l'enseigne d'un consensus permanent
nourri de compromis qui, c'est vrai , ont fini par entamer la
part la plus vigoureuse de nos tempéraments respectifs.
Vivre ensemble a toujours été à ce prix.
Nous n'aurions pas pu bâtir la Suisse avec les arguments
péremptoires de ces "nein" populistes. En d'autres temps, le
même courant refusait l'AVS, les trois semaines de
vacances, les conventions collectives, l'assurance chômage.
Il n 'aurait pas institutionnalisé la solidarité sociale.
Il n 'auraient rien partagé comme il refuse aujourd 'hui tout
partage avec nos voisins.
On reconnaît là le hérisson de la dernière Exposition
nationale.
C'est peut-être bien cela mon "oui" un peu flou et hésitant.
Je suis pris au piège de ce patriotisme outrancier qui vou-

drait nous faire croire que l'attitude du hérisson est toujours
d'actualité. Ce n'est pas ce que je retrouve chez nos jeunes,
la génération qui, de fait, va vivre notre engagement et en
payer le prix pour en avoir le bénéfice.
Ce vote, le plus fondamental de notre vie, nous bouscule.
Nous aurions eu besoin de quelques semestres encore,
selon nos habitudes, pour y penser et en parler longuement
entre nous.
Ainsi sommes-nous. Pour vivre ensemble, il nous a toujours
fallu beaucoup de temps. Il y a 145 ans, pour nous lier défi-
nitivement et adopter une Constitution libérale contre les
Conservateurs, nous en vînmes aux mains dans la guerre
civile du Sonderbund.
Un peuple vit toujours dans la conscience de son Histoire ,
même s'il ne la connaît guère. La conscience collective se
charge de combler les manquements.
Ce repli conservateur face à l'ouverture européenne se
nourrit-il des mêmes affres que jadis , quand toute l'Europe
commença à se transformer? Sommes-nous toujours aux
prises avec cet instinct protectionniste que nous déplorons
chez les autres quand il entrave nos affaires?
Face à deux incertitudes, face à notre avenir, nous devrions
nous installer dans les graves conséquences du "non", pré-
férées à celles, importantes, du "oui" mais d'une autre
nature? Nous revivrions ce que nous avons surmonté entre
Alpes et Jura , il y 145 ans. Nous autres Romands, Aléma-
niques et Tessinois nous hésitons à pousser la porte de voi-
sins de palier, Français, Allemands et Italiens...
Voilà, c'est très difficile de résumer ainsi des mois de
réflexion , de les mettre bien à plat , mais mon "oui" m'appa-
raît plus net. C'est un "oui" conforté d'une simple certitu-
de: une fois de plus, nous n'échapperons pas à notre destin
de faire de ce "oui" ce que nous voudrons qu'il soit.

En cela je nous fais confiance.

GIL BAILLOD
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artisan d une adne
sion de la Suisse à

faut se rendre comp-
te que l' occasion est unique. Si la
Suisse n 'adhère pas à l 'EEE ,  elle
risque bien de le payer pendant des
années.  Nous n 'aurons pas de
second choix! " D'emblée , le décor
est planté: les Castella , partisans de
l'Espace économique européen , se
veulent  plutôt rassurants sur les
effets d' un rapprochement Suisse -
Europe.

Les salariés nourrissent pourtani
quelques craintes liées aux quatre
libertés induites par l'EEE. Pour le:
Castella , ces peurs sont manifeste
ment assez vaines. Les bras croisés,
un léger sourire aux lèvres, Paul Cas-
tella analyse la situation: "Pour ce
qui est de la libre circulatJon des per-
sonnes, les gens ont peur de subir un
afflux de travailleurs étrangers. Ils
oublient que les Européens désireux
de venir travailler en Suisse auront
besoin , dans le cadre même de
l'EEE , d' un contrat de travail avant
de pouvoir s'établir ici. Dans les faits
donc , il ne devrait pas y avoir de
grands changements."

En outre , nous avons actuelle-
ment en Suisse un problème de
main-d ' œuvre qualifiée. Le niveau
de la formation , dans ce pays, n 'est
pas en train d'augmenter. Au mieux ,
il paraît plutôt stagnant, pour ne pas
dire à la baisse. Or , il s'agit de
quelque chose de vital pour la Suis-
se. Prenons un exemple dans l'horlo-
gerie: les effectifs de "Zénith" ont
quasiment doublé en trois ans. Nous
avions besoin , dans le cadre de notre
production , d'ouvriers extrêmement
qualifiés et spécialisés. A défaut de
les trouver en Suisse, il a fallu les
chercher chez les frontaliers... "

Les salaires:
une question économique

De même , la crainte de voir
s'instaurer une sorte de dumping
salarial n 'est pas liée à l'EEE , mais
tout simplement à la conjoncture.
Calmement , sans hâte , en termes
précis , les Castella alignent posé-
ment leurs arguments sur le fil du
raisonnement économique. "Avec
ou sans l'EEE , les Suisses doivent
pouvoir produire aux coûts les plus
bas possible. C'est une question de
survie! Si la Suisse veut conserver
une industrie du secteur secondaire ,
axée essentiellement sur l' exporta-
tion, elle doit être compétitive. Nous
nous retrouvons donc soumis à des
pressions considérables sur les prix
de vente et, partant , il est nécessaire

M L'Espace économique européen? Si la Suisse n'y entre pas. elle sera passée à
côlé d'une occasion extraordinaire! Paul Castella el son fils Pierre sont convaincus
qu'une adhésion à l'EEE est indispensable pour la Suisse. Avantages économiques ,
industriels , pratiques , mais aussi raisons éthiques et humaines , tout plaide en
faveur d'un rapprochement avec l'Europe des Douze: entretien à bâtons rompus
avec des industriels de renom qui emploient en Suisse , toutes partici pations
confondues, plus de 1500 personnes.

de demander aux ouvriers d' aug- :
menter leur productivité. C'est un j
problème d'économie pure. Avec ou :
sans l'EEE , l'industriel est contraint j
de chercher à plafonner ses prix, ou i
mieux, à les baisser. Pour ce faire, la i
masse salariale doit elle aussi être •
plafonnée. Mais soyons objectifs: il •
est certain que les biens et les ser- :

vices, dans le cadre de l'EEE , seront
meilleur marché. Le coût de la vie
devrait donc baisser. Faites le comp-
te! Si les salaires restent stables et
que la vie est moins chère, le salarié
y gagne! Et finalement , l'entreprise
aussi puisqu 'elle maintient sa compé-
titivité en ayant la possibilité de pla-
fonner ses salaires..."

Le marché  c o m m u n a u t a i r e ,
d' autre part , n 'est pas un monde
inconnu pour les ent repreneurs
suisses. "On entend dire que la Suis
se va se noyer dans une immense
masse en participant à l'Espace éco-
nomique européen. C'est vrai que
nous sommes petits à l'échelle du
continent. Mais cette masse , on la
connaît! On travaille déjà avec les
industriels européens. Ce sont des
hommes qu 'on côtoie depuis long-
temps. Avec qui on a l'habitude de
traiter. Ce n 'est pas l'inconnu! "

"Les Suisses, du reste , ne sont
pas démunis face à l'Europe. Nous
avons des atouts. Si nous nous bat-
tons , nous pouvons gagner et ça ,
c'est important. I! faut le dire!"

Les Européens nous
connaissent

"L'avantage que nous apporte -
rait en revanche l'Espace écono-
mique européen , c'est une dispari-
tion des barrières douanières et des
normes qui y sont liées", poursuit
Paul Castella. "Pour les machines-
outils , par exemple , nous n 'avons
actuellement pas de concurrents
européens. Les droits de douane
sont donc très bas." "Mais ' ils exis-
tent tout de même", intervient Pier-
re , "et là où le bât blesse, c'est sut
les directives nationales. En France,
par exemple , tout est réglementé.
Les choses sont toujours longues et
compliquées. Même sans problèmes
précis, il arrive que nous subissions
ainsi des semaines et des semaines
de blocage ! Et ce temps-là entraîne
une hausse des coûts administratifs,
doublée d'une perte de temps."

RIEN
À CRAINDRE,

TOUT
À GAGNER

Beaucoup d'industriels mena-
cent de quitter la Suisse en cas de
non adhésion à l'Espace écono-
mique européen. Les Castella ne
pensent pas  en ces termes. Pierre
et Paul Castella échangent un
regard, hésitent un instant sur le
propos à tenir et se lancent à
l'eau: "'lljmtt être honnête.'Même
en étant partisans de l'EEE, il ne
convient p a s  de j o u e r  sur la peur
¦des gens.' Nous ayons déjà sou-
vent été sollicités sur ce point.
Nous ay ons jusqu'ici toujours refu-
sé. Le p ur  où nous ne serons p lus
'c'ompêtiMfi ici, nous envisagerons
rla question, pas  avant!".
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e secteur de la
construction dans
la région va-t-il pâtir
ou profiter d' une
entrée de la Suisse
dans l'EEE? "Il n'y

aura pas de changements" tranche
Riccardo Bosquet. Tout au moins
en ce qui concerne les petits et
moyens chantiers. Et l'entrepre-
neur chaux-de-fonnier d' ajouter:
"Des entreprises étrangères tra-
vaillent déjà en Suisse pour des tra-
vaux de courte durée. L'OFIAMT
leur délivre une autorisation de
trois mois. Ainsi , par exemple ,
vous pouvez faire poser une char-

du chantier et de sa machine.
Ce qui préoccupe par contre

M. Bosquet c'est la formation. Pour
maintenir celle-ci à son niveau
actuel , il ne suffit pas, selon lui ,
d'ouvrir des écoles. Par exemple, la
formation d'ingénieur en arts et
métiers qui est proposée en France
ne saurait être suivie en Suisse. "Il
n'y aurait pas de professeurs com-
pétents et pas suffisamment
d'élèves. Il y a donc une interdé-
pendance. On ne peut pas tout faire
en Suisse." Avec l'EEE, la possibili-
té d'entreprendre une formation à
l'étranger sera possible.

Et Riccardo Bosquet de conclu-
re sur une note plus philoso-
phique: "Le challenge est chez
nous. Nous avons fait preuve de
compétence. Nos voisins attendent
de nous que nous soyons de nou-
veau un modèle."

pente métallique, même pour une
grande halle, par des Français. Dès
lors, avec ou sans l'Espace écono-
mique européen , les travaux de
courte durée ne seront pas tou-
chés."

Il paraît en effet probable que
pour la construction de maisons ou
de locatifs privés , une entreprise
danoise ou finlandaise ne va pas se
déplacer jusqu 'ici pour obtenir un
contrat qui ne lui rapporterait pas
un bénéfice substantiel. Et M. Bos-
quet de préciser que dans l'immé-
diat "il y aura des abus dans les tra-
vaux de eourte durée. Abus qui
auront lieu avec ou sans fron-
tières".

D autre part , les systèmes car-
tellaires existent tant en Suisse que
dans la Communauté européenne.
Citant l'exemple des prises élec-
triques, M. Bosquet se veut réalis-
te: "Bien qu 'une normalisation soit
en cours, chaque pays a ses propres
standards. La Suisse bien sûr, mais
l'Espagne, la France et l'Allemagne
également."

Tunnels
Les structures , en outre , se

modifient dans le secteur de la
construction. A preuve: "Il y a peu ,
si vous vouliez percer un tunnel ,
vous deviez acheter la machine.
Aujourd'hui vous établissez une
action de partenariat. Celui qui ,
autrefois , était le vendeur devient
votre partenaire. Il suit l'évolution

H Quand le bâtiment va , tout va! Alors , le secteur de la
construction ira-t-il mieux si la Suisse adhère à l'EEE? L'avis
d'un entrepreneur de la région.

TRAVAUX
PUBLICS:

CONFIANCE

: fe: '¦' - • ¦ • ' - :i
• Pour tout ouvrage dont le
i coût dépasse neuf millions de
| ï f tancs, la Confédération, les
: > . cantons et les communes
: ^devront faire une offre
[ j ; publique dans l 'EEE po ur
; ; l'adjudication des chantiers.
¦ L En. matière de marchés ¦'
; \ publics, ia Suisse n 'est pas  à- la
| . traîne. Et ie chantier du siècle.
i ; (les NLFAl attirera les convoi:
\ tises...
i La libéralisation dans Ce
; >; setèur perrhettff aît aux collée-
i ;., tiviïés publiques d'économiser
i ; plusieurs centaines de mit-
\ lions de fràptiç è. Elle donnera I
; aussi la possibilité aux entre-
; 7 prises suisses d'opérer à
i f. l'étranger. -
; i .: Rappelons que les entre-
• f f̂ i ses  étrangères qui vien-
\ \<dront opérer en Suisse seront
¦ ; tenues de respecter les coridi-
i f i i o n s  de salaire et les presta -
j ; lions sociales locales. Elles
I ^.seront fixé es soit par des
\ conventions collectives, soit
• 7 entre les partenaires sociaux.



TRAVAILLEURS,
VOS SALAIRES

NE SONT PAS EN
DANGER

A

ssis dans son salon,
une tasse de café à
la main, Jean-Pierre
Ghelfi accueille
l'expression des
craintes liées à

l'EEE avec une moue dubitative. "Il
ne faut pas croire que la participation
de la Suisse à l'Espace économique
européen amènera des changements
rapides. En termes strictement éco-
nomiques, l'EEE n'est pas très diffé-
rent de l'Accord de libre-échange de
1972 signé entre la Suisse et la Com-
munauté. Ce traité bilatéral avait
suscité plus de 130 accords destinés
à libéraliser les échanges entre les
parties contractantes. Cet accord ,
pour capital qu'il soit, a-t-il entraîné
des changements subits pour les
gens? Non! Dans le cadre de l'EEE,
les choses ne devraient pas être fon-
damentalement différentes. Ce qui
existe déjà est toujours plus lourd
que ce qui va changer."

Pourquoi les salaires
baisseraient-ils ?

Personne n ignore cependant
que les salaires suisses sont en géné-
ral plus élevés que ceux pratiqués
dans les autres pays européens. Mais
ce genre de disparité salariale existait
en Europe avant le début du proces-
sus d'intégration des Douze, rappelle
tranquillement Jean-Pierre Ghelfi, et
les salariés de la Communauté n'ont
pas eu à se plaindre de baisse de
salaire. "Prenons par exemple la
situation frontalière de la France face
à l'Allemagne. Les différences sala-
riales entre le Bade-Wurtemberg alle-
mand et l'Alsace existent, le niveau
de vie est plus élevé du côté de
l'Allemagne. Le processus d'intégra-
tion européen a-t-il changé quoi que
ce soit à cet état de fait? Les diffé-
rences entre les deux régions subsis-
tent, les salaires allemands ne bais-
sent pas et les structures sociales
n'ont pas étéjnodifiées! Pourquoi
imaginer que ce qui ne s'est pas pro-
duit entre l'Allemagne et la France
se produira en Suisse?"

Le problème de la
qualification

La question des salaires étant
réglée, Jean-Pierre Ghelfi poursuit le
raisonnement et s'attaque aux craintes
des Suisses liées à la main-d'œuvre.
Avec pragmatisme , le syndicaliste
remet l'église au milieu du village.
"Avec l'Espace économique européen,
les entrepreneurs suisses ne seront
plus handicapés dans leur recrutement
de personnel. Il faut dès lors diviser la
question en deux: le marché des tra-
vailleurs qualifiés et celui du person-

B Nombreux sont ceux qui redoutent une incidence de l'Espace économique
européen sur le marché du travail. Les salaires évolueront-ils à la hausse ou à la
baisse? Les affirmations les plus contradictoires circulent à ce sujet Mais, dans
ce domaine, la peur esl mauvaise conseillère. Analyse concrète et dépassionnée
du débat avec Jean-Pierre Ghelfi. L'ancien conseiller communal de Neuchâtel ,
socialiste et syndicaliste, juge l'EEE à son aune réelle, celle d'un accord essen-
tiellement économique.
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de travailleurs quali- ^B-';¦;¦_ -•
fiés. La chance des ^BA
Helvètes, dans ce domai- ^^
ne, ce sera la qualité de forma-
tion de ses travailleurs. Ce sera ça
l'élément déterminant II s'agjt-là, bien
sûr , du problème des collectivités
publiques, mais surtout de celui des
entrepreneurs!

Pour ce qui est du personnel non
qualifié, les choses sont différentes.
Les entreprises pourront bien sûr
recruter librement à travers l'Europe.
Mais qu'en est-il aujourd'hui? Plus de
80% du personnel non qualifié en
Suisse est déjà d'origine étrangère.
Certains croient que les entreprises
dont la production est basée sur les
bas salaires risquent de quitter la Suis-
se. Mais elles partiraient de toute
manière , EEE ou pas! Il faut com-
prendre que leur activité est totale-
ment artificielle. Elles travaillent déjà
sur des produits importés, avec du
personnel importé. Pourquoi reste-
raient-elles en Suisse ?

__ Meilleure
B couverture

mm sociale

Sans quit-
Bf ter le terrain
¦Es concret des
m faits , Jean-Pier-

re Ghelfi pour-
Mv _ suit sur les assu-

w rances politiques
f f iP  données tant sur le

Ŵ  plan fédéral qu 'au
niveau cantonal et syndical à

propos de la protection des tra-
vailleurs. "En ce qui concerne la pro-
tection de la main-d'œuvre suisse, les
pouvoirs publics et les syndicats ont
en outre prévu des mesures ponc-
tuelles de soutien, des filets de sécuri-
té en somme. Sur ce point-là, patrons
et syndicats devront travailler main
dans la main. Il s'agit d'une part de
prévoir des salaires minimaux
d'embauché. D'autre part , il faudra
s'accorder sur des conventions collec-
tives de travail impérarJves sur le plan
régional. Mais, et j'insiste sur ce point,
il ne s'agj là que de filets de sécurité
parce que concrètement, il ne devrait
pas y avoir de gros problèmes.

D'autre part , la couverture des
ouvriers par des conventions collec-
tives est beaucoup plus large en Euro-
pe qu'en Suisse. Si dans ce pays, près
de 50% des salariés sont couverts par
une convention collective , ils sont

plus de 95% en Allemagne par
exemple! 11 faudra donc que nous
donnions, en Suisse, le coup d'envoi à
une multiplication des conventions
collectives."

Assurances sociales
uniformes

Autre problème: celui des assu-
rances sociales. La question du
deuxième pilier a créé, au printemps
dernier, un vent de panique dans les
rangs des travailleurs étrangers. Jean-
Pierre Ghelfi le reconnaît d'autant
plus volontiers que la question est
désormais réglée. "Les Italiens , les
Espagnols ou les Portugais ont fait
pression sur Bruxelles pour que la
solution suisse soit acceptée. Elle l'a
été sans difficultés. Un délai transitoire
de cinq ans est prévu pour les tra-
vailleurs étrangers. Jusque-là, en cas
de retour au pays, ils pourront retirer
leur deuxième pilier. Ensuite, ce sera
l'uniformité dans toute l'Europe. Il ne
faut toutefois pas se faire d'illusion. Il
suffira de dire qu 'on va s'établir
comme indépendant dans son pays
d'origine pour toucher son capital. Je
doute que les caisses de retraite
suisses aillent faire des contrôles au
Portugal par exemple. Inutile donc de
grossir les difficultés.

'"La question du-deuxième
pilier génère en revanche un
problème dramatique ici, en

' Suisse! Le système est prévu
pour la prévoyance de ia retraite
et pour rien d'autre. Or; les
fem mes seront soumises dès le

:. 1er. janvier pr ochain aux mêmes¦ ¦¦règles que les hommes dans ce
domaine. Dans ce contexte, on
constate aujourd'hui que de.
nombreuses Suissesses démis-
siormehtà seule f i n  de toucher

". leur deuxième p ilier. Ces
femmes de 50 ou 55 ans tou-
chent 100.000 ou 120.000
francs maintenant. Mais que

• restera-t-il de cette somme lors-
qu'elles auront 62 ou 65 ahs? Si¦elles ont dépensé cet argent,¦ elles vont au devant dcgros pro-
blèmes. Et c'est ceta.qw est dn-

[ matique. Il faut donc se dèpê-
. cher d'uniformiser le système du

deuxième pilier,'pour rendre, ce
. genre de choses impossible!''



ET LES
FRONTALIERS? I

L A F R O N T I È R E D E M E U R E

M De Vallorbe à Charquemont, environ cinq mille travailleurs fronta-
liers passent la douane chaque jour. Ds sont aussi concernés par l'Espa-
ce économique européen, car leur statut devrait disparaître d'ici au 1er
janvier 1998. Le président de l'Amicale des frontaliers de France, Roger
Tochot, nous a livré ses impressions. Impressions qui laissent appa-
raître certaines craintes qui sont similaires à celles des Suisses.

R

oger Tochot
connaît la Suisse.
"En 1956 , nous
étions seulement
six à passer la fron-
tière. Nous avons

été accueillis à bras ouverts. A
l'époque, nous venions travailler pour
des raisons de promotion sociale. J'ai
passé chez vous les meilleurs
moments de ma vie de travailleur. Et
les avantages du change n'avaient rien
à voir, un franc suisse valait 1,07 FF."

Aujourd'hui retraité Roger Tochot
défend les frontaliers. Bien équipée en
matériel d'impression , installée dans
des locaux suffisamment vastes, l'Ami-
cale des frontaliers publie un bulletin
bimestriel et étend son influence de
Genève à Bâle. Un seul but: informer
et défendre ses membres.

Il va de soi que la votation du 6
décembre intéresse au plus haut point
Roger Tochot. Bien que ne croyant
pas à un vote positif des Suisses, M.
Tochot estime "qu 'il est plus facile de
sauter du train en marche , que de
courir après lorsqu 'il est passé".

En cas d'adhésion suisse à 1 EEE ,
les frontaliers seront impliqués dans le
processus. Dès janvier 1996, il ne
seront obligés de rentrer en France
qu 'une fois par semaine. Et dès le 1er
janvier 1998, la carte frontalière sera
supprimée.

Le cas des inactifs

Mais deux problèmes inquiètent
particulièrement Roger Tochot: le cas
des inactifs et la pression sur les
loyers outre-Jura. Deux éléments inti-
mement liés.

L'EEE permettra  à n 'importe
lequel de ses citoyens de s'installer
dans un pays membre. Pour les per-
sonnes inactives, cette clause entrera
en vigueur dès le 1 er janvier 1993.
Là, le bât blesse. Notre interlocuteur
n'y va pas par quatre chemins: "Les
autorités genevoises jouent sur les
mots. Pour elles , une personne qui
exerce un travail en Suisse et habite
en France est une inactive. Donc non
seulement les rentiers, retraités et étu-
diants pourront habiter en France ,
mais aussi les gens qui ont un emploi
en Suisse. Cette manière d'interpréter
les choses n 'est pas la nôtre. Elle met-

tra la pression sur les loyers en France
et fera augmenter le coût de la vie.
Aux dépens des résidants. " Mais
Roger Tochot ne veut pas faire de
xénophobie: "Nous ne sommes pas
meilleurs que les autres, nous avons
bien le Front national. Mais il faut
comprendre notre situation. Si l'inter-
prétation genevoise est admise , nous
exigerons la suppression immédiate de
la carte frontalière."

La question des inactifs sera de
toute manière traitée par la Commis-
sion européenne. C'est elle qui tran-
chera.

Une barrière j
M. Tochot ne croit toutefois pas :

qu 'un tel phénomène de migration •
puisse se produire dans la région juras- :
sienne. "Vous savez à Genève et Bâle, i
il y a la frontière, mais elle n 'est pas •
physique. Le pays est plat et il y a juste :
une barrière qui sépare les Etats." Et •
d'asséner avec la tranche de la main: j
"Ici , il y a une barrière physique. Pour •
les Chaux-de-Fonniers et les Loclois, j
cette barrière est difficile à franchir, i
J'imagine mal qu 'ils s'installent à Vil- •
lers-ie-Lac ou Morteau. Comme je ne i
connais pas que les frontaliers s'instal- :

lent en Suisse. Tant pour des raisons
financières que psychologiques."

La crainte de la population suisse
sera peut-être apaisée. Mais pas celle
des frontaliers. Ceux-ci craignent en
effe t un afflux massif de main-
d'oeuvre d'autres pays de l'EEE qui
s'installerait en France et travaillerait
en Suisse. "C'est pourquoi , nous
demandons aux autorités qu 'elles
n'autorisent pas ces personnes à tra-
vailler tant qu'elles n'auront pas résidé
trois ans en France. Déjà que nous
avons un problème avec les Français
de l'intérieur. Il y en a même qui vien-
nent des Charentes-Maritimes en
croyant atteindre l'Eldorado. Nous
essayons de les convaincre de rester
chez eux vu la situation économique
actuelle."

- 
¦

'¦ ' L'élément le p lus  important. '
dans la noutellè p otitique.en

h matière de maf od'Qéuvre étrange-
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. .«tes saisonniers,*En effet , au f er
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p ne votent pa$d'éi7bon œil ia dis- \
ï'pa tition de ces tràvatiieurs bon '
fy rwœhé, maison-ne-pourra que se \

réjouir de l'amélioration du statut
Jjsodâlde œsper$0iïies.

Rappelons toutefois que les '>
'¦ activités saisonnières seront tou
(zj ours: autorisées dans l'Espace écc~.

nomique européetipot tr une datée;..
r.:.de six mois. Et le Conseil fédéra, l
;. d'ajouter qu'°il .restera toujours,
r comme en témoignent les expé- :
f  riehces f a i t e s  {au sein de la Cbrri-
l mùnauté, des travailleurs euro-
, pééns Intéressés par ce genre
'd ' emploi". : . :. • i¦¦ Quant t Jean-Pierre Gf telfl, -Ê7
i. estime que ta suppression du,
ï contingentement est aussi une- .
\. - bonne chosèdu p à i n t  de.vue de '
\ l'innovation oarts le travail, "carte ¦¦
; contingentement a permis - t
; .. notamment dans la construction - •
'7 d'en rester à un stade artisanal1'.



C O M M U N E S :

M Avec l'Espace économi que européen , les mandats de
constructions publiques dépassant 9 millions de francs pour-
ront être adjugés à n'importe quelle entreprise d'Europe. Il en
ira de même, pour toutes fournitures atteignant 400.000 francs.
Comment se feront les adjudications publiques? La Chaux-de-
Fonds se prépare. Villers-le-Lac prati que déjà.

A 

La Chaux-de-Fonds ,
la commune se pré-
pare. Comme le
précise le chance-
lier Didier Berberat ,
il n'y a en matière

de marchés publics aucune règle
"tant sur le plan cantonal que com-
munal" . "Trois cantons seulement
en Suisse n 'ont pas encore de règle-
ment: Glaris , Nidwald et Neuchâ-
tel", ajoute-t-il.

La Confédération aura une
année pour légiférer en la matière.
Les cantons adapteront leurs lois. Le
canton pourrait alors tout réglemen-
ter.

La question se pose en effet de
savoir comment la Berne fédérale va
agir, quelles seront les compétences
cantonales et ce qui restera comme
liberté aux communes. Ainsi , "le
canton pourrait réglementer pour
tout ce qui dépasse les 9 millions
d'ECU et laisser les communes
s'occuper du reste. Mais actuelle-
ment, précise M. Berberat , cela reste
flou".

Aujourd 'hui , rappelons-le , la
compétence d'adjuger un ouvrage
appartient au Conseil communal.

Par ailleurs , une motion du
Conseil général est pendante. Elle
demande aux autorités de mettre
sur pied une réglementation sur les
marchés publics. Donc, "de toute
manière, La Chaux-de-Fonds devra
réglementer en la matière", précise
le chancelier.

Allégements fiscaux

Un autre domaine intéresse les
communes: les allégements fiscaux
consentis aux entreprises étrangères
pour les inciter à venir s'installer. De
telles pratiques sont interdites dans
la Communauté. "Tout d'abord , il
faut savoir qu 'en la matière, la déci-
sion est cantonale." Mais M. Berbe-
rat ajoute: "Nous connaissons de
toute manière cinq exemples
d'entreprises qui ont préféré le Bade-
Wurtemberg à Neuchâtel pour des
questions fiscales."

Quant à la non-discrimination
lors de l'engagement de fonction-
naires, le chancelier rappelle que 'a
commune de La Chaux-de-Fonds la
pratique depuis des années puisque
de nombreux étrangers détenteurs
de permis B ou C sont engagés dans
l'administration. Seule la police n'est
pas soumise à ce régime pour des
questions de sécurité.

U

Vous voulez savoir ce
qui a changé concrè-
tement pour nous?",
questionne M. Claude
Vermot, maire de Vil-
lers-le-Lac, "la réponse

est vite faite: rien n 'a changé. Idéale -
ment , des entreprises allemandes ,
italiennes ou espagnoles peuvent
déjà soumissionner pour des mar-
chés publics ici. Mais , pratiquement ,
ça n'a pas existé. Il faut compter
avec les difficultés et les coûts du
déplacement. En revanche , si les
Suisses participent à l'EEE , ils pour-
ront se voir adjuger des marchés
publics en France. Cela s'est bien sûr
déjà fait , ça existe déjà! Mais avec
l 'EEE , les formalités seraient plus
simples , tout serait plus facile. Je
pense que la frontière entre la Suisse
et le Haut-Doubs s'estomperait pour
tout ce qui concerne les échanges
économiques et la collaboration
entre les deux régions".

Universités gagnantes

Dans le domaine de la formation
supérieure aussi , l'Espace écono-
mique européen est à l'avantage de
tout le monde. Gens de Villers-le-Lac
ou de Morteau sont-ils susceptibles
de venir étudier à Neuchâtel? Per-
sonne ne peut le dire en l'état actuel
des choses. Ce qui , en revanche, est
certain , c'est qu 'une collaboration
très intéressante peut s'établir entre
les universités de Neuchâtel et de
Besançon. M. Vermot, qui est aussi
conseiller général du Doubs voit
l' avenir sous deux angles. "D' une
part , la concurrence des deux éta-
blissements ne peut qu 'être béné-
fique pour nos deux régions. D'autre
part, il existe déjà des relations entre
les universités de Besançon et de
Neuchâtel. Celles-ci, avec l 'EEE ,
seront sans doute appelées à s'inten-
sifier. Cela permettra de promouvoir
nos régions respectives tout à la
fois".

Afflux massif de Suisses?

Et si les Suisses affluaient massi-
vement en France, après la votation
sur l'EEE? Voilà qui devrait inquiéter
les autorités communales françaises.
Pas même. "Bien entendu , rétorque
Claude Vermot , on peut envisager
que des Suisses viennent s'établir en
France. Mais on devrait parvenir à
une harmonisation des choses. Cela
ne nous inquiète pas trop".

DE LA

THÉORIE
À LA

PRATIQUE



DROITS
POPULAIRES:

UN FAUX
PROCÈ S

Le 

Conseil fédéral dit
en effe t qu '"à son
avis", l'avenir de la
Suisse se trouve
désormais dans une
pleine intégration

dans la CE. Rappelons au passage
qu'on ne manque pas d'exemples de
désaveux, parfois cinglants, infligés à
notre gouvernement par le Parlement
ou le peuple (voir ONU , TVA, etc).
C'est donc une proposition: elle sera
discutée largement puis votée, exacte-
ment comme ce qui se fait
aujourd'hui pour la votation du 6
décembre sur l'EEE. C'est, en réalité ,
un faux procès.

Une longue histoire
Mais l'attitude du Conseil fédéral

est inattaquable si l'on admet que
"gouverner, c'est prévoir". On ne sait
pas quel sera le choix de la Suisse le 6
décembre, mais on sait encore moins
selon quels schémas l'Europe va se
construire dans les dix ou vingt pro-
chaines années.

En démarrant en 1957 avec six
pays, la Communauté s'est progressi-
vement élargie à neuf , dix puis douze
membres. Alors que d' autres Etats
commençaient à s'y intéresser
(Autriche, Suède), les pays de l'Est se
libéraient et lorgnaient du côté de
Bruxelles. Ces nouvelles perspectives
obligent aujourd'hui la CE à repenser
son fonctionnement: à l'évidence, on
n'organise pas un continent de 25 ou
30 pays avec des institutions prévues
pour six.

Il fallait donc un temps de
réflexion , sans que la dynamique de la
construction soit rompue. C'est pour-
quoi , en janvier 1989, Bruxelles a pro-
posé aux sept pays de l'AELE de
"s'associer" aux douze de la CE pout
créer l'EEE. Cette plate-forme est cen-
sée permettre à tous les partenaires
de préparer l' avenir dans les
meilleures conditions.

Rompant alors avec une tra-
dition bien helvétique d' attentis- r
me, le Conseil fédéral a pris les S;
devants: négocions dès
aujourd'hui une éventuelle adhé-
sion , a-t-il dit , et dans quatre ou
cinq ans (ou davantage), lorsque tout
le travail d'approche aura été fait , le
peuple dira si, oui ou non, il accepte
cette adhésion. Il aura alors à disposi-
tion tous les éléments pour juger: les
conditions précises de notre adhésion ,
en fonction de ce que sera devenue la
CE d'ici là.

M L'affirmation d'un engrenage entre EEE et CE est à la base du dis-
cours des opposants à l'Accord EEE. Ils en veulent pour preuve le fait
que le Conseil fédéral ait parlé d'"étape" à propos du 6 décembre et,
surtout, qu'il ail demandé en juin dernier l'ouverture de négociations
en vue d'une éventuelle adhésion à la CE. En fait, les deux objets ne
sont pas liés. Quant aux droits populaires , ils seront intégralement
maintenus!

Éri ÊM L ' A c c o r d
WB? ^ne m^ne d°nc vers

l'adhésion à la future
CE que si on le veut bien. En

l'état actuel des choses , le Conseil
fédéral le souhaite, mais le Parlement
se prononcera , puis le peuple et les
cantons trancheront en dernier res-
sort, en toute connaissance de cause.

Droits populaires
maintenus

L'obligation de soumettre de
telles décisions au peuple et aux can-
tons est donc claire. Mais, pour le
reste, qu'adviendra-t-il , lorsque nous
serons dans l'EEE , de la démocratie
directe qu'exerce le peuple grâce au
référendum et à l'initiative?

On a beaucoup débattu de cette
question. La réponse a fini par appa-
raître clairement: les droits popu-
laires restent absolument intacts ,
mais leur portée est élargie.

Autrement dit , certaines déci-
sions nationales pourront engager la
responsabilité internationale de la
Suisse.

On l'a vu lors de la procédure
Eurolex: le Parlement a modifié une
soixantaine de lois suisses pour les
adapter au droit de l'EEE tout en
laissant au peuple le droit de
contester par référendum chacune
de ces modifications. Il en ira de
même à l'avenir, pour toute régle-
mentation communautaire appli-
cable en Suisse. Ni le Conseil fédé-
ral ni le Parlement ne sont en mesu-
re de l'empêcher.

Et si un référendum ou une ini-
tiative débouche, en votation popu-
laire , sur une violation de l'Accord
EEE? Remarquons d' abord rétros-
pectivement que , ces dernières
années, l'exercice des droits popu-
laires n'a que très rarement remis en
cause le droit EEE tel qu 'il se présen-
te aujourd'hui. En outre , en ces
rares occasions, le peuple a tranché
dans le sens "européen".

Clause de sauvegarde et
rétorsions

Mais si le cas devait malgré tout
se produire , tout un arsenal est
prévu. Notamment la recherche

d'une solution négociée au sein du
Comité mixte CE/AELE , formé
de hauts fonctionnaires des 19
pays. En outre , tout pays de

"*j l'AELE peut faire valoir la
_J "clause de sauvegarde" inscri-
" te dans l'Accord , s'il estime

qu 'une décision commune met
en danger son équilibre interne.

C'est là qu 'intervient la por-
tée d'une décision prise unilatérale-
ment:  les autres pays peuvent
prendre des "mesures de rééquilibra-
ge", c'est-à-dire des mesures de
rétorsion , pour ne pas en subir des
contrecoups non mérités. Si l'affaire
est trop grave, il reste la solution de
sortir de l'Accord, ce qui est possible
en tout temps, moyennant un pré-
avis d' une année.

On peut en conclure que le
peuple est libre de tout décider - et
qu'il conserve tous les instruments
légaux pour le faire - mais que sa
décision peut avoir des implications
internationales. La Suisse devra
admettre un vieil adage qu 'elle
n 'avait pas l'habitude de pratiquer
dans le domaine politico-juridique: il
n'y a pas de liberté sans risque.
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ACCORD EE*

Contrat d'association, -
f déndnçabiè, élargissant le Ubre-
; échange mdusfrièl (Conclu en
t. - 1072 avec M CE) à ia libre-cir-
: culatton pour les personnes, les
;.' biens, les services et les capl-
; taux> Règles, d&, coaçurrence
i communes, àanéottirarion dans
r le domaine social» la .protection
\ des consommateurs et de
; l'environnement» le droit des • .
: sociétés; cpô{j£ration statis-

tftrue, parn'ci|xifiôn renforcée
aux programmes de recherche.

ADHÉSION À LA CE:

Accord d'mtégration, irré-
versible, entraînant l'adoption
de toutes les politiques com-
munes (agriculture, fiscalité ,
commerce extéfteyr, douanes).
But du Traité: de tome (1957),
relancé par lé Traité de Maas-
tricht (1992): union écono-
mique, monétaire politique et
de défense.

LEGISLATION

EEE: modification de 60 textes
législatifs suisses pour les adapter à
l'" acquis communautaire perti-
nent"̂  partie de la réglementation
CE applicable à l'EEE).

CE: Reprise de tout l' acquis
communautaire. On estime que 70 à
80% de ce travail serait déjà réalisé
avec l'adaptation à l'EEE.

SOUVERAINETÉ

EEE: Peu touchée. La législation
EEE continuera de se développer ,
mais à l'initiative de la CE. Les pays
de l'AELE seront toutefois largement
consultés. Et une bonne marge de
manœuvre existe dans la formulation
et l'application de cette législation.

CE: Transferts de compétences à
la CE, mais pleine participation aux
décisions, dans tous les domaines ci-
dessous. Sièges aux Conseil des
ministres, au Parlement européen, à
la Commission de Bruxelles , à la
Cour de justice et dans toutes les ins-
tances particulières.

AGRICULTURE

EEE: Domaine exclu de l'Accord ,
pratiquement pas de changements.
Assouplissements pour I 'import -
export de certains fromages. Aboli-
tion des droits de douane pour
l'importation de 23 produits transfor-
més d'Europe méridionale (certains
légumes, fruits , baies , noix , vins
doux), sans concurrence en Suisse.

CE: Adoption de la politique
agricole commune (PAC). Abolition
(réciproque) de tous les obstacles à
l'importation. Adaptation à des prix
de production sensiblement plus bas.
Rationalisation , extension des
domaines agricoles et diminution de
leur nombre. D'importantes périodes
transitoires devraient être négociées.
Mais beaucoup d'inconnues subsis-
tent: négociation agricole du GATT
et réforme de la PAC (toutes deux
en cours, et liées entre elles).

FISCALITÉ

EEE: Domaine exclu de l'Accord.
La politique fiscale reste totalement
autonome. Si le Parlement cherche

actuellement à remplacer l'IChA
par la TVA (pour 1996 ou 1997),
aucune disposition de l 'EEE ne
l'exige.

CE: Bouleversement de la
structure fiscale. Nous devrions
adopter l'impôt de consommation
harmonisé dans la CE: remplace-
ment de l'IChA (6,2%, 10 milliards
par an) par une TVA de 15% mini-
mum, étendue à toutes les activités
économiques (25 milliards de
recettes). L'impôt fédéral direct
serait réduit en conséquence et les
impôts directs cantonaux et com-
munaux devraient s'adapter.

DOUANE

EEE: N'est concernée, ici, que la
libre-circulation des marchandises
(produits agricoles non compris).
Les barrières douanières subsistent,
mais les formalités sont simplifiées.
Harmonisation et suppression d'obs-
tacles, sur la base du principe de
non-discrimination. Autonomie
douanière maintenue dans nos
échanges avec les pays non
membres de l'EEE.

CE: Union douanière intérieure:
importation et exportation illimitées
et détaxées de toutes les marchan-
dises (y compris agricoles). Tarif doua-
nier commun envers les pays hors
CE. Sans frontière extérieure (si
l'Autriche est dans la CE), les dédoua-
nements n'auraient lieu que dans les
aéroports et quelques postes (adminis-
tration des douanes notablement
réduite).

COMMERCE EXTERIEUR

EEE: Mêmes remarques que ci-des-
sus: maintien de notre politique com-
merciale autonome à l'égard des pays
hors EEE.

CE: A l'égard des pays hors CE:
reprise des mesures anti-dumping,
interdiction d'importer des contrefa-
çons, restriction à l'importation de
produits sensibles (textiles , acier ,
automobiles). Reprise des accords CE
avec les pays de l'Est, les pays médi-
terranéens , les pays en développe-
ment (convention de Lomé), du sud-
est asiatique (ASEAN), etc. Délégation
de compétence à la Commission de
Bruxelles pour les négociations multi-
latérales (GATT). Abrogation des
accords bilatéraux existants.

ECONOMIE - MONNAIE

EEE: Ouverture des marchés, ren-
forcement de la concurrence. Autono-
mie de la politique économique et
monétaire.

CE: Union économique et moné-
taire , selon le Traité de Maastricht
auquel la Suisse devrait souscrire en
adhérant à la CE. A terme, disparition
du franc suisse en tant que monnaie
indépendante, au profit de l'écu. Har-
monisation des taux d'intérêt et des
taux de renchérissement

POLITIQUE EXTERIEURE
DEFENSE - NEUTRALITE

EEE: Autonomie totale dans les
relations extérieures et dans la poli-
tique de sécurité. La question de la
neutralité n'est pas touchée.

CE: Domaine en pleine évolu-
tion, après la conclusion du Traité de
Maastricht. A terme, l'union politique
inclut la sécurité commune. La neu-
tralité ferait l'objet de discussions. La
CE a déjà pris position concernant les
demandes d'adhésion des autres pays
neutres (Autriche, Suède et Finlande):
des "assurances spécifiques et contrai-
gnantes"seront réclamées à la Suisse
concernant son "engagement poli-
tique" et sa "capacité juridique à rem-
plir ses obligations" dans ce domaine.

CE N'EST PAS
LA MÊME CHOSE



EXEMPLES
CONCRETS

H Foin de grandes théories,

dans la pratique des choses
vont changer. Qu 'ils soient
garagistes ou dentistes , les
professionnels ne savent pas
toujours où ils vont. Les
clients aussi. Faisons ici un
petit tour d'horizon d'un
éventail de métiers qui seront
concernés par l'EEE.

Les garagistes attendent

L

es conséquences
d' une adhésion à
l 'EEE ne sont pas
encore claires pour
les garagistes. Diffi-
cile pour eux de se

faire une opinion précise , comme
nous l' a indiqué M. Luigi-Alfredo
Micheli du Garage des Trois-Rois .
"C'est flou , notre association n'a pas
été en mesure de prendre une posi-
tion tranchée. La problématique est
vaste et complexe. "

Il paraît en effe t difficile , plus
particulièrement pour les Montagnes
neuchâteloises , de savoir si les
Suisses vont acheter leur véhicule en
France voisine ou ne serait-ce
qu 'effectuer outre-Jura les services
d' entretien.

"Walt and see" pour reprendre
le dicton britannique. Attendons
pour savoir prônent les garagistes.

Les étoiles du football

P

our une fois, on ne
prête pas qu 'aux
riches. Entendez par
là que les grandes
sociétés sportives
d'Europe ne pour-

ront pas bénéficier d'une libre circu-
lation des sportifs européens... qui
les aurait bien arrangés. Reste qu 'ils
feront sans!

Imaginez la libre circulation des
stars du football: les grandes - ou
plutôt riches - équipes d'Europe , du
genre de l'AC Milan, de l'Olympique
Marseille, du Bayern Munich ou du
Real Madrid , auraient évidemment
été les seules à pouvoir profiter de

cet état de fait. A coups
de dollars (par-

don, d'ECU),¦iuâtaft eiles se
^l&Lf^ ¦ S__ . seraient
B \(T adjugé

te: i"" :- '-7m^m l e s

services des meilleurs joueurs du
continent , reléguant leurs "adver-
saires" - aurait-on pu réellement
encore employer ce terme..? - au
rang de simples "parrtng-partners".

La décision de limiter le nombre
de joueurs sélectionnables dans leur
équipe nationale à pouvoir évoluer
ensemble au sein d'un même club,
préserve donc l'équité sportive. Tout
comme elle sauvegarde l'attrait des
compétitions européennes , qu 'elles
soient interclubs ou internations.

Imaginez ce que deviendrait une
Coupe d'Europe si Milan pouvait ali-
gner ses six étrangers - voire davan-
tage... - en plus de ses internatio-
naux italiens... Bien du plaisir à ses
adversaires qui , soit dit en passant,
ont déjà bien du mal à suivre le ryth-
me!

Quant aux compétitions interna-
tions... Il apparaît comme totalement
inconcevable de créer une équipe
sous le nom d'"Europe ". Quand bien
même les frontières tombent , les
Français soutiennent toujours
les"bleus", les Anglais prêchent tou-
jours par Wembley, les Allemands
suivent toujours aussi massivement
leurs champions du monde , les
Danois sont encore fiers de leur titre
européen (!), les Italiens défilent tou-
jours dans les rues pour leur "Nazio-
nale"... et les Suisses espèrent tou-
jours que leur équipe nationale se
qualifiera une fois pour une phase
finale.

L'Europe unie à ce niveau-là?
Bien difficile à concevoir..
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...nous avons

déjà tellement de
difficultés nous-

mêmes à acquérir
une clientèle qu'on
imagine mal qu'un
dentiste parisien
puisse s'y  f rotter

ff

Une dent contre l'EEE?
Pas pour les dentistes!

Qui  

a peur de
l'Espace écono-
mique euro-
péen? Les den-
tistes ne s'en
inquiètent pas.

Leur société faîtière n 'a du reste pas
donné de mot d' ordre à ses
membres. Ce qui changera pour la
profession si la Suisse participe à
L'EEE? Avec la libre circulation des
personnes, mais pas avant 1998, les
médecins dentistes européens pour-
ront s'installer librement en Suisse.
La Société suisse des stomato-ortho-
dontistes (SSO) pourrait redouter
l'établissement de dentistes étran-
gers en Suisse. "Mais pratiquement ,
nous avons déjà tellement de diffi-
cultés nous-mêmes à acquérir une
clientèle qu'on imagine mal qu'un
dentiste parisien puisse s'y frotter",
affirme le docteur Zimmer , respon-
sable du dossier "Europe " pour la
SSO. Volubile et bavard , il ajoute

dans un éclat de ri re: "certains den-
tistes français imaginent encore que
la Suisse est un paradis fiscal. S'ils
ont des projets d'établissement en
Suisse, outre les problèmes de clien-
tèle, ils s'apercevront vite que notre
fiscalité n 'est guère plus tendre que
celle pratiquée en France. Enfin , les
honoraires sont unitaires et les méde-
cins dentistes suisses, soumis à la sur-
veillance de Monsieur Prix , n'auront
pas à lutter contre un hypothétique
"dumping" sur les prix".

D'autre part , même si les pro-
grammes d'études des dentistes sont
identiques sur le plan européen, un
dentiste en dernière année de forma-
tion à Paris "n'a pas encore travaillé
dans une bouche", affirme le docteur
Zimmer. La formation des Suisses n'a
donc rien à envier à celles des autres
Européens. La liberté de circulation
des personnes présente toutefois un
gros avantage: les Suisses pourront
aller faire un semestre d'études dans
d'autres pays européen, ce qui leur
est "de facto" Interdit actuellement!
Les semestres d'étude à l'étranger ne
sont pas reconnus en Suisse.

Sur le plan pratique , quelques
éléments seront touchés par l'EEE.
En cas de contestation par exemple,
le fardeau de la preuve sera inversé.
Actuellement, s'il conteste le travail
du dentiste, le patient doit faire la
preuve de son accusation. Avec
l'EEE , c'est au praticien de prouver
que son travail a été fait. Le patient
est donc mieux protégé.

Médecin FMH
ou spécialiste EEE?

M

édecin FMH.
Tout le monde
connaît le
sigle, personne
ne sait ce qu 'il
signifie! FMH,

comme le latin "Federatio medico-
rum helveticorum ". Mais avec
l'Espace économique européen , le
titre restera-t-il spécifiquement "hel-
veticorum"?

Les médecins suisses ne redou-
tent pas d'invasion des médecins
étrangers en cas de participation à
l'EEE. Mais, dans le domaine de la
formation , des problèmes risquent
toutefois de se poser.

La formation des médecins se
divise actuellement en deux volets.
D'une part , la Confédération décer-
ne un diplôme après l'examen final
des étudiants en médecine. Ce titre
est eurocompatible, c'est-à-dire qu 'il
sanctionne dans toute l'Europe une
formation similaire , soit plusieurs
années d'études universitaires. Le
problème se corse lors de la spéciali-
sation. C'est une société privée, la
FMH, qui donne le certificat de spé-
cialisation (pédiatrie , médecine
générale , médecine interne... etc.)
après cinq ans de stage dans les
hôpitaux.

Avec l'EEE , ce titre FMH pour-
rait poser problème. En effet , la spé-
cialisation s'acquiert en Europe
après deux ans de stage seulement
Pour pallier ce problème, la Fédéra-
tion des médecins suisses envisage
donc un cursus en deux étapes. Les
praticiens pourraient obtenir un titre
de "médecin spécialiste EEE" après
les deux ans de stage réglementaires
en Europe. Ils auraient ensuite la
possibilité d'accomplir trois années
supplémentaires pour acquérir le
titre spécifiquement suisse de
"médecin FMH".

Mais cette solution présente
une difficulté. D'après la législation
de l'EEE , c'est à l'Etat qu 'il revient
de décerner le titre FMH! Or, la
"Federatio medicorum helvetico-
rum " est un organe privé. Il fau-
drait donc que la Confédération ,
soit l'Office fédéral de la santé ,
charge officiel lement la FMH
d' attribuer ces titres officiels. La
FMH , organe d' exécution de la
Confédération , n 'aurait  dès lors
plus aucun problème.

Croix blanche sur fond
rouge: rien ne bouge

L

'Espace économique
européen n 'est pas
l'Europe des Douze.
Pour les douaniers ,
la tâche ne devrait
pas varier de façon

fondamentale. L'EEE n 'instaure pas
d' un ion  douanière  entre  pays
membres. Les barrières douanières
seront maintenues , mais certains
contrôles et de nombreuses formali-
tés seront réduites. Ces adaptations
n 'entraîneront pas de conséquences
sur le plan du personnel des
douanes.

Une rationalisation du travail ,
nécessaire pour absorber la croissance
du trafic aux frontières , est certes pré-
vue. Mais elle se fera avec ou sans
l'EEE. Cette rationalisation pourrait
entraîner des suppressions de postes
dans une proportion ridicule. On esti-
me qu 'une centaine de postes ris-
quent , à moyen terme, d'être suppri-
més. Quoi qu 'il advienne , les fluctua-
tions nature lles de personnel amorti-
ront sans douleur cette rationalisa-
tion.

Pour ce qui est de l'alcool et des
marchandises , ramenés par le voya-
geur dans le coffre de sa voiture , les
choses ne devraient pas change r non
plus. Lorsqu 'on traverse la frontière
avec une caisse de vin , la marchan-
dise transportée fait partie , aux yeux
des douaniers , du trafic voyageur.
Les prescriptions actuellement en
v igueu r  dans ce doma ine  ne
devraient donc pas varier.



DES LOYERS
INCHANGÉS!

H A cheval siir la liberté de cir-

culation des capitaux et sur celle

des services , les gérants et les

courtiers immobiliers voient
l'avenir européen avec sérénité,

L'avenir sera fait de loyers

inchangés, de concurrence théo-

rique ou d'associations libres.

Libertés donc, mais le marché

finalement modérera tout seul les

excès possibles.

D

ans le domai-
ne immobi-
l i e r , c ' e s t
l'expectative
o p t i m i s t e .
Tant du côté

des locataires que dans le camp des
gérants, on ne croit pas à une hausse
des loyers. Toute la question bute sur
une inconnue: comment évolueront
les taux hypothécaires. "On a beau-
coup parlé d'un alignement des taux
suisses sur ceux, plus élevés, prati-
qués en Europe", affirme tranquille-
ment M. Roulet, de la ligue des loca-
taires ASLOCA. "Mais, pour l'instant,
ils sont plutôt à la baisse! A cela
s'ajoute la libération de nombreux
logements par des étrangers en par-
tance. Le marché immobilier réagit
en conséquence: il est plus détendu
qu 'avant. Enfin , le coût de la
construction est plutôt à la baisse."
Conclusion: pour l'heure, la stabilité
des loyers semble assurée.

Mais , dans ce domaine , les
choses évoluent vite. L'évolution
conjoncturelle le prouve bien.
"Depuis des mois, les économistes et
les banquiers prévoyaient une hausse
des taux pour la fin de l'année. Mais
ils sont en réalité en train de baisser.
La réalité dément donc les prévi-
sions", renchérit André Bollige r,
directeur de gérance à La Chaux-de-
Fonds. "Au reste , si les Suisses
devaient réellement aligner leurs
taux sur ceux pratiqués en Europe,
pourquoi ne l'ont-ils pas encore fait ?
On aurait presque besoin d' une
boule de cristal pour savoir ce qui va
se passer", affirme M. Bolliger dans
un sourire. "En ce qui concerne le
prix des terrains, par exemple, la ten-
dance actuelle est à une offre accrue
et à des réglementations plus souples.
Tout ces éléments pourraient bien
faire baisser les coûts. Mais, à terme,
les choses peuvent tout aussi bien
s'inverser! Il y a, dans ce domaine,
tout un éventail de questions qui res-
tent sans réponse."

Quoi qu 'il en soit , dans une
louable unanimité, association des
locataires et gérants concluent
ensemble: "De toute manière, avec
ou sans l'EEE , les taux devraient fluc-
tuer. L'Accord sur l'Espace écono-
mique européen n 'a pas grande
importance de ce point de vue là!"

Concurrence v
ou association ?

Mais quel sera alors l'impact de
l 'EEE sur l'immobilier? C'est , là
encore, l'expectative, affirme en sub-
stance André Bolliger.

"Les conséquences de l'EEE pour
notre profession sont difficiles à cer-
ner. Une chose est claire: nous

n'avons pas en Suisse de reconnais-
sance officielle du diplôme de gérant
et courtier. Le métier n 'est donc pas
protégé face à l'étranger. Pratique-
ment cependant, nous ne craignons
pas de concurrence étrangère sur la
gérance d'immeubles. Chacun , firme
hambourgeoise ou parisienne, pour-
rait idéalement s'établir ici. Mais
pour le faire avec des chances de suc-
cès, il faudrait un portefeuille , une
clientèle, un volume d'affaires... La
gérance exige des contacts, une dis-
ponibilité sur le terrain. Il faut
connaître les coutumes, les pratiques
locales, le marché... Concrètement
donc, notre rayon d'action reste limi-
té, ce qui réduit du même coup les
risques de concurrence effrénée dans
la région."

Le problème est plus épineux en
ce qui concerne les courriers, c'est-à-
dire les intermédiaires engagés pour
la vente de biens immobiliers. Dans
ce domaine , reconnaît André Bolli-
ger, la concurrence pourrait être plus
vive. "Mais , si c'est envisageable
dans des régions à forte urbanisation
comme Genève ou Bâle, cela paraît
exclu dans notre région. Nous
n'avons pas vraiment à craindre , ici,
la concurrence de courtiers, parce
que nous n'avons pas de grandes
villes françaises proches de la fron-
tière."
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"Du reste , s il fallait compter
avec des courtiers venus d'une cité
voisine importante , j 'envisagerais
plus facilement une collaboration
qu 'une concurrence! Un exemple:
j 'ai reçu dernièrement une proposi-
tion d'un courtier de Lyon. Il s'agis-
sait de travailler ensemble dans nos
deux régions. Il se serait occupé des
biens potentiellement intéressants
pour des Chaux-de-Fonniers à Lyon
et je me serais penché sur les
immeubles avantageux pour des
Lyonnais à La Chaux-de-Fonds. J'ai
malheureusement dû lui répondre
par la négative. Nous n'avons pas,
pour le moment , de clientèle à ce
sujet en France. Mais cela montre
bien que si une fois cette clientèle
apparaît, nous pourrions privilégier la
collaboration plutôt que la concur-
rence!"

Déréglementation
L'EEE devrait toutefois avoir des

effets positifs sur le marché immobi-
lier. Rassurant , André Bolliger le
reconnaît. "Il est vraisemblable de
voir les coûts de construction baisser.
Certaines entreprises françaises par
exemple construisent en Suisse pour
25 ou 30% de moins que les entre-
preneurs d'ici. Jusqu 'ici, ce qui faisait
la différence, c'était la qualité . Les
banquiers , souvent, renâclaient à
assurer le financement de projets
étrangers. Confrontés dernièrement,
à Bâle, à ce problème, les financiers
se sont aperçus qu 'une entreprise
française proposait pour un
immeuble une qualité tout à fait
concurrentielle et des prix inférieurs
de 30% à ceux pratiqués par des
Suisses..." La concurrence, dans la
construction , risque donc d'être
rude.

Elle a cependant ses bons cotés,
précise M. Bolliger. "Avec la pression
de la concurrence, il faudra chercher
à rationaliser le travail. Si , par
exemple, on parvenait à unifier un
peu les innombrables règlements
communaux, cantonaux et fédéraux,
on pourrait aussi abaisser les coûts de
la construction. Pour l'instant ,
chaque commune a ses propres
directives. L'utilisation des combles
par exemple , fait l'objet de règle-
ments contradictoires entre Neuchâ-
tel et La Chaux-de-Fonds. Pire enco-
re: à La Chaux-de-Fonds même ,
l'urbanisme interdit les lucarnes que
le service du feu recommande...
Toutes ces divergences occasionnent
des difficultés , des retards et des frais
supplémentaires. Si l'EEE pouvait
amener une unification , cela serait
bienvenu. Mais chaque commune
s'accroche becs et ongles à son auto-
nomie."



CAPITAL!

LIBRE CIRCULATION
DES CAPITAUX:

C'ESTL

'Accord EEE donne-
rait une bonne claque
aux petites mauvaises
barrières. Avec la
libres circulation des

'capitaux , l'Accord
interdit toute restriction aux mouve-
ments de capitaux appartenant à des
résidents de l'EEE (personnes phy-
siques ou morales) ainsi que les discri-
minations fondées sur la nationalité.

En clair, il s'agirait, dès le 1er jan-
vier 1993, de la liberté donnée aux
citoyens et aux entreprises de placer
leurs fonds en Europe à leur entière
convenance (investissements directs
dans des participations à des entre-
prises, investissements dans le domai-
ne immobilier - à l'exception des rési-
dences secondaires , opérations sur
titres et sur parts de fonds de place-
ment, opérations d'avance sur crédit).

Disposer d'un dépôt bancaire hors
de Suisse, ou investir à l'étranger ,
voilà qui est déjà largement pratiqué.
Mais dans un Espace européen , ce
seraient les obstacles encore en
vigueur chez nos partenaires de la CE
et de l'AELE qui disparaîtraient. Ainsi,
investisseurs privés et institutionnels
suisses pourraient optimiser leurs por-
tefeuilles sans restriction à l'échelle
européenne.

m Elle ne fait pas l'objet de violentes attaques entre les pro et les
anti-EEE, elle apparaît comme peu spectaculaire et abstraite. La libre
circulation des capitaux ne serait-elle pas capitale? Erreur. C'est unes
des conditions essentielles à la réalisation des autres piliers de l'EEE
que sont la libre circulation des personnes, celle des services et celle
des marchandises.

Les banques helvétiques sont
confiantes et appellent de leurs voeux
un Espace économique européen.
"Notre système est très largement libé-
ral , avertit-on à l'ombres des coffre-
forts helvétiques. On ne connaît pas
de contrôle des changes , peu
d'entraves, et le domaine est finale-
ment peu protégé. La libéralisation
prônée par l'Accord ne nous fait pas
peur. En fait, c'est un peu comme si
nos voisins se rapprochaient de notre
régime bancaire".

C'est aux autres de s'adapter , la
Suisse est bien préparée. Pour preuve,
un seul article de la loi fédérale sur les
banques a dû être complètement
modifié.

Précisons encore que l'Accord
prévoit une clause de sauvegarde qui
permet aux pays membres de prendre
des mesures restrictives dans le domai-
ne de la circulation des capitaux. Mais
ceci, uniquement en cas de graves dif-
ficultés (déséquilibre immobilier ou de
la balance des paiemements) et avec le
risque de contre-mesures des autres
Etats.

Aussi les services
A la libre circulation des capitaux

est évidemment liée la libre circulation
des services financiers.

Les banques et assurances ont
déjà entrouvert leurs fenêtres sur
l'Europe , en développant leurs activi-
tés hors-frontière. Par exemple, 45%

des primes encaissées par les sociétés
d'assurance suisses le sont dans les
pays de la CE.

L'Accord EEE consacre le principe
de la licence unique, en vertu duquel
toute banque de l'EEE peut exercer
ses activités sur tout le territoire de
l'EEE. La licence, c'est comme si on
délivrait un passeport européen à un
Suisse grand amateur de voyages.
Quelle aubaine: écumer le Vieux
continent sans aucune contrainte, fini
les tracasseries aux douanes des aéro-
ports!

L Association suisse des banquiers
(ASB) précise ces avantages: une
société, à partir de son assise physique
en Suisse, serait en droit de recueillir
de l'épargne ou d'octroyer des prêts à
l'étranger sans même y disposer d'une
succursale ou d'un guichet

Autre atout majeur pour la place
financière suisse. Une banque japonai-
se ou américaine s'installant en nos
murs verra s'ouvrir, grâce à la licence
européenne, un accès au grand mar-
ché de quelque 380 millions de
consommateurs.

Secret bancaire
Parmi les avantages des établisse-

ments suisses, le secret bancaire. Les
opposants craignent qu'il ne soit com-
promis par un Accord EEE. Or pour
l'heure , aucune disposition européen-
ne n'existe en la matière. De sorte
que, selon l'ASB, la Suisse n'aurait à
modifier ni sa conception du secret
bancaire, ni les dispositions en vigueur
le concernant Et les pro-EEE de rap-
peler que le secret bancaire n'est pas
l'apanage des seules banques helvé-
tiques, le Luxembourg connaissant un
régime au-moins aussi strict

Quant aux taux d'intérêt , ils ne
devraient pas directement être
influencés par l'Accord EEE , puisque
ce dernier n'englobe pas une politique
monétaire commune.

Mais la fronde anti-EEE prétend
qu 'il y aurait pression sur les taux
suisses, qui s'approcheraient des taux
de nos voisins. Une théorie que l'éco-
nomiste Jean-Pierre Ghelfi bat en
brèche: "Il n'y a pas de raison de s'ali-
gner. Sur la durée, le franc suisse est
stable. Et si l'épargne est importante,
le prix de l'argent reste plutô t bas.
Malgré les fluctuations des dernières
années, l'écart par rapport au taux
allemand reste grosso modo le même
et devrait le rester à l'avenir."

Les partisans de l'EEE soulignent,
pour leur part, que les taux pourraient
bien être revus à la hausse, mais en
cas de non le 6 décembre: "Une place
financière perdant de sa compétitivité
devrait compenser en augmentant les
taux d'intérêt!"

On le voit , l'Accord EEE c'est,
pour l'épargnant , les investisseurs et
les entreprises de services, l'ouverture
au deuxième plus grand marché inté-
rieur au monde (après la Chine!).
Mais ce sont aussi de petites améliora-
tions, comme la fin du contrôle des
changes dans les Etats qui connaissent
encore cette restriction (une aubaine
pour le touriste suisse) ou une
meilleure protection du consomma-
teur dans le cadre du petit crédit.
Indéniablement un plus!

: L'Helvétia, pays ô combien libéral
ipoar la circulaûbn des capitaux,

s sonnaittoumfstà.une restriction
majeure , symbolisée par la Lex

I0riedrkf t.. ' ..;¦ ¦ '
- -Cette réglementation restreint le
, piace rnenc enSy isse defonds étran ;
: gers en valeurs, 'immobilières. Elle

est incompatible avec les directives
éekCE, . , , '

; En cas dlntégratton I l'Espace éco-
\ nomique eurûpéeri,. ces mesures 1
l discriminatoires â {'égard des resor ¦'¦
: tissants «tel'EEE\ devraient être abo-.
' lies dans un délai'de S am.¦¦ Ce ne serait pas  une grande perte,
: selon les partisans de l 'EEE: "De¦ toute façon, les, quotas de la Lex7.
'i 'Fnedtich n'ont même pas  été utiiï-
\ séscesdernières,années.Lesinves:

Ossements; dans te domaine foncier
en Suisse sont peu  attiactifs."
he.Conseifêééralprécise d'ailleurs
que "cantons M.communes dispo- '
sent déjà actuellement des tnstru- "¦
ments de l'aménagement du terri- <¦ toire pour combattre les effets indé-
sirables d'une, libéralisation du mar-
ché immobilier."



UN GAIN POUR
LES

FEMMES
L

a principale est
l'égalité des cotisa-
tions d' assurance-
maladie. Il était bien
prévu d'établir cette
égalité dans la révi-

sion de la loi sur l'assurance-maladie ,
mais elle n 'entrera pas en vigueur
avant 1994. Dès janvier, cette discri-
mination doit être supprimée. Il en
va de même des cotisations dans
l'assurance des accidents non profes-
sionnels.

Ce sera un peu plus complexe
dans la loi sur le travail. Le principe
de l'égalité devant jouer dans les
deux sens, on ne saurait interdire
aux femmes le travail de nuit uni-
quement parce qu 'elles sont
femmes. En revanche, une protec-
tion particulière doit leur être accor-
dée en cas de maternité et , d'une
manière plus générale, il s'agit de
promouvoir l'égalité des chances.

Enfin consultes
Autre coup de pouce donné par

l'EEE au législateur suisse: l'informa-
tion et la consultation des tra-
vailleurs dans les entreprises. On est
évidemment bien loin de toute idée
de cogestion , mais les syndicats
n'avaient jamais pu, jusqu'ici, impo-
ser ces revendications minimales.

C'est ainsi que l'employeur qui
envisage un licenciement collectif
sera tenu de consulter les tra-
vailleurs: un accord peut permettre
d'éviter ou de réduire ces licencie-
ments, ou d'en atténuer les consé-
quences. Si la décision est prise mal-
gré tout, elle doit être notifiée à l'offi-
ce cantonal du travail un mois avant
qu'elle ne prenne effet

En cas de transfert de l'entrepri-
se (vente, fusion , transfert partiel),
les contrats individuels et conven-
tions collectives restent valables. En
outre , les travailleurs ont le droit
d'être représentés dans des comités
(syndicaux ou non) qui doivent être
informés de développements les
concernant.

Statistiques:
retard à combler

Dans le domaine de la statistique
aussi , la Suisse a fait diligence: la
nouvelle loi fédérale sur la statistique
a été approuvée par les Chambres
cette année. Il était temps: les
besoins en données statistiques
seront énormes et la Suisse avait
accumulé un sérieux retard. Dès
1995, nous devrions être à jour.

"Le système statistique n'est nul-
lement un cimetière de chiffres ,
entretenu par quelques bureaucrates
désœuvrés", explique Carlo Mala-

M Inscrit depuis 1981 dans la Constitution fédérale , le principe de

l'égalité des salaires entre hommes et femmes tardait à être concré -

tisé dans le cadre d'une loi d'application. L'EEE nous a un peu forcé

la main: la loi sur l'égalité entrera en vigueur en 1995 mais plu-

sieurs adaptations ont dû être introduites pour 1993 déjà.

guerra, directeur de l'Office fédéral
de la statistique. Un office qui , dès
1998, sera opérationnel dans ses
nouveaux locaux en ville de Neu-
châtel.

U faudra , par exemple , calculer
le Produit intérieur brut (PIB) et le
Produit national brut (PNB) en fonc-
tion de relevés beaucoup plus nom-
breux et plus fréquents sur la pro-
duction industrielle, la consomma-
tion des ménages ,
les différents ||̂ /V

Dans les cantons et les com-
munes , les permis de construire
devront être établis sur la base de
formules enfin harmonisées. Car ,
dans l'EEE , l'analyse des cycles
conjoncturels dans le bâtiment et le
génie civi l exigera une observation
trimestrielle du volume de construc-
tion.

Environnement:
même longueur d'onde

Objectifs de l'EEE en matière
d' environnement: protection de la
santé, maintien , protection et amé-

lioration de l'environ-
nement , utili- ^^sa t i o n  ...... ——..i.

responsable des ressources , princi-
pe pollueur-payeur , lutte à la sour-
ce contre les nuisances. Clause
générale: soucis de l' environne
ment dans toutes les politiques.

Ce qui intéresse la Suisse , c'est
de pouvoir maintenir  ses éven-
tuelles prescriptions plus sévères.
Ce sera le cas , dans la mesure où
ce maintien n 'entraîne pas des dis-
criminations disproportionnées à
l'égard de nos voisins. On signale
malgré tout que , même en 1995
(période transitoire) ,  les motos
européennes seront probablement
encore soumises à des normes anti-
bruit moins sévères , et qu 'on ne
pourra pas empêcher de les vendre
en Suisse.

On remarque toutefois que le
droit européen de l'environnement
est en constante évolution et que la
législation ira en s'étoffant , en par-
t iculier  dans le domaine  des
déchets.

j - M mise, en .oeuvre.des quatre
• tlbre'Circutation nécessitait, paral-
\ . tètement, l'harmonisation Je cer-
• \;, 'Mnes' lois liées à ces libertés.
j ¦ C'est, ce qu'on a appelé les "poli-
• tiques Hodmntaies'". rEMes corn-
• { pren nent ia,politique sociale, la
\ p r e té c t i m  des consommateurs,
: de i'enirironnernent,. la statistique
| { et-ie>,dhitïkssociétés, '
• :Para$ears, les pays de ta CE et
: det~AEf£ ont prof ité décet.
; , : accord EÉEpour  resserrer- leur,
l fj enà 'dansdivers• autres.domaines.
\ • Ces^ p̂oHtiûues d'accompagné-
¦ «. ' '.'

¦¦ ment"représenteatune coopé-
j| \ mtiohiéhforâéé dans le .
?* %}¦ , :. domaine desprogrammes
'(M "g\ derechefShe,déforma-
_m-7; . \ ' tion, de services
jH| V d'information, des
^K^fiit ' petites et

j§5 v * moyennes
' ' l̂ÉÊ entreprises, de

jÊF protection.. .
JT . A civile, • '
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dmettons qu 'une
municipalité suis-
se prévoie de
construire un
nouveau collège,
dont le coût est

estimé à quelque 40 millions de
francs. Un appel d'offre doit alors
àtre lancé dans tout l'EEE. Au vu
du cahier des charges établi pour
ce projet , les entreprises intéres-
sées feront acte de candidature ,
en envoyant une offre détaillée ,
avec devis, plan des travaux, etc.
Celle qui propose le rapport quali-
té-prix le plus favorable bénéficie-
ra de la commande.

Cet exemple amène plusieurs
précisions. D'abord l'obligation,
pour des projets de collectivités
publiques , de publier l'appel
d'offre au niveau européen si le
devis préalable dépasse 5 millions
d'ECU (environ 9 millions de
francs). Si, en Suisse, les com-
mandes fédérales ont toujours
été relativement ouvertes , tel
n'est pas le cas dans les cantons
et les communes: leurs marchés
sont, aujourd'hui encore, discri-
minatoires et réservé au niveau
régional.

L'exemple du collège peut
être développé , puisqu 'à côté de
la construction proprement dite,
l'ensemble des fournitures est éga-
lement concerné: installations
sanitaires et électriques, mobilier,
etc. Deux nouveaux éléments du
droit de la concurrence intervien-
nent: les ententes et les cartels.

Ententes et cartels
11 n 'est pas rare de voir des

entreprises de construction
s'entendre systématiquement
avec tels ou tels fournisseurs et
sous-traitants. Une véritable
concurrence implique la possibili-
té pour tout fournisseur d'entrer
sur le marché, en dehors de telles
ententes. Là également, les mar-
chés publics , dans nos régions,
devront éviter de fausser les règles
du jeu.

En outre, tous les participants
potentiels à la réalisation du projet
doivent pouvoir présenter des
devis fondés sur des prix réels et

El Ce que le GATT tente laborieusement d'établir pour le commerce

mondial, l'EEE entend l'instaurer au niveau des 19 pays concernés: si les

marchés s'ouvrent, si les obstacles aux échanges tombent, tous les par-

tenaires doivent observer un minimum de règles de conduite com-

munes. Elles forment ce qu'on appelle de droit de la concurrence.

des marges bénéficiaires transpa-
rentes. Ce sont, ici, les pratiques
cartellaires qui sont mises en
cause. On n'admettra plus que
plusieurs entreprises d' une
branche fixent entre elles des prix
arbitrairement élevés , qu 'elles
respectent moyennant un partage
sectoriel ou régional des marchés.

Comment dénoncer un man-
quement au droit de la concur-
rence? En reprenant l'exemple du
collège à construire (ouverture
des marchés publics), l'entreprise
candidate qui s'estime défavori-
sée peut recourir auprès de l'ins-
tance de surveillance locale (ou
cantonale), ou directement
auprès de l'organe de surveillance
de l'AELE.

Les instances adjudicatrices
(dans notre exemple, la municipa-
lité) ont intérêt à respecter les
règles de concurrence. Faute de
quoi, les organes de surveillance
l'obligeront à le faire, quitte à sus-
pendre, une procédure en cours.
Si le contrat a déjà été attribué, il
ne pourra plus être cassé. Mais le
plaignant peut très bien deman-
der des dommages-intérêts.

15 milliards
Le domaine des constructions

publiques est important. En
1990, la Confédération a passé
des commandes pour 2,6 mil-
liards de francs, les cantons pour
4,6 milliards et les communes
pour 7,8 milliards (en tout 15
milliards). Les baisses de prix ,
dues à la suppression des obs-
tacles à la libre concurrence ,
seront d'autant plus intéressantes.

Il est par ailleurs évident que,
pour un collège construit à Neu-
châtel , peu d'entreprises portu-
gaises ou norvégiennes seront sur
les rangs. Les entreprises suisses
auront l'avantage de connaître le
terrain et les normes en vigueur.
Mais celles de Neuchâtel devront
désormais davantage compter
avec leurs concurrentes vaudoises
ou bernoises, voire de France voi-
sine.

Ce volet sur les commandes
publiques est complété , dans
l'accord EEE , par d'autres disposi-
tions qui règlent les cas de
concentrations d' entreprises
(fusions), les aides d'Etat , la pro-
priété intellectuelle (brevets), tou-
jours dans l'optique de maintenir
la concurrence la plus ouverte
possible.

CONCURRENCE:
A VOS

MARQUES!



DAN S LA RUE

¦ Et Ie dtoyen , qu'en pense -l-il?
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W est difficile, diable, d'obtenir É avis

sur le sujet! Abordés dans larue, les piétons

se dérobent , s'enfuienpansMuseï;

prennent la poudrft'escampelte ou
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s'avouent sans opinion. Rares sont ceux qui

acceptent de s'exprimer. Micro -trottoir

opiniâtre sous les averses d'automne.

Trop vite

Intarissable ,
Bernard Sandoz!
Le sujet est
inépuisable pour
lui , quand bien
même il estime
"qu 'on est très

mal informé. On ne sait pas ce qu il
faut faire! Il est particulièrement
lamentable qu'on ne connaisse pas les
tenants et aboutissants de cet accord .
Sur le fond toutefois, je crois qu'on ne
pourra pas rester indéfiniment en
dehors de l'Europe , sous peine de se
retrouver complètement isolés. Mais
pourquoi voter en décembre déjà? Ce
rapprochement ne me paraît pas si
urgent! Il me semble que le gouverne-
ment a fait , en l'espèce, preuve de
trop de précipitation..." C'est fini. Ber-
nard Sandoz s'en va... puis se ravise et
revient: "Et quant aux émissions TV
de nos conseillers fédéraux , eh bien
elles ne valent pas grand-chose!" Dont
acte.

Avec les
autres

Pour M.
Désiré Veuthey,
tous les chemins
ne mènent pas
forcément à
Rome , mais ils

conduisent assurément vers 1 Europe:
"L'EEE, j 'y suis absolument favorable.
C'est nécessaire. On ne peut pas res-
ter dans notre coin, à part des autres.
Du reste , pas mal d' entreprises
aujourd'hui , que ce soit des banques
ou des industries, ont déjà commencé
leur rapprochement avec l'Europe.
D'ailleurs, comment pourrions-nous
nous en sortir seuls?"

Plus
Européene
que Suisse

D a n s  l e
m ê m e  é t a t
d ' e s p r i t ,
Mme  Vigdis

Sandoz compte aussi parmi les parti-
sans de l'EEE: "Je suis double natio-
nale, c'est la raison pour laquelle je
me sens plus Européenne que Suisse.
Dans cette optique, il va de soi que je
suis absolument pour l'EEE. Quant à
l'information sur le sujet , elle ne
manque pas. Ce qui manque peut-
être, c'est l'intérêt Mais si les gens
veulent se renseigner, la matière est
abondante."

Gare
au pouvoir
d'achat

Modération
toujours , mais
inquiétude sur-
tout , pour M.

Glassey: "Pour l'instant, en tous les
cas, je ne suis pas pour l'EEE. Je
n'ai pas l'impression que cet Espace
économique européen va servir à
grand-chose.

Ce sont les ouvriers, les petits,
qui y perdront: je crois que leur
pouvoir d'achat risque de baisser."

Pour
les
jeunes

Sur un
mode plus
altruiste, M. Bet-
tosini est aussi

partisan d un rapprochement Suisse ¦
Europe: "Ce que je pense de l'EEE?
Si ça peut être utile, pourquoi pas?
J'estime que c'est une bonne chose.
C'est notamment important pour la
jeunesse et pour l'avenir.

Pour moi, à mon âge, ça n'a
plus vraiment grande importance,
mais il faut aussi penser aux jeunes
gens et au futur de ce pays."

Oui
à 100%

Mme Mon-
sonnec , de son
côté , exprime
son credo résolu-
ment: "L'EEE?
Ce n'est pas que

j y sois plutôt favorable, j 'y suis totale-
ment acquise! Nous n'avons aucune
raison de rester en retrait. Nous ne
pouvons pas demeurer opiniâtrement
ancrés dans notre coin, ni rester à la
traîne des autres pays européens."

Ga va
passer

Pour sa part,
Mme Bingesser
joue la modéra-
tion et... l'opti-
misme: "Sur le
fond , j'hésite. Il

devrait y avoir du bon et du mauvais
dans ce rapprochement avec l'Europe.
J'attends d'être mieux informée. Quoi
qu 'il en soit, l'EEE devrait passer.
Mais pour le reste..."

Le débat enf in remue à ce l
poin t les foules que certains ;

f n'hésitent pas  à y mêler un cer- 1
i tain,mysticisme. Mme X notam- \
: ment, qui tient à l'anonymat, î
; juge que "l 'Europe unie ne )
f résoudra rien. Dans l'état actuel ¦¦
» deS'Choses, l'homme est inca
l pable de s'en sortir tout seui. A
[ j'ai f our l'htiiriànité d'autres j
\; 'espérances sur lesquelles j e  ne \
l tiens pas  à discourir maintenant ;

et /c i"
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Et l'homme
dans tout ça?
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